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A la mémoire de Madame Denise Fouchard (Babou Magloire) décédée le 20 Novembre 
нллуΣ WƻǳǊƴŞŜ LƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜǎ 5Ǌƻƛǘǎ ŘŜ ƭΩ9ƴŦŀƴǘΣ Ŝǘ ƛƴƘǳƳŞŜ ƭŜ нр ƴƻǾŜƳōǊŜ нллуΣ 
Journée Internationale contre la Violence faite aux Femmes.  Ces deux (2) dates traduisent 
de manière symbolique les préoccupations majeures de Babou : la problématique féminine 
Ŝǘ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ ŎŜƭƭŜ ŘŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎΦ  
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Politique Nationale du Handicap 
Les grandes orientations 

 
Plan du document 

 
- Le mot de la Ministre des Affaires Sociales et du Travail 

 
- Présentation par le titulaire de la SecréǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

Personnes Handicapées (SEIPH) 
 

- Contexte  
  

- Les idées forces du livre 
 

Chapitre I : CADRE GLOBAL ET PERSPECTIVES 
 

A- {ƛǘǳŀǘƛƻƴ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘΩIŀƠǘƛ  
 

B- Historique (Evolution de la situation des personnes handicapées en 
Haïti) 

 
            B.1.-   Actions en faveur des personnes handicapées sur le plan international 
 
            B.2.-   Actions en faveur des personnes handicapées sur le plan national 
 

C- La SEIPH : un instrument au service des personnes handicapées. 
 

C.1.-  Sa mission 
 

C.2.-  Ses objectifs généraux et spécifiques 
 

C.3.-  Structure opérationnelle de la SEIPH 
 

Chapitre II : th[L¢Lv¦9 b!¢Lhb![9 5ΩLb¢9Dw!¢Lhb 59{ t9w{hbb9{      
                       HANDICAPEES 
 

A- tƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {9LtI 
 

B- Définition du handicap 
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C- Typologie du handicap 
 

D- Etat de la situation du handicap en Haïti  
 

E- 5ƻƳŀƛƴŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ 
 

Chapitre III : POUR UNE POLITIQUE NATIONALE DU HANDICAP 
 

A- Enoncé de Politique Nationale 
 
A.1.- Renforcement institutionnel 
 
A.2.- Politique nationale au bénéfice des personnes handicapées 
 
A.3.- Plan directeur 
 
A.4.- tƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ 

 
A.5.- Un agenda approprié 

 

 Chapitre IV : POLITIQUES PUBLIQUES DE LA SEIPH 
 

A- Définition et Enoncé de Politiques Publiques  
             
            A.1.- La prévention 
 
            A.2.- La problématique de la petite enfance en situation de handicap 

a. [ŀ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞ 
b. [Ŝǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ł ƳŜƴŜǊ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ƭƛŞŜǎ ŀǳ 

handicap dès la petite enfance 
Á Le rôle de la famille  
Á [ΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ƭŀ {9LtI 
Á La création des filières de soins dans chaque département 
Á [ΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŘƻƴƴŞǎ ŦƛŀōƭŜǎ  
Á Le sǳǇǇƻǊǘ Ł ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǎŎƻƭŀƛǊŜ ŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ 

 
             A.3.- La condition de la femme handicapée 

¶ Les actions à mener par la SEIPH 
 

             A.4.- La  problématique des personnes âgées. 
a. Les conditions des personnes âgées 
b. La politique publique de la SEIPH envers les personnes âgées 
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B- [ΩAccessibilité aux services de base 
         B.1.- La Santé  
         B.2.- Logement et environnement sécurisants 
         B.3.- Le Transport  
         B.4.- [Ω9ŘǳŎŀǘƛon/la Formation professionnelle  
         B.5.- [ΩEmploi 
         B.6.- [ΩAccès à la justice et au service juridique  
         B.7.-[Ω!ŎŎŝǎ ŀǳȄ bƻǳǾŜƭƭŜǎ ¢ŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩLƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ  
         B.8.- La Culture, les Loisirs et le Sport 
 

C- La Coopération au bénéfice du Handicap 
 

   

Conclusion 
 

Annexes 
Annexe I : Discours inaugural du Président René PREVAL au Sommet HT 2008. 

 
Annexe II : Extrait ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǾǳŜ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŀǾŜŎ ƭŜ 5ƻŎǘŜǳǊ [ŜƎǊŀƴŘ .ƛƧƻǳȄ sur la 

Prévention et la Réhabilitation. 

 
Annexe III : Deux Interventions issues du Forum sur la Problématique du                       

Handicap des  4 et 5 octobre 2007 :  
 

- Intervention de M. Henri BAZIN autour du thème: « personnes handicapées et 
participation au développement économique du pays ». 
 

- Intervention de M. Gérald ORIOL Jr. autour du thème : « rôle de la Société Civile 
Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ Ł ōŜǎƻƛƴǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄ ». 

 

Annexe IV : Vie de Madame Denise Magloire FOUCHARD (BABOU) : jeunesse et 

parcours académique.  

 
Annexe V : Tableau présentant les caractéristiques des personnes âgées. 

 

Annexe  VI : Quelques sigles importants.  
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Politique Nationale du Handicap 
Les grandes orientations 

 
 

- Le mot de la Ministre des Affaires Sociales et du Travail. 

Comment garantir aux personnes handicapées une place digne au sein de notre 
société, en luttant contre les préjugés négatifs et les opinions erronées relativement à la 
problématique du handicap Κ ¢ŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƭΩŀƳōƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƴƻǳǾŜƭƭŜ Politique Nationale du 
Handicap. 

{Ωƛƭ Ŝǎǘ ǳƴe catégorie sociale dans notre pays, à la fois douloureusement marquée 
par les blessures de la vie et embourbée dans une multitude de difficultés qui 
ƘȅǇƻǘƘŝǉǳŜƴǘ ǎƻƴ ƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞΣ ŎΩŜǎǘ ōƛŜƴ ƭŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎΦ 
Comment en effet oublier les mythes et les croyances qui pèsent tant dans la 
ǎǘǊǳŎǘǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƳŀƎƛƴŀƛǊŜ ƘŀƠǘƛŜƴ ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
attitudes individuelles et collectives face aux personnes handicapées ? Le renversement 
de ces mythes et ces croyances ς « Ŧŀƛǎŀƴǘ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ Ǉǳƴƛǘƛƻƴ ŘŜ 5ƛŜǳ 
ou de la malignité du diable » ς reste donc un défi majeur. Nul ne doute que la précarité 
ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ŎŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎΣ ǉǳƛ ƴŜ ƳŀƴǉǳŜ Ǉŀǎ ŘΩƛƴŦƭǳŜǊ ƴŞƎŀǘƛǾŜƳŜƴǘ 
sur leur capacité de participation à la vie publique, complique cette intégration. 

aŀƛǎ Ǉƭǳǎ ƎǊŀǾŜ ŜƴŎƻǊŜ ŜǎǘΣ ǎŀƴǎ ŀǳŎǳƴ ŘƻǳǘŜΣ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ǇŜƴŘŀƴǘ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ŘΩǳƴŜ 
véritable politique nationale du handicap dont le traitement était, par voie de 
conséquence, laissé aux seules ƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜǎ ŘΩƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ Ł ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ŎŀǊƛǘŀǘƛŦΦ [ŀ ƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ 
ŎƘŀǊƛǘŞΣ ǾƻƛǊŜ ŘŜ ŎƻƳǇŀǎǎƛƻƴΣ ǇǊŞǎƛŘŀƴǘ Ł ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŜƳǇşŎƘŀƛǘ ŘŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ 
ƭŜǎ ōŞƴŞŦƛŎƛŀƛǊŜǎΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire les personnes handicapées, comme des ayants-droits. 

 
[ΩƛƴǘŞǊşǘ ŘŜ ƭŀ ƴƻuvelle initiative ne réside pas seulement dans le fait de garantir la 

fourniture de services au bénéfice des personnes handicapées. Il consiste surtout dans la 
ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ǉǳƛ Ŧƻƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ǳƴ 
impératiŦ ŘŜ ǎƻƭƛŘŀǊƛǘŞ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΣ Ŝǘ ŘƻƴŎ ǳƴ ŘŜǾƻƛǊ ŘŜ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘΦ Lƭ Ŧŀǳǘ 
également rappeler sa contribution en termes de développement du sentiment de 
dépendance mutuelle, qui prédispose chacun à répondre de tous et tous de chacun. A 
travers ses orƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎΣ ŎŜ 5ƻŎǳƳŜƴǘ ǎŜ ǊŞǾŝƭŜ şǘǊŜ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ 
société à caractère inclusif et un outil privilégié pouvant faciliter à la communauté des 
personnes handicapées le plein exercice de la citoyenneté.  

 
Aussi convient-il de féliciter ŎƘŀƭŜǳǊŜǳǎŜƳŜƴǘ ƭŜ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 

ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎΣ ƭŜ 5Ǌ aƛŎƘŜƭ !Φ tŞŀƴΣ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǉǳΩƛƭ ŀ ŜƴƎŀƎŞŜ Ŝƴ 
ƻǊƎŀƴƛǎŀƴǘ ŎŜ ŦƻǊǳƳ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ƻƴǘ ǎŜǊǾƛ ŘŜ ōŀǎŜ Ł ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ Politique 
Nationale du Handicap. Ce Document est en total accord avec les principes de Solidarité 
Ŝǘ ŘŜ aƻōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ ŘΩLƴŎƭǳǎƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ /ƛǘƻȅŜƴƴŜǘŞΣ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ 
énoncés dans le Document de Stratégie Nationale de Croissance et de Réduction de la 
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Pauvreté (DSNCRP), et repris dans la Déclaration de Politique Générale de la Première 
Ministre, Madame Michèle D. PIERRE-LOUIS. 

 
Lƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜǊ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǾƻƛŜ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀōƻǳǘƛǊΣ ŎƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ 

Ł ƭŀ Ǿƛǎƛƻƴ Řǳ DƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘΣ Ł ƭΩŞŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǎƻŎƛŞǘŞ Ǉƭǳǎ ŞǉǳƛǘŀōƭŜΣ solidaire et 
prospère au profit de tous et de toutes, sans discrimination aucune. 

 
 
 

Gabrielle P. BEAUDIN 
Ministre 
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- tǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŜ ǘƛǘǳƭŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻnnes 
Handicapées. 
 

Ce document est utile et même nécessaire. Il est conçu et écrit autant pour donner 
confiance aux personnes handicapées ǉǳŜ ǇƻǳǊ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŜǊ ƭΩ9ǘŀǘΣ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞΣ ƭŜǎ ŦŀƳƛƭƭŜǎ Ŝǘ 
inciter les entreprises à manifester plus de solidarité envers ces personnes. 

 
Au cours de ces 50 dernières années, dans un cadre restreint, des associations et 

institutions de la société civile telles ƭΩ9ŎƻƭŜ {ǘ ±ƛƴŎŜƴǘ ǇƻǳǊ ŜƴŦŀƴǘǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎΣ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ 
aƻƴǘŦƻǊǘΣ ƭŀ {ƻŎƛŞǘŞ IŀƠǘƛŜƴƴŜ ŘΩ!ƛŘŜ ŀǳȄ !ǾŜǳƎƭŜǎ ό{I!!ύΣ ƭŜ /ŜƴǘǊŜ ŘΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ {péciale 
(CES), ƭΩLnstitution PAZAPA, la Fédération Haïtienne des Associations et Institutions des 
tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ŘΩIŀƠǘƛ όCI!LtIύΣ ƭŜ wŞǎŜŀǳ !ǎǎƻŎƛŀǘƛŦ bŀǘƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 
des Personnes Handicapées (RANIPH) ǉǳƛ ǊŜƎǊƻǳǇŜ ǳƴŜ ǘǊŜƴǘŀƛƴŜ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ 
dans le domaine du handicap, ont franchi des étapes importantes sur la voie de 
ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ des personnes handicapées. Toutefois, faute de moyens financiers suffisants, 
ŜƭƭŜǎ ƴΩƻƴǘ Ǉǳ ƻŦŦǊƛǊ ŘŜǎ ƳƻŘŝƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ que dans le domaine particulier de 
ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ.  

 
Avec la création de la SEIPH, il nous faut passer de la stratégie de modèle 

dΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ƳŀǎǎƛǾŜ des personnes handicapées et ceci dans 
tous les compartiments de la vie sociale y compris celui des tŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 
et de la communication.  

 
[ŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ;ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ est un organisme 

public rattaché ŀǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜǎ !ŦŦŀƛǊŜǎ {ƻŎƛŀƭŜǎ Ŝǘ Řǳ ¢ǊŀǾŀƛƭ όa!{¢ύΦ 9ƴ ǘŀƴǘ ǉǳΩƻǊƎŀne 
du GƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ǆǳǾǊŀƴǘ ŀǳ ǇǊŜƳƛŜǊ Ǉƭŀƴ ŘŜ ƭΩƻǊƎŀƴƛƎǊŀƳƳŜ ŞǘŀǘƛǉǳŜΣ ǎƻƴ ǘƛǘǳƭŀƛǊŜ ŀ ƭŜ 
ǘƛǘǊŜ ŘŜ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ŝǘ Ŝƴ ŀǎǎǳǊŜ ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴΦ /Ŝǎ ǘƛǘǊŜǎ Ŝǘ ǉǳŀƭƛǘŞǎ ƭǳƛ ŎƻƴŦŝǊŜƴǘ ƭŜ 
droit de participer sans restriction au Conseil des Ministres et au Conseil de 
Gouvernement.  
 

 Le premier titulaire de cette toute nouvelle institution, Ŝƴ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ le Dr. 
Michel A. PEAN, est aux prises avec une tâche de pionnier. Il doit tout inventer. Il lui 
ǊŜǾƛŜƴǘ ƭΩƘƻƴƴŜǳǊ Ŝǘ ŀǳǎǎƛ ƭŀ ƭƻǳǊŘŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ǊŜƴŘǊŜ ǾƛŀōƭŜ ŎŜǘǘŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 
faire fonctionner en tant que machine étatique. Pour ce faire, il lui faut développer tout 
ǳƴ ǎǳǇǇƻǊǘ ƛŘŞƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎ ŀǳǎǎƛ ōƛŜƴ 
techniques que scientifiques. Il est tenu de rester attentivement Ł ƭΩŞŎƻǳǘe de ce qui se 
Ŧŀƛǘ ǇƻǳǊ ƭŜ ƳƛŜǳȄ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ǘŀƴǘ Ŝƴ IŀƠǘƛ ǉǳΩŁ ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŜ ƳƻƴŘŜ ǇƻǳǊ 
mieux vulgariser cette problématique, sensibiliser les Haïtiens sur cette question et 
améliorer la condition des personnes en situation de handicap en Haïti. 

 
/ΩŜǎt dans cette perspective que ce fascicule a été rédigé. Aussi se donne-t-il comme 
objectifs à atteindre les finalités et buts suivants: 
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- combler sur tous les plans le fossé entre personnes handicapées et personnes non 
handicapées ;  
 

- travailler dΩŀǊǊŀŎƘŜ-pied, en partenariat avec tous les secteurs concernés, à la mise 
Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ ǉǳƛ ƛƴŎƭǳǘ ŜƴǘǊŜ ŀǳǘǊŜǎ 
ƭŜǎ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ƳŜƴǘŀƭŜ Ŝǘ ǇƘȅǎƛǉǳŜΣ ƭΩŀǎǎƛǎǘŀƴŎŜ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜ Ŝǘ ƭŜs opportunités 
ŘΩŜƳǇƭƻƛ ; 
 

- faire sien ce courant humaniste qui, à côté des bons sentiments, encourage 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŀƭƛǘŞǎΦ 5ŀƴǎ ƭŀ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘΩǳƴŜ ǎƻŎƛŞǘŞ ƛƴŎƭǳǎƛǾŜΣ 
démocratique refusant de faire rimer handicap avec impuissance et incapacité. 
 

La SEIPH est créée dans un contexte sociopolitique difficile marqué par un état de 
pauvreté, des inégalités et ōƛŜƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ǎƻŎƛŀǳȄΦ {ŀ Ǿƛǎƛƻƴ ǎΩŜǎǘ ŦƻǊƎŞŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ 
ŘΩǳƴ ƭƻǳǊŘ ǇŀǎǎƛŦ ǉǳƛ ǇǊŜƴŘ ǎŀ ǎƻǳǊŎŜ Řŀƴǎ ƴƻǘǊŜ ǇŀǎǎŞ Ŏƻƭƻƴƛŀƭ : le système esclavagiste 
fabriquait des handicapés à tour de bras. Hommes, femmes, adolescents pleins de vigueur 
Ŝǘ ŘŜ ǾƛǘŀƭƛǘŞ ǇƻǳǾŀƛŜƴǘ şǘǊŜ ŀƳǇǳǘŞǎ ǇƻǳǊ ǳƴ ƻǳƛ ƻǳ ǇƻǳǊ ǳƴ ƴƻƴΦ [ΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ŘΩIŀƠǘƛ ǊŜƭŀǘŜ 
le cas de ce célèbre esclave fugitif au nom révélateur Colas Janmkoupe qui, en réaction 
aux atrocités dont il a été victime, sema la mort et la dévastation dans tout le nord -ouest 
ŘΩIŀƠǘƛΦ   
 
Après des ǎƛŝŎƭŜǎ ŘŜ ŘŜǎǇƻǘƛǎƳŜΣ ŘΩŀƳǇǳǘŀǘƛƻƴ ǇƘȅǎƛǉǳŜΣ ƳƻǊŀƭŜ Ŝǘ ǇǎȅŎƘƻƭƻƎƛǉǳŜ Řǳ 
peuple haïtien, la SEIPH tient à apporter sa contribution à la ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞŘƛŦƛŎŜ 
démocratique en Haïti, créant ainsi des conditions objectives pour empêcher le retour des 
pratiques productrices de handicap, défendre le droit des personnes handicapées et 
humaniser leur sort sur tout le territoire haïtien sans parti pris, ni exclusive par 
ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜΣ Ŝƴ ǳƴ ƳƻǘΣ ǇŀǊ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ǾƛŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭƭŜΦ 
Ces objectifs à atteindre sont à la base ŘŜ ƭŀ Ǿƛǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ;ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 
des Personnes Handicapées, laquelle reǇƻǎŜ ǎǳǊ ƭΩŞǇƛǎǘŞƳƻƭƻƎƛŜ Řǳ ǇǊƻƎǊŝǎ. 
 
 
 
 

Dr. Michel A. PEAN 
{ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ 
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- Contexte 
 

- Une politique nationale prenant en compte la problématique du handicap 
                    (Justification de la politique nationale) 
 
Le 17 mai 2007, Son Excellence M. wŜƴŞ tǊŞǾŀƭΣ tǊŞǎƛŘŜƴǘ ŘŜ ƭŀ wŞǇǳōƭƛǉǳŜ ŘΩIŀƠǘƛ et le 
Premier Ministre M. Jacques Edouard Alexis créèrent par arrêté le Bureau du Secrétaire 
ŘΩ;ǘŀǘ Ł  ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ. 
 
La création de cette nouvelle structure a été généralement accueillie avec satisfaction par 
la collectivité nationale. 
 
Le ƴƻǳǾŜŀǳ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ ƴƻƳƳŞ ǇŀǊ ƭŜ tǊŞǎƛŘŜƴǘ tǊŞǾŀƭΣ le Docteur Michel A. Péan, 
est un non-voyant, parfaitement pénétré de la problématique du handicap, 
coordonnateur de la Société IŀƠǘƛŜƴƴŜ ŘΩ!ƛŘŜ ŀǳȄ !ǾŜǳƎƭŜǎ (SHAA), ancien secrétaire 
national du RANIPH et également membre du comité exécutif du Conseil Caraïbéen des 
Aveugles dont le siège est à Antigua. 

 
Une fois installé, ayant effectué les premières analyses suite à un constat sans 
complaisance et recueilli les données brutes, le SecǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ;ǘŀǘΣ ŦƻǊǘ Řǳ ǎƻǳǘƛŜƴ Řǳ 
aƛƴƛǎǘǊŜ ŘŜǎ !ŦŦŀƛǊŜǎ {ƻŎƛŀƭŜǎ Ŝǘ Řǳ ¢ǊŀǾŀƛƭ ŘΩŀƭƻǊǎΣ aΦ DŞǊŀƭŘ D9wa!LbΣ de ses 
collaborateurs immédiats, des associations et institutions ǆǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ Řǳ 
ƘŀƴŘƛŎŀǇΣ ǎΩŜǎǘ ƻǊƛŜƴǘŞ ǾŜǊǎ ƭΩƛŘŞŜ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǉǳŜƭ ǎŜǊƻƴǘ 
ŎƻƴǎƛƎƴŞŜǎ ƭŜǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭŀ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŜƴǘƛǘŞΦ 5ŀƴǎ ƭΩŜǎǇǊƛǘ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴΣ ƛƭ Şǘŀƛǘ 
ŞǾƛŘŜƴǘ ǉǳŜ ǇƻǳǊ ƎŀǊŀƴǘƛǊ ǳƴŜ ƳŀǎǎŜ ŎǊƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛŘŞŜǎ ǇŜǊǘƛƴŜƴǘŜǎΣ ŀǎǎŜƳōƭŀnt des 
ƻǇƛƴƛƻƴǎΣ ǊŜƳŀǊǉǳŜǎ Ŝǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀǘƛƻƴǎ ǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ǇŀǊǘǎΣ ƭΩƛŘŞŜ ŘΩǳƴ ŦƻǊǳƳ ŀ ŞǘŞ 
retenue. Ce forum, réalisé les 4 et 5 octobre 2007 sous le patronage du Ministère des 
Affaires Sociales et du Travail (MAST), a été fécond en propositions et recommandations 
de toutes sortes. Les actes de ce forum ont apporté un authentique éclairage et un vibrant 
ǘŞƳƻƛƎƴŀƎŜ ǎǳǊ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ǉǳŜ ǎǳǎŎƛǘŜ ŎŜǘǘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƧǳǎǉǳŜ ƭŁ ƴŞƎƭƛƎŞŜΦ {ŀ 
tenue et les révélations qui en ont résulté ont enrichi la vision de départ par une 
authentique contribution venant des personnes handicapées elles-mêmes ainsi que 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǉǳƛ ŀŎŎŜǇǘŜƴǘ ŘΩŜƳōǊŀǎǎŜǊ ƭŜǳǊǎ ŎŀǳǎŜǎΦ [ŀ ŎƻƴŎƻǊŘŀƴŎŜ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 
préoccupations indique que les hypothèses de départ étaient fondées pour les choix 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ǉǳƛ ƴŜ ǎŜǊƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǎƛƳǇƭŜǎ ǾǆǳȄ ǇƛŜǳȄ ƻǳ ŘŜǎ ŞƴƻƴŎŞǎ ŘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜ Ƴŀƛǎ ŘŜǎ 
actes concrets à poser au bénéfice de la population ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜ ŘΩŀōƻǊŘ Ŝǘ ŘŜ ǘƻǳǘŜ ƭŀ 
nation ensuite. 
 

- ¦ƴ ǎǳƧŜǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇǳōƭƛŎ 
 
Le problème du handicap dépŀǎǎŜ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘΩIŀƠǘƛΤ ŎΩŜǎǘΣ ǘƻǳǘ ŎƻƳǇǘŜ ŦŀƛǘΣ ǳƴ ǇǊƻōƭŝƳŜ 
ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ŎƻƳƳŜ ƭΩŀǘǘŜǎǘŜ ƭŜ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘŜ ср0,000.000 de personnes 
handicapées à travers le monde selon les dernières statistiques avancées par les Nations 
Unies. Chez nous, son impact Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘ ǉǳŜ ƴƻǳǎ ǎƻƳƳŜǎ ǳƴ Ǉŀȅǎ ǇŀǳǾǊŜ Ŝƴ 
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proie à une misère atroce, à un sous-développement chronique frappant plus cruellement 
les personnes handicapées. Doublement fragilisées par leur handicap et par la misère, 
celles-ci demeuraient juǎǉǳŜ ƭŁ ƛƎƴƻǊŞŜǎ ŘΩǳƴ 9ǘŀǘ ŘŞŦŀƛƭƭŀƴǘ Řŀƴǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŘƻƳŀƛƴŜǎ Ŝǘ 
dont la politique sociale envers les personnes handicapées constituerait le dernier des 
soucis et préoccupations. 
 

- [Ŝ ƘŀƴŘƛŎŀǇ Ŝǘ ƭŀ ǇŜǊŎŜǇǘƛƻƴ ǉǳΩƻƴ Ŝƴ ŀ  
 
Pendant très longtemps, trop longtemps, la société haïtienne a accablé de son mépris les 
personnes handicapéeǎ Ŝǘ ŀ Ŧŀƛǘ ƳƻƴǘǊŜ ŘΩƛƴǎŜƴǎƛōƛƭƛǘŞ Ł ƭŜǳǊ ŞƎŀǊŘΣ Ƴƛǎ Ł ǇŀǊǘ ǉǳŜƭǉǳŜǎ 
actions caritatives entreprises par des églises ou autres institutions philanthropiques de la 
société civile. Cette attitude inhumaine est susceptible de créer chez bon nombre de 
personnes handicapéeǎ ǳƴ ǎŜƴǘƛƳŜƴǘ ŘΩƛƴǳǘƛƭƛǘŞ Ŝǘ ƳşƳŜ ǳƴ ŎƻƳǇƭŜȄŜ ǇǎȅŎƘƻƭƻƎƛǉǳŜ 
ŘΩƛƴŦŞǊƛƻǊƛǘŞΦ ¦ƴ ǘŜƭ ŎƻƳǇƻǊǘŜƳŜƴǘ ǊŞǇǊŞƘŜƴǎƛōƭŜ Ŝǘ ŎƻƴŘŀƳƴŀōƭŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŀƛǘ ǇŀǊ ƭŜǎ 
croyances populaires selon lesquelles toute forme de handicap venait de Dieu ou du 
malin. Abandonnées à elles-mêmes, les personnes handicapées en proie à la faim et à la 
ƳŜƴŘƛŎƛǘŞΣ ǾŜǊǎŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩƻƛǎƛǾŜǘŞ ŀǾŀƴǘ ŘŜ ǎƻƳōǊŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ŘŞǎŜǎǇƻƛǊΦ IŜǳǊŜǳǎŜƳŜƴǘΣ Ł 
côté des cas de réadaptation spontanée identifiés au niveau de la population handicapée 
ŘΩIŀƠǘƛΣ ŘŜǎ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ŎŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ƻƴǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŎƻƴǘǊƛōǳŞ 
à sensibiliser les Haïtiens et les Haïtiennes sur la situation de ces personnes et la nécessité 
de prendre en compte la défense de leurs droits.   
 
Vulgariser, mettre à découvert ces problèmes, agir avec efficacité pour améliorer 
progressivement les conditions des personnes handicapées et changer la perception de la 
société sur la problématique du handicap, constituent des tâches urgentes dans 
ƭΩŞŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ wŞǇǳōƭƛǉǳŜ ƧǳǎǘŜ à vocation égalitaire. 
 
-  Les idées forces du livre. 

 
/Ŝ ƭƛǾǊŜ ǎŜ ǾŜǳǘ ǳƴ ƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘ ŘΩŞŎƘŀƴƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭƛŀƛǎƻƴ entre les personnes handicapées, 
ƭΩ;ǘŀǘΣ ƭŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ƴƻƴ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳentaux et la population. Il pose, entre autres, le 
ǇǊƻōƭŝƳŜ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ Ŝǘ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ŀǳȄǉǳŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ 
confrontées ces personnes. A partir de ce constat, la présente brochure dégagera les idées 
ŦƻǊŎŜǎ ŘΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ Ŝǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩǳƴŜ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ǾƻƛǊŜ ŘΩǳƴŜ 
solution définitive aux problèmes des personnes vivant avec une incapacité.  
 
Ces idées forces sont : 
 

- prendre à bras le corps, en Haïti, la problématique du handicap et en faire une 
priorité en application de la Convention des Nations Unies adoptée en décembre 
2006 et ratifiée par le Parlemnt haïtien le 12 mars 2009; 

- situer cette problématique au niveau des préoccuǇŀǘƛƻƴǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ 
haïtien ; 

- changer, ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ, la vision traditionnelle du handicap en Haïti ; 
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- faire des personnes handicapéeǎ ǳƴŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ŘΩşǘǊŜǎ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜǎ ŀȅŀƴǘ ŘǊƻƛǘ ŀǳ 
respect, au travail et à la production sans discrimination aucune. 
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Chapitre I : CADRE GLOBAL ET PERSPECTIVES 
  

A.- {ƛǘǳŀǘƛƻƴ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘΩIŀƠǘƛ  
 

Haïti a une superficie de 27.700 kms2. Cette superficie en fait la troisième des grandes 
Antilles en taille, comparée à celle de Cuba : 114.524 kms2 et de la République 
Dominicaine : 48.442 kms2. CîƳŜ  ŞƳŜǊƎŞŜ ŘŜ ƭΩArc des Antilles, Haïti, terre montagneuse, 
est plus accidentée que la Suisse. Pour traduire la complexité et le bouleversement de son 
relief, des géographes le comparent à une feuille de papier froissée. 
 
Haïti, Quisqueya, Bohio dont le nom officiel retenu est Haïti est définitivement une 
République après ŀǾƻƛǊ Ŏƻƴƴǳ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŦƻǊƳŜǎ ŘŜ DƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǊŞƎƛƳŜǎΦ 
 
Nom officiel : République d'Haïti  
Drapeau : Bleu et rouge placés horizontalement. Le bleu au-dessus. 

 
Capitale    Port-au-Prince 
 
Superficie   27.750 kms2 
 
Population    8.706,497  (estimation 2007) 
 
Taux  de croissance  : 2,45 %     (estimation 2007) 

 
Espérance de vie  : 57 années (estimation 2007) 
 
Taux de mortalité infantile : 64 pour 1.000  
 
Langues officielles                  : Français et Créole haïtien 
 
Religions principales               : Catholicisme, Protestantisme, Vaudou 
 
Les indicateurs suivants sont utilisés pour présenter la situation qui prévaut en Haïti : 
 

¶ la pression démographique : 250 habitants au Km2 ;  
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¶ lΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎŀǳǾŀƎŜΣ ƭΩŜȄƻŘŜ Ŝǘ ƭŀ ǇŀǳǾǊŜǘŞ : chaque hectare de terre cultivable 
nourrit et fait vivre au minimum 12 personnes ; 

¶ la pyramide des âges en 1995, estimait que 43%  des Haïtiens avaient moins de 15 
ŀƴǎ Ŝǘ ǉǳΩǳƴ IŀƠǘƛŜƴ ǎǳǊ Ŏƛƴǉ ŀǾŀƛǘ ŜƴǘǊŜ мр Ŝǘ нп ŀƴǎ ; 

¶ lŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ƭŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ : ƭŜ tL. ǇŀǊ ǘşǘŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘ Ŝǎǘ ŘŜ о.000 
gourdes par an et 50% des Haïtiens arrivent à peine à assurer la couverture de 
leurs besoins essentiels ; 

¶ le taux de scolarisation est encore bas Τ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩŀƴŀƭǇƘŀōŞǘƛǎƳŜ Ŝǎǘ ŘŜ ср҈Φ ; 
cette situation générale est aggravée par un fort pourcentage de personnes 
handicapées. Celles-ci, pour la plupart, font partie de la classe des défavorisés ; ce 
ǉǳƛ ŀ ǇƻǳǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ pauvreté générale et la 
marginalisation des personnes handicapées. 

 
Un Etat resǇƻƴǎŀōƭŜ ǎŜ Řƻƛǘ ŘŜ ŎƻǊǊƛƎŜǊ ŎŜǘ Şǘŀǘ ŘŜ Ŧŀƛǘ ƛƴŀŎŎŜǇǘŀōƭŜΦ /ΩŜǎǘ Řŀƴǎ ŎŜ ǎŜƴǎ 
ǉǳŜ ǎΩƻǊƛŜƴǘŜƴǘ ŘŜǇǳƛǎ un peu plus de deux ans les actions de la nouvelle équipe 
gouvernementale et plus particulièrement ŘŜ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
Personnes Handicapées. 

 
B.- Historique (Evolution de la situation des personnes handicapées en 
Haïti). 

 
[Ωǳƴ ŘŜǎ ǘǊŀƛǘǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘŜǎ ǎƻŎƛŞǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ Ŝǎǘ ƭŜǳǊ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł 

ƭΩŀŦŦǊƻƴǘŜƳŜƴǘ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘΦ 5Ŝ ǘƻǳǘ ǘŜƳǇǎΣ ǎƻǳǎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ƭŀǘƛǘǳŘŜǎΣ Řŀƴǎ ǎŜǎ ŀƎƛǎǎŜƳŜnts 
et ses pratiques,  comme dit le vieux dicton, «  ƭΩƘƻƳƳŜ Ŝǎǘ ǳƴ ƭƻǳǇ ǇƻǳǊ ƭΩƘƻƳƳŜ ».  

 
DǊŀŎŜ Ł ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ƘǳƳŀƛƴǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ǎƛŝŎƭŜǎΣ ƛƭ ȅ Ŝǳǘ ǳƴŜ 

nette amélioration de ceux-ci rendue possible par une humanisation certaine due au recul 
ŘŜ ƭΩƛƎƴƻǊŀƴŎŜΣ Ł ƭŀ ƳǳƭǘƛǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾƻȅŀƎŜǎΣ ŘƻƴŎ Ł ǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ 
ƭΩŀǳǘǊŜΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ǎǳǇǇƭƛŎŜǎ Ŝǘ ǘƻǊǘǳǊŜǎ ŎƻƴǘƛƴǳŜƴǘ ŘΩşǘǊŜ ŀǇǇƭƛǉǳŞǎ ǇŀǊ ƭΩƘƻƳƳŜ ƳƻŘŜǊƴŜ 
contre ses semblables. 

 
Si le handicap résulte avant tout de la perception sociale négative des incapacités 

et des barrières que la société dresse en face de celles-ci, on doit attribuer aussi à des 
causes historiques la plupart de ses manifestations. A côté des tares psychologiques que 
ƭΩƘƻƳƳŜ ƘŀƠǘƛŜƴ ŀ ƘŞǊƛǘŞŜǎ ŘŜ ƭŀ Ŏƻƭƻƴƛǎŀǘƛon, il y a lieu de mettre sur le compte de cette 
dernière des pratiques de violence ayant provoqué dans le passé, et continuant de 
ǇŜǊŘǳǊŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊŞǎŜƴǘΣ ŘΩƛƴƴƻƳōǊŀōƭŜǎ Ƴǳǘƛƭŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƛƴŦƛǊƳƛǘŞǎ ǇƘȅǎƛǉǳŜǎ ŀŎŎŀōƭŀƴǘ 
une catégorie assez importante de la population haïtienne.  

 
Certaines dispositions du Code Noir publié en 1685, deux ans après la mort de son 

instigateur Jean Baptiste Colbert (1619-1683), puissant Contrôleur Général et Ministre du 
Roi de France Louis XIV, entérinaient la pratique esclavagiste à St Domingue, justifiaient 
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ƛƳǇƭƛŎƛǘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŞƎŀƭƛǎŀƛŜƴǘ ŀǘǊƻŎƛǘŞǎ Ŝǘ Ƴǳǘƛƭŀǘƛƻƴǎ ŜȄŜǊŎŞŜǎ ŀǳ ŘŞǘǊƛƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎŎƭŀǾŜΦ 
/ƻƳƳŜ Ŝƴ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ оу ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŎƘŀǊǘŜΦ 

Article 38 

L'esclave fugitif qui aura été en fuite pendant un mois, à compter du jour que son maître 
l'aura dénoncé en justice, aura les oreilles coupées et sera marqué d'une fleur de lys à une 
ŞǇŀǳƭŜΤ {Ωƛƭ ǊŞŎƛŘƛǾŜ ǳƴ ŀǳǘǊŜ Ƴƻƛǎ ǇŀǊŜƛƭƭŜƳŜƴǘ Řǳ ƧƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ŘŞƴƻƴŎƛŀǘƛƻƴΣ ƛƭ ŀǳǊŀ ƭŜ ƧŀǊǊŜǘ 
coupé, et il sera marqué d'une fleur de lys sur l'autre épaule; et, la troisième fois, il sera 
puni de mort. 
 

/ŜǘǘŜ ǊŜƳƻƴǘŞŜ Řŀƴǎ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ƭƻƛƴ ŘΩşǘǊŜ ǎŀƴǎ ƛƴǘŞǊşǘΦ 9ƭƭŜ ƴƻǳǎ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ 
ŎƻƴǎǘŀǘŜǊ ǉǳΩŀǾŀƴǘ ƳşƳŜ ƴƻǘǊŜ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜΣ ƭŜ мer janvier 1804, il existait déjà dans la 
colonie, des handicaps parfois naturels, mais le plus souvent provoqués par un système 
inhumain. 

 
tƻǳǊǘŀƴǘΣ ŀǳŎǳƴ ǘŜȄǘŜ ŘŜ ƭƻƛ ŀŘƻǇǘŞ ŀǇǊŝǎ ƭΩƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ Ŝǘ ǘƻǳǘ ŀǳ ƭƻƴƎ ŘŜǎ 

ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǊŞƎƛƳŜǎ ǉǳƛ ǎŜ ǎƻƴǘ ǎǳŎŎŞŘŞ ƴΩŀ ǇǊƛǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜ ǇǊƻōƭŝƳŜ ŘŜ ŎŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ 
handicapées. 

 
B.1.- Actions en faveur des personnes handicapées sur le plan international 
 
 A travers le monde, les personnes vivant avec une déficience physique, mentale 

ou sensorielle ƻƴǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŞǘŞ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ŘƛǎŎǊƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ǘŀƴǘ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜ ǉǳŜ ǎƻŎƛŀƭŜΦ 
Cependant, avec la proƳƻǘƛƻƴ ŘŜǎ 5Ǌƻƛǘǎ ŘŜ ƭΩIomme, en la deuxième moitié du 
vingtième siècle, sur le plan international, des pas importants ont été franchis surtout 
ŀǾŜŎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ !ŎŎƻǊŘǎΣ 5ŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴǎΣ /ƻƴǾŜƴǘƛƻƴǎΣ ¢ǊŀƛǘŞǎΣ όƴƻƴ 
contraignants) visant la protection des personnes handicapées. Retenons à cet égard les 
documents ci-après :   

 
- La Déclaration des Droits des Personnes Retardées Mentales  
- La Déclaration des Droits des Personnes Handicapées  
- [Ŝ tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩ!Ŏǘƛƻƴ aƻƴŘƛŀƭ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ Iandicapées  
- [Ŝǎ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜǎ ŘŜ ¢ŀƭƭƛƴ ŘΩ!Ŏǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ wŜǎǎƻǳǊŎŜǎ IǳƳŀƛƴŜǎ 

dans le domaine de lΩƛƴŎŀǇŀŎƛǘŞ  
- Les Principes pour la Protection des Personnes vivant avec une Maladie Mentale 
Ŝǘ ƭΩ!ƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {ŀƴǘŞ aŜƴtale  

- Les Règles Standards ǇƻǳǊ ƭΩ9Ǝŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ ǾƛǾŀƴǘ ŀǾŜŎ ŘŜǎ LƴŎŀǇŀŎƛǘŞǎ  
- [Ŝǎ wŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ LƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭŜ Řǳ ¢ǊŀǾŀƛƭ όhL¢ύ ŀǳ ǎǳƧŜǘ 

de la réadaptation professionnelle des personnes handicapées 
- La Déclaration de Sundberg sur des Actions et des StrŀǘŞƎƛŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ 
ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ. 
 
 Les plus réputés de ces documents demeurent la Convention Interaméricaine 

ǇƻǳǊ ƭΩ9ƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ CƻǊƳŜǎ ŘŜ 5ƛǎŎǊƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ 
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IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ŀŘƻǇǘŞŜ ǇŀǊ ƭΩhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ǘŀǘǎ !ƳŞǊƛŎŀƛƴs (OEA) en 1999 et la 
Convention des Nations Unies relative aux Droits des Personnes Handicapées adoptée 
ǇŀǊ ƭΩAssemblée Générale des Nations Unies en 2006.  

 
Au fil des ans et systématiquement au début des années 80, des efforts 

considérables ont été consŜƴǘƛǎΦ !ǳǎǎƛΣ ƭΩŀƴƴŞŜ мфум ŀ-t-elle été déclarée « ANNÉE 
MONDIALE DES PERSONNES HANDICAPÉES ». Dans la même perspective, par la suite, 
ƭΩ!ǎǎŜƳōƭŞŜ DŞƴŞǊŀƭe des Nations Unies a proclamé la période 1983-1992, « DECENNIE 
DES NATIONS-UNIES POUR LES PERSONNES HANDICAPEES » et a retenu la date du 3 
décembre comme « Journée Internationale des handicapés ». 

 
B.2.-  Actions en faveur des personnes handicapées sur le plan national  

 
Sur le plan national, passant en revue toutes les Constitutions de la République de 

1улм Ł мфуоΣ ǎƛ ƭΩƻƴ ǇŀǊǘ Řǳ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ƎŞƴŞǊŀƭ ŎŀǊŘƛƴŀƭ ζ tous les hommes naissent et 
demeurent égaux en droit et en dignité », il est certain que, dès la publication de notre 
première Constitution, celle de Toussaint Louverture, les droits fondamentaux des 
personnes handicapées ŞǘŀƛŜƴǘ ǘƘŞƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘ ƎŀǊŀƴǘƛǎΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ǎƛ ƭΩƻƴ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ǉǳŜ ƭŀ 
personne vivant avec une incapacité a des besoins spéciaux et en conséquence doit 
ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƭŞƎŀƭŜ ǎǇŞŎƛŀƭŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ŎƭŀƛǊ ǉǳŜ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀ ǘƻǳƧƻǳǊǎ été traité 
Ŝƴ ǇŀǊŜƴǘ ǇŀǳǾǊŜΣ ŎŀǊ ƴǳƭƭŜ ǇŀǊǘΣ ƛƭ ƴΩŜǎǘ Ŧŀƛǘ ƳŜƴǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǉǳŜƭŎƻƴǉǳŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ 
spécifique des personnes handicapées. Même la Constitution de 1889, qui a le plus 
longtemps survécu, a omis de réserver un espace plaidant pour une prise en compte des 
personnes handicapées. 

 
Il faudra attendre la promulgation de la Constitution de 1987 pour panser la plaie 

ŘŜ ƭΩƛƴƧǳǎǘƛŎŜ ǉǳŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǘŀƴǘ ŘΩŀƴƴŞŜǎ ŘΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ Ŝƴ ǎƻƴ ŀǊǘƛŎƭŜ он-8, 
cette Constitution reconnait aux personnes handicapées ƭŜ ŘǊƻƛǘ Ł ƭΩŀǳǘƻƴƻƳƛŜΣ Ł 
ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭΩƛƴŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜΦ 

 
! ǇŀǊǘ ŎŜǘǘŜ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜΣ ƛƭ Ŧŀǳǘ ƳŜǘǘǊŜ Ł ƭΩŀŎǘƛŦ ŘŜǎ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘǎ ƘŀƠǘƛŜƴǎ ǳƴ 

ōƛƭŀƴ ǘǊŝǎ ƳŀƛƎǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ : 
 

- Prévision dans la loi organique créant le Ministère des Affaires Sociales et du 
¢ǊŀǾŀƛƭ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŀǘǘŜƛƴǘŜǎ ŘΩǳƴŜ 
incapacité causée par un accident de travail ;  
 

- CǊŞŀǘƛƻƴ Ŝƴ мфуоΣ ǇŀǊ ƭΩ9ǘŀǘ ƘŀƠǘƛŜƴΣ Řǳ /ƻƴǎŜƛƭ bŀǘƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭŀ wŞƘŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
Personnes Handicapées (CONARHAN) ;  
 

- ratification en 1994, par le Parlement haïtien, de la Convention relative aux Droits 
ŘŜ ƭΩ9ƴŦŀƴǘ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴǘ ŀǳȄ ŜƴŦŀƴǘǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ ƭŜǎ ƳşƳŜǎ ŘǊƻƛǘǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ 
dits normaux ;  
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- sƛƎƴŀǘǳǊŜ Ŝƴ мффуΣ ǇŀǊ ƭΩ9ǘŀǘ ƘŀƠǘƛŜƴΣ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ 9ǘŀǘǎ ŘŜ ƭŀ /ŀǊŀƠōŜ Ŝǘ 
ŘŜ ƭΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ ƭŀǘƛƴŜ ŘŜ ƭŀ 5éclaration de San Juan de Porto-Rico reconnaissant la 
nécessité pour les personnes handicapées de participer au processus 
démocratique de la zone ;  
 

- signature par Haïti en 1999 ŘŜ ƭŀ /ƻƴǾŜƴǘƛƻƴ LƴǘŜǊŀƳŞǊƛŎŀƛƴŜ ǇƻǳǊ ƭΩ9ƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ 
toutes les Formes de Discrimination contre les Personnes Handicapées adoptée 
ǇŀǊ ƭΩhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ǘŀǘǎ !ƳŞǊƛŎŀƛƴǎ όh9!ύΦ 
  
Il nous faut mentionner queΣ Ł ƭΩƛƴǎǘƛƎŀǘƛƻƴ Řǳ DƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘΣ la Convention 

Interaméricaine et celle des Nations Unies relatives aux Droits des Personnes Handicapées 
ont été ratifiées par le Parlement haïtien réuni en Assemblée Nationale le jeudi 12 mars 
2009. 
 

C.- La SEIPH : un instrument au service des personnes handicapées 
 
[ŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞes, en mai 
нллт ǇŀǊ ƭΩ9ȄŞŎǳǘƛŦ ƘŀƠǘƛŜƴΣ ŀ ŞǘŞ ǇŜǊœǳŜ ǇŀǊ ƭΩƻǇƛƴƛƻƴ ǇǳōƭƛǉǳŜ ƘŀƠǘƛŜƴƴŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ŀŎǘŜ  
ƛƴŞŘƛǘ Řŀƴǎ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ ƘŀƠǘƛŜƴΦ 5ŜǇǳƛǎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ /ƻƴǎtitution de 1987, 
ŎΩŜǎǘ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ Ŧƻƛǎ ǉǳŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ он-8 de cette charte a été visé dans un arrêté 
pǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ ƴƻƳƛƴŀǘƛƻƴ Řǳ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
Personnes Handicapées.  
 
/Ŝǘ ŀǊǘƛŎƭŜ Ŧŀƛǘ ƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩ9ǘŀǘ ƘŀƠǘƛŜƴ de fournir aux personnes handicapées et aux 
surdoués des moyens nécessaires à leur fonctionnement. 
 
En prenant cette décision, le Gouvernement a fait montre de clairvoyance et de sens de 
ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞΦ [Ŝǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǇŜƴŘŀƴǘ ǘƻǳǘŜ ƭΩƘƛstoire de notre pays, 
ǳƴŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ƳŀǊƎƛƴŀƭƛǎŞŜΣ ŘŞƭŀƛǎǎŞŜΣ ǎǳōƛǎǎŀƴǘ ƭΩƛƴŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ƻǳ ƭŀ ǘȅǊŀƴƴƛŜ ŘŜǎ ŀǳǘƻǊƛǘŞǎ 
étatiques, des parents et de la société en général. 
 
En créant cette structure étatique, le GƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ wŞǇǳōƭƛǉǳŜ ǇŜǳǘ ǎΩŜƴƻǊƎǳŜƛƭƭƛǊ 
de tenter de relever le défi auquel faisaient face ƭŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎΦ /Ŝƭǳƛ ŘΩŀǾƻƛǊ 
accès aux soins de santé, Ł ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ, au travail. A travers le monde, ces personnes 
évoluent dans un environnement social, culturel, économique généralement difficile. Elles 
y sont marginalisées.  
 
Si cette situation déplorable reste un problème non encore résolu dans les pays 
occidentaux, on peut facilement imaginer son ampleur dans les pays en développement. 
En effet, le facteur pauvreté a renforcé le processus ŘΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴΣ ŘŞŎƻǳǊŀƎŞ ƭŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ 
ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǎƻŎƛŀǳȄ Ŝǘ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ƭŞƎŀƭŜǎ Ǿƛǎŀƴǘ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴΣ ƭŜ 
développement plein et entier des personnes handicapées. 
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De surcroît, en Haïti, les personnes handicapées, en plus des problèmes particuliers liés à 
ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ŜȄŞŎǊŀōƭŜǎ Ŝǘ ƭΩŞǘŀǘ Řǳ Ǉŀȅǎ Ŝƴ ƎŞƴŞǊŀƭΣ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
ŎƻƴŦǊƻƴǘŞŜǎ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ  ǊŞǎǳƭǘŀƴǘ ŘŜ ƭŜǳǊ ƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ŦŀŎŜ Ł 
un environnement physique et matériel dégradé (rues défoncées, trottoirs encombrés, 
ŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŦŀŎƛƭƛǘŞǎ ŘΩŀŎŎŝǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ouverts au public). 
 
Aux problèmes confrontés par ces personnes, ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
Personnes Handicapées entend apporter des solutions appropriées dans le cadre de sa 
compétence et en fonction de ses moyensΦ 9ƭƭŜ ǎΩŜǎǘ ŀǘǘŜƭŞŜ Ł ŎŜǘǘŜ Ƴƛǎǎƛƻƴ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜΦ 
 

C.1.- Sa Mission 
 
[ŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ǎΩŜǎǘ Ǿǳ ŎƻƴŦƛŜǊ ǇŀǊ ƭΩ9ǘŀǘ 
haïtien la mission suivante: 
 

- concevoir, élaborer une politique nationale en faveur des personnes handicapées ; 
 

- poser des gestes concrets sur différents plans non seulement pour soulager la 
ƳƛǎŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜ Ƴŀƛǎ ŜƴŎƻǊŜ ǇƻǳǊ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊ Ł ƭΩŞǇŀƴƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ Ł ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 
ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜ ŘΩIŀƠǘi.  

 
/ŜǘǘŜ Ƴƛǎǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƭŀƛǊŜ Ŝǘ ǎŀƴǎ ŘŞǘƻǳǊΦ 9ƭƭŜ ǾƛǎŜ Ł ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾƛŜ ŘŜǎ personnes 
handicapéeǎ Ŝƴ ŎƘŀƴƎŜŀƴǘ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ƭŀ ǇŜǊŎŜǇǘƛƻƴ ǉǳΩŜƴ a la population et ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘ 
Ŝƴ ǊŜƭŜǾŀƴǘ ƭŜǳǊ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ǾƛŜΦ [ΩŀŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ Řes personnes vivant avec un 
handicap Řƻƛǘ şǘǊŜ ŀōƻǊŘŞŜ ǎƻǳǎ ǳƴ ŀǎǇŜŎǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ Ŝƴ ƘŀǊƳƻƴƛŜ ŀǾŜŎ ƭΩŜǎǇǊƛǘ ŘŜ 
décentralisation que postule la constitution et sans discrimination aucune. Cette action 
Řƻƛǘ şǘǊŜ ǘǊŀƴǎǾŜǊǎŀƭŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ Ŝǘ şǘǊŜ entreprise 
dans le respect de la dignité de ces personnes, c'est-à-dire dégagée de toute tendance à 
la commisération, à la pitié, et de tout esprit de charité.  
 

C.2.- Ses objectifs généraux et spécifiques 
 
Réussir sa mission implique pour la SEIPH de se donner les orientations générales 

ǎǳƛǾŀƴǘŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ǇƻǳǊ ŜƭƭŜ ŀǳǘŀƴǘ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ł ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ : 
 

¶ développer une politique publique en faveur des personnes handicapées en tenant 
ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ǊŜǇŞǊŀƎŜ ǎǳƛǾŀƴǘǎ : Caractéristiques, 
recensement, localisation ; 

 

¶ préciser les différentes actions à poser adéquatement pour réussir cette politique ; 
 

¶ reconnaître les personnes handicapées dans leur plénitude ŘΩƘƻƳƳŜǎ, de femmes, 
de citoyens et de citoyennes comme partenaires ; 
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¶ encourager ƭŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ Ł ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜǊ ǇƻǳǊ ŘŞŦŜƴŘǊŜ ƭŜǳǊǎ ŘǊƻƛǘǎ 
citoyens ; 
 

¶ identifier les problèmes des personnes handicapées par ordre de priorité en visant 
graduellement à leur solution ; 

 

¶ améliorer les services publics pour faciliter leur accès aux personnes handicapées; 
 

¶ sensibiliser les uns et les autres aux problèmes des personnes en situation de 
handicap ; 

 

¶ provoquer un grand élan de générosité et de solidarité comme contribution de la 
SEIPH à la transformation au mieux de la nation ; 

   

¶ contribuer à la prévention et à la réduction du nombre de personnes handicapées ; 
 

¶ cƻƴǘǊƛōǳŜǊ Ł ƭΩŞŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǎƻŎƛŞǘŞ ǎƻƭƛŘŀƛǊŜ. 
 

C.3.- Structure opérationnelle de la SEIPH   
 
La transversalité de la question du handicap oblige les responsables à dialoguer avec les 
organismes publics et privés en vue de la recheǊŎƘŜ ŘŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ŘǳǊŀōƭŜǎ Ł ƭΩƛntégration 
des personnes handicapées. Pour y parvenir, la SEIPH a mis en place une structure 
opérationnelle fonctionnant à un double niveau central et régional. 
 

- La Structure Centrale  

 

a. Le Bureau du {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ŝǎǘ ƭΩƻǊƎŀƴŜ ŜȄŞŎǳǘƛŦ ŘŜ ƭŀ {9LtIΦ Le 

{ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ prend les décisions politiques et entérine les décisions 

administratives. Il participe aux conseils de gouvernement, aux conseils des 

ministres et applique la politique du Gouvernement dans le domaine du 

handicap. 

b. Le Cabinet Technique est composé de cadres (professionnels, techniciens et 
ǎǇŞŎƛŀƭƛǎǘŜǎύ ǉǳƛ ŎƻƴǎŜƛƭƭŜƴǘ Ŝǘ ŀǎǎƛǎǘŜƴǘ ƭŜ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ 
domaines aussi différents que spécifiques comme la réadaptation, la 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞΣ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜΣ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜΣ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ 
spéciale, la production intellectuelle, etc. 

 
c. Le CONARHAN, Conseil National pour la Réhabilitation des Personnes  

Handicapées, est un organe consultatif pour la SEIPH. Il joue le rôle 
ŘΩŞƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ƭƛŀƛǎƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜ Douvernement et la Société Civile, facilite le 
ŘƛŀƭƻƎǳŜ ŜƴǘǊŜ ŎŜǎ ŘŜǳȄ ƛƴǎǘŀƴŎŜǎ Ŝǘ ǆǳǾǊŜ Ł ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘŜ ŘŞŎƛǎƛƻƴ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ 
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des personnes handicapées. Le CONARHAN est composé de neuf (9) 
membres, tous nommés par arrêté présidentiel. 

 
d. Les Unités et Services 

 

d.1.- [Ω¦nité Administrative : Elle a à sa tête un coordonnateur administratif              

ǉǳƛ ǊŝƎƭŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ ǊŜƭŜǾŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {9LtIΦ 

 
            d.2.- [Ω¦ƴƛǘŞ ŘΩ9ǘǳŘŜǎΣ ŘŜ tƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩLƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ : /ΩŜǎǘ un organe techni 

           ǉǳŜ ŘŜ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ qui a pour 

           mission de :  

a. pŀǊǘƛŎƛǇŜǊ Ł ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ socio-

économique des personnes handicapées ; 

b. concevoir, élaborer, évaluer les dossiers de projets et veiller à leur 

application et suivi. 

 
d.3.- Le Service de Sensibilisation et de Formation : Il a pour rôle de sensibiliser 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ƘŀƠǘƛŜƴƴŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ŘΩǳƴŜ 

ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘŜǎ ŎŀŘǊŜǎ ŘŜ ƭŀ {9LtI ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΦ Ce 

ǎŜǊǾƛŎŜ ǎΩƻŎŎǳǇŜ ŀǳǎǎƛ ŘŜǎ ǊŜƭŀǘƛƻƴǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴΦ 

 

- La Structure régionale  

a. Les Bureaux départementaux :  différents départements seront progressivement  
dotés de Bureau dont le rôle est de servir de liaison avec le Bureau Central pour 
appliquer la politique de la SEIPH sur le handicap. 

 
b. 5Ŝǎ /ƻƳƳƛǎǎƛƻƴǎ /ƻƳƳǳƴŀƭŜǎ ŘΩ!ŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ composées de membres de secteurs 

publics et privéǎ ǎŜǊƻƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜǎ ǇƻǳǊ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ 
ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǇǳōƭƛŎǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜǎ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞΣ ƭΩŞŎƻƭŜΣ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ 
ouverts aux publics (parcs, trottoirs, parkings etc).  
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Chapitre II : th[L¢Lv¦9 b!¢Lhb![9 5ΩLb¢9Dw!¢LhN DES PERSONNES  
                       HANDICAPEES 
 

A.- tƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {9LtI 
 

5ŀƴǎ ƭΩƛƳǇƻǎŀƴǘ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎΣ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǎŜ ǾŜǳǘ une 
démarche théorique après observation et analyse, une intervention dynamique dont 
ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǎΩŜȄŜǊŎŜƴǘ ŘΩŀōƻǊŘ ǎǳǊ les personnes handicapées, ensuite sur la 
société civile et sur les instances étatiques et gouvernementales, chacune en ce qui la 
concerne.  
 
Partant du principe que la personne diminuée est un citoyen à part entière et conscient de 
ƭΩşǘǊŜΣ ŀǎǘǊŜƛƴǘŜ Ł ŘŜǎ ŘŜǾƻƛǊǎ ŦŀƳƛƭƛŀǳȄ Ŝǘ ŎƛǘƻȅŜƴǎΣ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ Řƻƛǘ ǘƻǳǘ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ 
pour que toute personne handicapée jouisse de ses droits civils et politiques et bénéficie 
des avantages que nécessite sa condition, sans arrière pensée caritative. 
 
A ce propos, la politique nationale élaborée devra tenir compte à la fois des expériences 
ǇŀǎǎŞŜǎΣ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘŀƭƛǎŞŜΣ ǇƻǳǊ ǇǊŞǇŀǊŜǊ Ŝǘ ŀƳŞƴŀƎŜǊ ƭŜ ŦǳǘǳǊΦ [ŀ 
politique nationale, la même partout sur le territoire, selon les possibilités financières, vise 
le bien-être collectif et se concrétise par des activités de communication, de formation, 
ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎΦ ¦ƴ Şǘŀǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ donc ǎΩƛƳǇƻǎŜ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛǉǳŜǊ ƭŜ 
problème, identifier leǎ ōŜǎƻƛƴǎ Ŝǘ ŀƎƛǊ Ŝƴ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴΣ ǎǳǊ ǘƻǳǎ ƭŜǎ 
plans, de la situation générale des personnes handicapées.    

 
Les personnes handicapées sont présentes dans toutes les couches sociales tant à la 
campagne que dans les zones urbaines du pays. Une approche de cette problématique qui 
ǎΩŞǘŜƴŘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ƴŀǘƛƻƴ ƛƳǇƭƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ōƛŜƴ ŎŜǊƴŜǊ ŘΩŀōƻǊŘΣ ŜƴǎǳƛǘŜ ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊ 
sa manifestation en Haïti (un état des lieux) et enfin de délimiter les domaines 
ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ȅ ŀǇǇƻǊǘŜǊ ŘŜǎ ŞƭŞƳŜnts de solution. 
 

B.- Définition du handicap 
 
Le terme « handicap  ǎŜ ǊŞŦŝǊŜ Ł ǳƴŜ ŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ ǇƘȅǎƛǉǳŜΣ ƳŜƴǘŀƭŜΣ ƻǳ ǎŜƴǎƻǊƛŜƭƭŜΣ ǉǳΩŜƭƭŜ 
ǎƻƛǘ ŘŜ ƴŀǘǳǊŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ƻǳ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜΣ ǉǳƛ ƭƛƳƛǘŜ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎŜǊ ǳƴŜ ƻǳ 
plusieurs activités essentielles de la vie quotidienne, et qui peut être causée ou aggravée 
ǇŀǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ŝǘ ǎƻŎƛŀƭ ». ό/ƻƴǾŜƴǘƛƻƴ LƴǘŜǊŀƳŞǊƛŎŀƛƴŜ ǇƻǳǊ ƭΩ9ƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ 
de toutes les Formes de Discrimination contre les Personnes Handicapées). 
 
Il existe différents types de handicap que nous aborderons à travers la typologie suivante : 
 

C.- Typologie du handicap  
 
1.- Handicap moteur 
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Le handicap moteur peut toucher un membre ou l'ensemble du corps. Ainsi, les personnes 
ŀǘǘŜƛƴǘŜǎ ŘŜ ŎŜ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜƴǘ ǎƻƛǘ ŘŜōƻǳǘ Ŝƴ ǎΩŀƛŘŀƴǘ Ř'une paire de béquilles, soit 
en fauteuil roulant. En pratique, les déficiences motrices engendrent une gêne ou un 
ŜƳǇşŎƘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎΣ ƭŀ ǇǊŞƘŜƴǎƛƻƴ ŘϥƻōƧŜǘǎ Ŝǘ ǇŀǊŦƻƛǎ ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴΦ  
 
On distingue différents types de handicap moteur. Sans être exhaustif, nous pouvons 
citer: 
 
La Blessure médullaire : lésion de la moëlle épinière. 
 
La Paraplégie : paralysie du corps au niveau de la lésion de la moëlle épinière 
dorsolombaire se traduisant par une atteinte motrice et/ou sensitive des membres 
inférieurs et de la sangle abdominale. 
 
La Quadraplégie : paralysie motrice et/ou sensitive des quatre membres et du tronc due à 
une lésion de la moëlle épinière cervicale (au niveau du cou). 
 
Le Spasme musculaire : Mouvement involontaire et incontrôlable des membres paralysés, 
le plus souvent chez le blessé médullaire. 
 
La Trachéotomie : Passage au niveau du cou qui permet à une canule de se loger dans la 
trachée afin de permettre à la personne de respirer dans le cas de traumatisme ou de 
maladie respiratoire. 
 
[ΩHémiplégie : paralysie motrice et/ou sensitive de la moitié du corps dans le sens vertical 
due à une lésion cérébrale. 
 
[ΩAccident Vasculaire Cérébral (AVC): Il peut avoir pour origine soit un vaisseau qui se 
bouche (thrombose) ou bien qui se fissure (hémorragie). 
 
[ΩInfirmité motrice cérébrale ((IMC): affection se traduisant par des troubles moteurs liés 
Ł ǳƴŜ ƭŞǎƛƻƴ ŎŞǊŞōǊŀƭŜ Ƴŀƛǎ ƴŜ ǘƻǳŎƘŀƴǘ Ǉŀǎ ƭΩƛƴǘŜƭƭŜŎǘΦ 
 
Le Traumatisme Crânien : Atteinte cérébrale due à un traumatisme accidentel. Chez le 
traumatisé crânien, des troubles moteurs peuvent exister (type hémiplégie) mais 
également des troubles du comportement (lenteur, excitabilité, désinhibition, perte de 
repère daƴǎ ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ŝǘκƻǳ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǇŀŎŜ). 
 
2.- Handicap visuel 
Le handicap visuel recouvre des ǊŞŀƭƛǘŞǎ ǾŀǊƛŞŜǎΣ ǎΩŞŎƘŜƭƻƴƴŀƴǘ ŘΩǳƴ ǘǊƻǳōƭŜ ǾƛǎǳŜƭ Ł ǳƴŜ 
cécité complète. 
On peut citer dans la catégorie des handicaps visuels: 
 
[ΩAmblyopie : baisse ŘŜ ƭΩŀŎǳƛǘŞ ǾƛǎǳŜƭƭŜ ǎŀƴǎ ƭŞǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩǆƛƭΦ 
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La Malvoyance : cas de cécité partielle 
 
La Cécité : état ŘΩune personne totalement aveugle 
 
3.- Handicap mental 
 
[ΩAutisme : handicap du développement entraînant des difficultés à communiquer et 
comprendre les relations sociales. 
 
[ΩEncéphalopathie : déficience mentale associée à des troubles moteurs ou sensoriels. 
 
La Trisomie 21 : anomalie de la paire 21 des chromosomes entraînant de graves 
déficiences intellectuelles. 
  
4.- Handicap psychique     
   
[ΩHystérie : névrose ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ŜȄŀƎŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ǇǎȅŎƘƛǉǳŜ Ŝǘ 
affective. 
 
La Névrose : affection caractérisée par des troubles affectifs et émotionnels dont le sujet 
est conscient. 
 
La Psychose : affection caractérisée par une altération profonde de la personnalité et des 
fonctions intellectuelles Řƻƴǘ ƭŜ ǎǳƧŜǘ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŎƻƴǎŎƛŜƴǘΦ 
  
La Schizophrénie : psychose caractérisée par un disfonctionnement psychique, une perte 
du contact avec autrui et un repli sur soi. 
  
Les Troubles obsessionnels compulsifs (TOC): ƭŜ ǎǳƧŜǘ ǎƻǳŦŦǊŜ ŘΩƻōǎŜǎǎƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜ 
compulsions. Les obsessions sont des images ou des pensées récurrentes qui créent de 
ƭΩŀƴȄƛŞǘŞΦ [Ŝǎ ŎƻƳǇǳƭǎƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ŎƻƳǇƻǊǘŜƳŜƴǘǎ ǊŞǇŞǘƛǘƛŦǎ ŞƳƛǎ Ŝƴ ǊŞŀŎǘƛƻƴ ŀǳȄ 
obsessions. 
 
5.- Handicap auditif 
 
vǳΩƛƭ ǎƻƛǘ ŘŜ ƴŀƛǎǎŀƴŎŜΣ ŘǶ Ł ǳƴŜ ƳŀƭŀŘƛŜ ƻǳ Ł ǳƴ ŀŎŎƛŘŜƴǘΣ ƭŜ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ŀǳŘƛǘƛŦ ŎƻƳǇǊƻƳŜǘ 
sensiblement la comƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǎƛ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƴΩȅ ǾŜƛƭƭŜ ǇŀǎΦ 
La personne sourde ou malentendante développe sa propre stratégie pour contourner son 
handicap et communiquer. Face à ce handicap peu visible et souvent sous-estimé, 
certaines personnes sourdes ou malentendantes réagissent en évitant les contacts et 
ǇŀǊŦƻƛǎ Ŝƴ ǎΩƛǎƻƭŀƴǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜƳŜƴǘΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜǎ modes de communication adaptée, 
ƭŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ Ŝǘ ƭΩŀǇǇŀǊŜƛƭƭŀƎŜ ŀǇǇǊƻǇǊƛŞ ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ 
ǎΩƛƴǘŞƎǊŜǊ Ŝǘ ŘŜ Ǿivre presque « normalement ». 
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Les handicaps auditifs sont: 
 
La Surdité de transmission : elle ǘƻǳŎƘŜ ƭΩƻǊŜƛƭƭŜ ŜȄǘŜǊƴŜ Ŝǘ ǎŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ǇŜǊǘŜ 
des sons graves. 
 
La Surdité de perception: touche ƭΩƻǊŜƛƭƭŜ ƛƴǘŜǊƴŜΦ DŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘΣ ŜƭƭŜ ǎŜ ŎƻǊǊƛƎŜ 
efficacement par des appareils auditifs. Elle peut être causée par des expositions à des 
sons très forts. 
Face Ł ŎŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ƘŀƴŘƛŎŀǇΣ ƛƭ Ǿŀ ǎŀƴǎ ŘƛǊŜ ǉǳŜ ƭΩ9ǘŀǘ Řƻƛǘ ŀƎƛǊ ŀǾŜŎ ŎŞƭŞǊƛǘŞΣ 
étant inspiré par des politiques publiques prenant en compte ƭŜǎ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ǉǳΩŜƴƎŜƴŘǊŜ 
chaque type de handicap. Des actions correctives Ǿƛǎŀƴǘ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƳƳŜǳōƭŜǎΣ la 
multiplication des appareils orthopédiques, la disponibilité des médicaments dans le cas 
des personnes atteintes de trisomie doivent être entreprises non seulement à Port-au-
Prince et dans les zones urbaines, mais encore dans les provinces et dans les coins les plus 
reculés du pays.  
  

D.- Etat de la situation du Handicap en Haïti  
 

/ŜǘǘŜ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŘŜ ǊŞǇƻƴǎŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜΦ tƻǳǊ ǘƻǳǘ ŞƭŞƳŜƴǘ de réponses, il est 
ǳǊƎŜƴǘ ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǳƴ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ǎŞǊƛŜǳȄ ǎǳƛǾƛ ŘΩŜƴǉǳşǘŜǎ ŘŜǾŀƴǘ ǘŜƴƛǊ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜǎ 
spécificités locales et des disparités régionales. Dans cette même démarche, la typologie 
Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǳƴŜ ŘƻƴƴŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ǉǳƛ ƳŞǊƛǘŜ ŘΩşǘǊŜ Ǉrise en compte. Cela va 
ǎŀƴǎ ŘƛǊŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ŀƴǘŞǊƛŜǳǊŜǎ ǎƻƴǘΣ ǇƻǳǊ ƭŜ ƳƻƳŜƴǘΣ ŘΩǳƴ ƎǊŀƴŘ ŀǇǇƻǊǘ ǇƻǳǊ ƳŜƴŜǊ 
à bien ce travail qui utilisera donc des chiffres quiΣ ƳşƳŜ ǎΩƛƭǎ ŘŀǘŜƴǘ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ нл ŀƴǎΣ 
ǇŜǳǾŜƴǘ ǎŜǊǾƛǊ ŘΩƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊǎ, étant en conformité avec les calculs standards des Nations- 
Unies. En attendant que de nouvelles recherches sur le terrain fournissent des statistiques 
Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘŜǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ł ǳƴ ƳŜƛƭƭŜǳǊ ŞŎƭŀƛǊŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ Ł ƭΩƘŜǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜΦ 

 
Ces chiffres, figurant dans le tableau ci-dessous, font Şǘŀǘ ŘΩǳƴŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ 

handicapée estimée à 800.ллл ǇŜǊǎƻƴƴŜǎΣ ǎƻƛǘ ŜƴǾƛǊƻƴ мл҈ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǘƻǘŀƭŜ ŘΩIŀƠǘƛΦ 
En tenant compte des différents types de déficience, cette population est répartie de la 
manière suivante : 

Type de déficience % Nombre de personnes  

Déficients moteurs 25 200.000 

Déficients visuels 9 72.000 

Déficients auditifs 9 72.000 

tŜǊǎƻƴƴŜǎ Ŝƴ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ 43 34.4000 

Cas de lèpre non soignés 1 8.000 

/ŀǎ ŘΩŞǇƛƭŜǇǎƛŜ ƴƻƴ ǎƻƛƎƴŞǎ  6 48.000 

Personnes avec des comportements étranges 6 48.000 

Déficients multiples 1 8.000 

Total 100 800.000 

Source : Handicap International et RANIPH (2003).- 
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Les personnes handicapées ǎƻƴǘ ǇŞƴŀƭƛǎŞŜǎ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ Řǳ ƳŀƴǉǳŜ ŘΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ 
ōŀǎŜΦ Lƭ ǎŜǊŀƛǘ ƘŀǎŀǊŘŜǳȄ ŘΩŀŦfirmer que, de nos jours, 3% de la population des personnes à 
besoins spéciaux ont ŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞΣ ŘΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴΣ ŘŜ réadaptation Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ 
du pays. Les besoins que nécessite la condition des Haïtiens vivant avec une déficience 
dévoilent les nombreuses et graves contraintes auxquelles ils doivent faire face. Toute 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ ǉǳƛ ǎŜ ǾŜǳǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ Řƻƛǘ Ŝƴ ǘŜƴƛǊ ŎƻƳǇǘŜ Ŝƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛŀƴǘ ŘΩŀōƻǊŘ ŎŜǎ 
contraintes pour les éliminer ensuite par des actions ponctuelles et énergiques. 

 
E.- DomainŜǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ 

 
E.1.- [ΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ƭƛƳƛǘŞ  
  
Une étude réalisée par Healing Hands for Haïti Foundation, en janvier 2002, révèle que 
ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ м Ł о҈ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ƘŀƠǘƛŜƴƴŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴŜ ŦƻǊƳŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ 
ŘŜ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩ9ǘŀt face à la maladie, la maternité, les accidents ou la vieillesse.  

 
Les personnes handicapées sont souvent considérées comme les pauvres des pauvres car, 
Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ƭŜǳǊ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜΣ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ǿǳ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŀǳ ŎƘƾƳŀƎŜ 
et sans ressources financières pour faire face aux problèmes de tout ordre. En raison de la 
ŘŞǘŞǊƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ǾƛŜ Ŝƴ IŀƠǘƛΣ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ŎǳǊŀǘƛŦs et 
préventifs est limité ; dans le cas des personnes handicapées, aucun système spécifique 
ƴΩŀ ŞǘŞ ǾŀƭŀōƭŜƳŜƴǘ ŜȄǇŞǊƛƳŜƴǘŞΦ  

 
[ΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƭƛƳƛǘŞ ǇƻǳǊ ŎŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ǉǳŜ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ 
ǇƻǎǘŜǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ŘŜǎǎŜǊǾŀƴǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ƘŀƠǘƛŜƴƴŜ Ŝǎǘ ǊŜǎǘǊŜƛƴǘΦ 
 
E.2.- [Ŝ ǇǊƻōƭŝƳŜ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ŝǘ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 
 
Le caractère exclusiviste, sectaire et clanique de la société haïtienne, frappe de plein fouet 
les personnes handicapéesΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŎŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ǘƻǳǘ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ 
essayer ŘΩŀǊǊƛǾŜǊ Ł ǎΩƛƴǘŞƎǊŜǊ Ŝǘ Ł ǾƛǾǊŜ ƴƻǊƳŀƭŜƳent dans cette société où même des 
personnes jouissant de toutes leurs capacités peinent à émerger. La situation des 
personnes handicapées vivant dans les pays occidentaux ǎΩŜǎǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ŀƳŞƭƛƻǊŞŜΦ 5Ŝǎ 
dispositions ont été prises dans ces pays pour faciliter leur intégration et rendre leur vie 
moins pénible, plus aisée. A leur intention, des espaces sont aménagés en vue de faciliter 
ƭŜǳǊ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ όŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ǊŀƳǇŜǎΣ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩŀƛǊŜǎ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 
circulation réservées). En leur qualité de citoyens et de citoyennes à part entière 
bénéficiant de droits, elles sont astreintes à des devoirs et sont mêmes assujetties au 
ǇŀƛŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƛƳǇƾǘǎ Ŝǘ ǘŀȄŜǎ ǇǊŞǾǳǎ ǇŀǊ ƭŀ ƭƻƛ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǎΩŀŎǉǳƛǘǘŜǊ ŘŜǎ ŦǊŀƛǎ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ 
qui leur sont fournis par les différentes institutions publiques, semi-publiques et privées.  

 
Or, en Haïti, la Direction Générale des IƳǇƾǘǎ Ŝǘ ƭΩ!ŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ DŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜǎ  Douanes, 
les deux principales institutions responsables de la collecte dŜǎ ǊŜŎŜǘǘŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΣ ǇƻǳǊ ƴŜ 
prendre que ces deux exemples, font peu de cas de cette catégorie de contribuables. De 
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ƳşƳŜΣ ŀǳŎǳƴŜ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ƴΩŜǎǘ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜǳǊ ŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ Ŝǘ 
espaces tant publics que privés. En plus des nuisances déjà signalées (inexistence de 
rampes, abǎŜƴŎŜ ŘΩŀƛǊŜǎ ŘŜ ǎǘŀǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ǊŞǎŜǊǾŞŜǎύ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƴŜ ƳŀƴǉǳŜƴǘ Ǉŀǎ ǉǳƛ 
diminuent encore davantage la mobilité des personnes handicapées : 
 

¶ difficulté de circulation sur fauteuils roulantǎ ǇƻǳǊ ŎŀǳǎŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ƴƻƴ 
aménagés à cette fin ; 

¶ occupation des trottoirs par des marchands, des petits commerçants ou des 
garagistes ; 

¶ dissémination des crevasses à travers les différentes rues de la capitale et des 
principales villes du pays ; 

¶ non observance de la règle de priorité à accorder aux personnes handicapées 
dans les transports publics. 
 

Ce ne sont là que quelques exemples de difficultés que les personnes handicapées 
affrontent et essayent de surmonter quotidiennement pour vivre de façon autonome et 
décente en Haïti.  
 
[ŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Řƻƛǘ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ Ŏompte cette situation inacceptable et intenable 
par un effort de correction, de réparation et de restauration pour rétablir dans leur plein 
droit les personnes handicapées.  
 
E.3.- [Ŝǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ƭƛŞǎ Ł ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ 

 
Les résultats ŘΩǳƴŜ ŜƴǉǳşǘŜ ŎƻƴŘǳƛǘŜ ǇŀǊ ƭŀ /ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ŘŀǇǘŀǘƛƻƴ {ŎƻƭŀƛǊŜ Ŝǘ 
ŘΩ!ǇǇǳƛ {ƻŎƛŀƭ ό/!{!{ύ Řǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ bŀǘƛƻƴŀƭŜ en 1998 font état de 23 
écoles spéciales et centres de réadaptation pour des personnes handicapées. Sur une 
population de 120.ллл ƧŜǳƴŜǎ Ŝǘ ŜƴŦŀƴǘǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ Ŝƴ ŃƎŜ ŘŜ ŦǊŞǉǳŜƴǘŜǊ ƭΩŞŎƻƭŜΣ нлмф 
ƻƴǘ ŀŎŎŝǎ Ł ƭΩƛƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ ǎƻƛǘ мΦт ҈Φ !ǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ŎŜǎ ŘƛȄ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎ όмффу-2008), le 
taux de scolarisation des personnes handicapées est passé de 1.7% à 3,5%. Le tableau est 
encore sombre : 3,5 ҈ ŘΩŜƴŦŀƴǘǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ ǎŎƻƭŀǊƛǎŞǎ ŎƻƴǘǊŜ тл҈ ŘΩŜƴŦŀƴǘǎ ƴƻƴ 
handicapés scolarisés.  

 
[ΩŜnquête de la CASAS révèle que sur un total de 46.919 professeurs (1er et 2ème cycle 
fondamental), seulement 298 ont reçu une formation en éducation spéciale.  
 
Le manque de préparation des enseignants haïtiens au niveau des écoles régulières est 
flagrant. Il explique que ceux-ci soient mal armés pour détecter les cas de difficultés 
ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ Ŝǘ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛon des jeunes handicapés. On ne retrouve pas de 
ƳƻŘǳƭŜǎ ŘΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ǎǇŞŎƛŀƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎǳǊǊƛŎǳƭǳƳ ŘŜǎ ǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞǎΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ 
ŎŜƴǘǊŜǎ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴǎŜƛƎƴŀƴǘǎΦ [ΩǳƴŜ ŘŜǎ ƭŀŎǳƴŜǎ Řǳ tƭŀƴ bŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ et 
de FƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜƳŜǳǊŜ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜ Ŝƴ éducation spéciale comme section à part 
entière. 
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Le système éducatif haïtien ne prend pas en considération les cas de déficiences en 
ƎŞƴŞǊŀƭΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ŎƛǘŜǊ ŘŜǎ Ŏŀǎ ŘΩŀǾŜǳƎƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǎƻǳǊŘǎ-muets qui 
parviennent à réussir dans le système. Dans le même ordrŜ ŘΩƛŘŞŜǎΣ ƭŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ ŀȅŀƴǘ ŘŜǎ 
ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ŘΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ ǎƻƴǘ ŦƻǊǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ƛƎƴƻǊŞǎΦ 5ŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜΣ ŘƛǎǘƛƴƎǳƻƴǎ 
ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ǎŎƻƭŀǊƛǎŀōƭŜǎ όŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ ƭŞƎŝǊŜ ŀƭƭŀƴǘ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜύ ŘŜ ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǎƻƴǘ 
non scolarisables (déficiences profondes et déficiences multiples). 

 
Les expériences réalisées par les éducateurs spécialisés prouvent que ceux de la première 
catégorie peuvent parvenir à boucler le cycle primaire. Ces enfants sont cependant 
ǇŞƴŀƭƛǎŞǎ ǇŀǊ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŞŘǳŎŀǘƛŦ Ǿǳ ǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ǳƴ Ŏurriculum spécial pour eux. De ce 
fait, ils subissent les mêmes examens que les enfants des écoles régulières. 

 
[Ŝǎ ŞŘǳŎŀǘŜǳǊǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞǎ ǎƻǳƭƛƎƴŜƴǘ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ ŦŀƳƛƭƛŀƭ Řŀƴǎ ƭŜ 
processus de réadaptation ŘΩǳƴ ŜƴŦŀƴǘ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞΦ CƻǊǘ ǎƻǳǾŜnt, des enfants handicapés 
ŘƻƛǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ŦŀŎŜ ŀǳȄ ŎƻǳǘǳƳŜǎ Ŝǘ ƳǆǳǊǎ ŘŜǎ ǇŀǊŜƴǘǎ qui constituent un obstacle à leur 
ǊŞŎǳǇŞǊŀǘƛƻƴΦ ! ǘƛǘǊŜ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜΣ Ŏes parents qui rejettent le diagnostic du spécialiste et 
assimilent le comportement de leur enfant à du crétinisme ou à une malédiction. 
 
E.4.- [Ŝǎ ǊŞǘƛŎŜƴŎŜǎ Ł ƛƴǘŞƎǊŜǊ ƭŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ 
celui de la production. 
 
9ƴ ƧǳƛƭƭŜǘ нллпΣ ƭΩŜŦŦŜŎǘƛŦ ŘŜ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊation publique était estimé à 50.000 employés. Pour 
chaque tranche de 10.000 employés, la fonction publique comptait 2 personnes 
handicapées, soit un total de 10 fonctionnairesΦ Lƭ ȅ ŀ ŘŜ ŎŜƭŀ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ŘƛȊŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎΣ 
ŀǳŎǳƴŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ ƴŜ ǘǊŀǾŀƛƭƭŀƛǘ Řŀƴǎ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǇǳōƭƛǉǳŜΦ 
Actuellement, trente ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ǇǳōƭƛǉǳŜΦ  

 
Dans le privé, au niveau du circuit formel, une sensible amélioration est constatée. Sur un 
effectif de 1.лрл ŜƳǇƭƻȅŞǎ ŘΩǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ de la place, 31 sont handicapés ; soit 2,95%. 
On peut également signaler quelques cas de personnes handicapées travaillant dans des 
ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜǎΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŦƻǊŎŜ Ŝǎǘ ŘŜ ŎƻƴǎǘŀǘŜǊ ǉǳΩŁ ǉǳŀƭƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŞƎŀƭŜΣ ƭe 
ŎŀƴŘƛŘŀǘ ƴŜ ǎƻǳŦŦǊŀƴǘ ŘΩŀǳŎǳƴŜ ŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ sera retenu au détriment de celui ayant des 
limitations fonctionnelles, cause de ce taux de chômage surélevé au sein de la population 
handicapée. 

 
aŀƭƎǊŞ ƭŜǎ ŦƻǊǘŜǎ ǊŞǘƛŎŜƴŎŜǎ ŘŜǎ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎΣ όōŀƴǉǳŜǎΣ ŎŀƛǎǎŜǎ ŘΩŞǇŀǊƎƴŜΣ 
micro crédits) à octroyer des prêts aux personnes handicapées, plusieurs ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ 
ǎΩŀŘƻƴƴŜƴǘ ŀǳ ŎƻƳƳŜǊŎŜ, notamment dans le circuit informel, en vue de subvenir à leurs 
ōŜǎƻƛƴǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŁ ŎŜǳȄ ŘŜ ƭŜǳǊ ŦŀƳƛƭƭŜΦ 

E.5.- un Support juridique à mettre en place 

 
¦ƴ ǎǳǇǇƻǊǘ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ǎΩŀǾŝǊŜ ƴŞcessaire pour corriger les faiblesses existant dans ce 
ŘƻƳŀƛƴŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƧǳǎǉǳΩŀǳ ǾƻǘŜ ǇŀǊ ƭŜ tŀǊƭŜƳŜƴǘ ƘŀƛǘƛŜƴΣ ƭŜ мн ƳŀǊǎ нллфΣ des 
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ConvŜƴǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩh9! Ŝǘ ŘŜǎ bŀǘƛƻƴǎ-Unies relatives aux Droits des Personnes 
Handicapées, seul ƭΩarticle 32-8 de la Constitution faisait référence aux personnes 
handicapées. Cet article stipule: « L'Etat garantit aux handicapés et aux surdoués des 
moyens pour assurer leur autonomie, leur éducation, leur indépendance ».  
 
/Ŝ ǉǳƛ ƴΩŞǘŀƛǘ qǳΩǳƴŜ ŘŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ Ŝǎǘ Ŝƴ ǇŀǎǎŜ ŘŜ ŘŜǾŜƴƛǊ une réalité avec le 
vote de ces deux Conventions, car, ǎŜƭƻƴ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ нтс-2 de la Constitution en vigueur, les 
Conventions, Traités ou Accords internationaux, une fois sanctionnés par le Parlement, 
font partie de la législation nationale. Toutefois, un comité de suivi Ŝǘ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ǊŜǎǘŜ Ł 
ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ Řǳ ǇƭŜƛƴ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ŘǊƻƛǘǎ ŘŜs personnes 
handicapées.  
 
La ƴƻƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9tat Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ Iandicapées, en mai 
2007, a joué un rôle important daƴǎ ŎŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩédification juridique. Cependant, force 
Ŝǎǘ ŘŜ ǊŜŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ǉǳΩŀǾŀƴǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {9LtIΣ ŘŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ 
consentis notamment par des organisations de la société civile regroupées pour la plupart 
au sein du Réseau Associatif National pƻǳǊ ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ 
(RANIPH). 
 
E.6.- Les tentatives de correction 
 
Même si les mesures prises en vue de corriger les carences dont sont victimes les 
personnes handicapées ne sont pas légionΣ ƛƭ ƛƳǇƻǊǘŜ ŘΩŜƴ ŞƴǳƳŞǊŜǊ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ǳƴŜǎ : 
 
1.- Au point de vue politique : 
Création de la {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ όSEIPH) suite 
Ł ƭŀ ƴƻƳƛƴŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ŀǊǊşǘŞ ǇǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭ ŘΩǳƴ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ ƭŜ мт Ƴŀƛ нллтΦ 
 
2.- Au point de vue sanitaire : une mesure de prévention 
Création du Comité National de Prévention de la Cécité (CNPC) regroupant des institutions 
tant du secteur public que du secteur ǇǊƛǾŞ Ŝƴ ƭΩŀƴƴŞŜ мффуΦ 

 
3.-  Sur le plan social : 

- [ŀ /ŀƛǎǎŜ ŘΩ!ǎǎƛǎǘŀƴŎŜ {ƻŎƛŀƭŜ ό/!{ύΣ ǇŜƴŘŀƴǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ Şǘŀƛǘ ƭŀ ǎŜǳƭŜ 
institution publique qui faisait face aux problèmes des démunis et des 
personnes handicapées en leur donnant parfois un modeste chèque de 250 
gourdes. Actuellement, ce montant est passé à 500 gourdes. 
 

- Création, par un secteur intéressé de la société civile, du Réseau 
ǊŜƎǊƻǳǇŀƴǘ ŘŜǎ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ, le 
wŞǎŜŀǳ !ǎǎƻŎƛŀǘƛŦ bŀǘƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ 
(RANIPH). 
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- Arrêté de la Mairie de Delmas en date du 28 novembre 2007, faisant 
obligation aux nouveaux bâtiments destinés à un service public de disposer 
des facilités spatiales pour les personnes handicapées. 

 
4.- Sur le plan éducatif : 

- Création, ŘŜǇǳƛǎ мффп ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ bŀǘƛƻƴŀƭŜ, ŘΩǳƴŜ 
/ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ ŘŞƴƻƳƳŞŜ /ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ŘŀǇǘŀǘƛƻƴ {ŎƻƭŀƛǊŜ Ŝǘ ŘΩ!ǇǇǳƛ 
{ƻŎƛŀƭŜ ό/!{!{ύ ŎƘŀǊƎŞŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǎŎƻƭŀƛǊŜ ŘŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ 
dans le système éducatif régulier. 
 

- Arrêté de la Mairie de Delmas en date du 28 novembre 2007 faisant 
ƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎŎƻƭŀƛǊŜǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭƭƛǊ ƭŜǎ ǇŜǊsonnes 
handicapées. 

 
5.-  En ce qui a trait aux Sports et aux Loisirs : 
Création du Comité Paralympique Haïtien, Ŝƴ ƭΩŀƴƴŞŜ нллс, par la Fédération Haïtienne 
ŘŜǎ !ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ Lƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ŘΩIŀƠǘƛ όCI!LtIύ 
 

 (A noter pour mémoirŜΣ ǉǳΩŀǳ ŎƻǳǊǎ Řǳ Ƴƻƛǎ ŘŜ ƴƻǾŜƳōǊŜ нллтΣ ŘŜǳȄ ŀǘƘƭŝǘŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ ƻƴǘ 
participé aux jeux paralympiques de Shangaï, David Rosenthal et Marinique Dubuisson. David a 
ǊŜƳǇƻǊǘŞ ŘŜǳȄ ƳŞŘŀƛƭƭŜǎΣ ǳƴŜ ŘΩŀǊƎŜƴǘ Ŝǘ ǳƴŜ ŘŜ ōǊƻƴȊŜ Ŝƴ плл Ŝǘ улл ƳŝǘǊŜǎ ƳŀǊŎƘŜύΦ 

 
6.- Réalisations concrètes 
/ŜǊǘŀƛƴŜǎ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴǎ ƳŞǊƛǘŜƴǘ ŘΩşǘǊŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŞŜǎ ŎƻƳǇǘŜ ǘŜƴǳ ŘŜ ƭŜǳǊ ƛƳǇŀŎǘ ǎƻŎƛŀƭ : 
 

¶ Création du Centre de Diagnostic Intégré (CDTI) situé Ł ƭΩ!ǾŜƴǳŜ /ƘŀǊƭŜǎ {ǳƳƳŜǊΦ 
 

¶ Aménagement de rampes et guichets spéciaux par certaines banques et 
institutions privées en faveur des  personnes handicapées, là ou le besoin se fait 
sentir. 
 

¦ƴ ŀǳǘǊŜ ŜȄŜƳǇƭŜ ŜƴŎƻǳǊŀƎŜŀƴǘ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ Ŝǎǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴΣ 
en 1983, du Conseil National pour la Réhabilitation des Personnes Handicapées 
(CONARHAN) qui a été reconstitué en Janvier 2008 suite à un arrêté présidentiel. 
/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƛƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŜǊ ǉǳΩŀǾŀƴǘ ŎŜǘǘŜ ǊŜŎƻƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴΣ ƳŀƭƎǊŞ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ Řǳ 
Dr. Gérard Léon (premier SŜŎǊŞǘŀƛǊŜ 9ȄŞŎǳǘƛŦ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŜƴǘƛǘŞύ Ŝǘ ƭΩŀǇǇǳƛ Řǳ tb¦5Σ le 
/hb!wI!b ƴΩŀǾŀƛǘ Ǉŀǎ Ǉǳ ǊŜƳǇƭƛǊ ǇƭŜƛƴŜƳŜƴǘ ǎŀ ƳƛǎǎƛƻƴΦ  

 
Ce constat met en évidence, entre autres choses, le caractère transversal de la 
problématique du handicap dans la recherche de solutions. Dans cette perspective, il est 
tout à fait indiqué de noteǊ ƛŎƛ ƭΩŜŦŦƻǊǘ ǉǳƛ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŎƻƴǎŜƴǘƛ ǇŀǊ ǘƻǳǘ ǳƴ ŎƘŀŎǳƴ Ŝǘ ǇŀǊ 
ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩǳƴ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ǊŞŜƭ dans la vie des personnes 
handicapées. 
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Chapitre III : POUR UNE POLITIQUE NATIONALE GLOBALE DU HANDICAP 
 
A.- Enoncé de Politique Nationale  

 
Dans le cadre de sa mission, la SEIPH se fixant un but, des objectifs généraux et 
spécifiques, se propose une vision large englobant les aspects tant géographique, 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜΣ ǎƻŎƛŀƭΣ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ǉǳΩƘǳƳŀƛƴ ǇƻǳǊ ŀǎǎŜƻƛǊ ǎŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ 5ŀƴǎ ŎŜǘǘŜ 
peǊǎǇŜŎǘƛǾŜΣ ǎŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŀǳǊŀ ŎƻƳƳŜ ōƻǳǎǎƻƭŜ ƭΩŞǉǳƛǘŞ ǎƻŎƛŀƭŜΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜ ƭŀ 
satisfaction des besoins de toutes les personnes handicapées où ǉǳΩŜƭƭŜs se trouvent sur le 
territoire national, Řŀƴǎ ǳƴ ŜŦŦƻǊǘ Ŏƻƴǎǘŀƴǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǳǊ ǎƻǊǘΦ 

 
A considéǊŜǊ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ Ŝƴ IŀƠǘƛΣ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ǉǳƛ ȅ ǎƻƴǘ ƭƛŞǎΣ ƭΩŀƳǇƭŜǳǊ ŘŜ 
ses manifestations (typologie), les solutions éparses et insuffisantes et la quasi 
insignifiance des corrections qui lui sont apportées dans les domaines qui lui sont 
transversaux (la Santé, ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴΣ ƭΩ9ƳǇƭƻƛΣ ƭŀ WǳǎǘƛŎŜΧύΣ ƭŀ {9LtI ǎŜ ǇǊƻǇƻǎŜ de 
ǎΩŀǘǘŀǉǳŜǊ Ł ŎŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ en vue de leur trouver des solutions appropriées. Ce qui passe 
par le renforcement institutionnel devant faciliter ensuite la mise en place de cette 
politique nationale adéquate au bénéfice des personnes à besoins spéciaux. 
 
A.1.- Renforcement institutionnel 
 
Dans le domaine du renforcement institutionnel, la SEIPH fait la promotion des idées de 
déconcentration, de modernisation et de planification pour ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ Ŝǘ ƭΩƻōǘŜƴǘƛƻƴ ŘŜ 
résultats. Pour y parvenir, le BǳǊŜŀǳ Řǳ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜ ŘΩ9ǘŀǘ Řƻƛǘ ǊŞǇƻƴŘǊŜ Ł ŘŜǎ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ŘŜ 
structuration, de capacité, de compétence pour une planification des actions à accomplir à 
ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŞǘŀōƭƛǎΦ 
 
En termes de déconcentration, la SEIPH sera représentée à travers le pays par des 
structures ou antennes offrant des services satisfaisants répondant aux besoins des 
ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ǾƛǾŀƴǘ Ŝƴ ŘŜƘƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ŎŀǇƛǘŀƭŜ Ŝǘ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƻǳŜǎǘ et 
même dans les îles adjacentes.  
  
9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǘǊŀƛǘ Ł ƭŀ ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ƭŀ {9LtI ǎΩŜƴƎŀƎŜǊŀΣ ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ Ł ŦŀƛǊŜ ŀǇǇŜƭ Ł ŘŜǎ 
ŎŀŘǊŜǎ ŎƘƻƛǎƛǎ ŀǇǊŝǎ ŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ŘƻǎǎƛŜǊǎΣ ǇŀǊ ǾƻƛŜ ŘŜ ŎƻƴŎƻǳǊǎΣ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ Ł munir le 
Bureau de ressources matérielles adaptées et modernes. 
 
Refusant toute idŞŜ ŘΩƛƳǇǊƻǾƛǎŀǘƛƻƴΣ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ 
Handicapées accordera une place privilégiée à la planification des programmes en 
fonction des besoins et après sollicitation des bénéficiaires. Pour y parvenir, la SEIPH se 
propose de créer une Unité de statistiques chargée de la collecte des données sur les 
personnes handicapées Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ IŀƠǘƛŜƴ ŘŜ {ǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ 
ŘΩLƴŦƻǊƳŀǘƛǉǳŜ όLI{Lύ. 
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¢ƻǳǘ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŦŜǊŀ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ƳŜǎǳǊŀōƭŜ Ŝǘ ǉǳŀƴǘƛŦƛŀōƭŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴŜ ƳŀǎǎŜ 
critique saisie dans le concret en fonction de critères préétablis. 
 
9ƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘΣ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ encouragera la signature de protocoles 
ŘΩŀŎŎƻǊŘ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴǘƛǘŞǎ ŞǘŀǘƛǉǳŜǎ ƻǳ ǇŀǊŀŞǘŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ même privées. Dans la 
ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘΩŞƭŀǊƎƛǊ ƭŀ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΣ ŘŜǎ ŜƴǘŜƴǘŜǎ ŀǾŜŎ ŘŜǎ hbD Ŝǘ Řes 
organismes internationaux privés ou paraétatiques sont à envisager. 
 
La vision de la SEIPH englobe par-ŘŜǎǎǳǎ ǘƻǳǘ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ƳŀǎǎƛǾŜ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴnes 
handicapées par le biais des objectifs suivants à atteindre coûte que coûte:  
 

¶ sensibiliser les personnes handicapées elles-mêmes autour de leurs droits et 
devoirs ; 

¶ sŜƴǎƛōƛƭƛǎŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŀ ŦŀƳƛƭƭŜ ǎǳǊ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
personnes handicapées et promouvoir le respect des droits et de la dignité de ces 
personnes ; 

¶ étendre la transversalité de la problématique du handicap ; 

¶ iƳǇƭƛǉǳŜǊ ƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ όŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǎŜǊǾƛŎŜ 
ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜΧύ ; 

¶ fŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀccès des personnes handicapées aux soins de santé, au système 
éducatif régulier (intégration scolaire et professionnelle). 

 
 

A.2.- Politique Nationale au bénéfice des personnes handicapées  
 
!ǳ ƴƛǾŜŀǳ ƴŀǘƛƻƴŀƭΣ ƛƭ ƴΩŜȄƛǎǘŀƛǘ ŀǳŎǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŞǘŀǘƛǉǳŜ Ǿƛǎŀƴǘ ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ ƻǳ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 
des personnes handicapées dans la société. Même la création du Ministère des Affaires 
{ƻŎƛŀƭŜǎ Ŝǘ Řǳ ¢ǊŀǾŀƛƭ όa!{¢ύ ƴΩŀ Ǉŀǎ Ŝǳ ǇƻǳǊ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǳǊǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ǾƛŜ.   
 
Au niveau du Ministère des Affaires Sociales et du Travail, les interventions relatives aux 
ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ǎŜ ƳŀƴƛŦŜǎǘŀƛŜƴǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŀ /ŀƛǎǎŜ ŘΩ!ǎǎƛǎǘŀƴŎŜ 
Sociale (CAS). Cette entité, évoluant sous la tutelle de ce Ministère, était jusqu'à tout 
récemment la seule structure éǘŀǘƛǉǳŜ ƻǳ ƛƴǎǘŀƴŎŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ ǉǳƛ ǎΩŞǘŀƛǘ ŘƻƴƴŞŜ ǇƻǳǊ 
mission de faire face aux problèmes de cette catégorie de personnes. Mais 
ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘΣ ŜƭƭŜ ƴΩŀ ƧŀƳŀƛǎ Ǉǳ ǊŜƳǇƭƛǊ ƭŀ Ƴƛǎǎƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ŜƭƭŜ Şǘŀƛǘ ŎǊŞŞŜΦ [Ŝǎ 
ǇƻǳǾƻƛǊǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ǎΩŜƴ ǎŜǊǾŀƛŜƴǘ Ł ŘŜs fins clientélistes. Toutefois, il faut le reconnaitre, 
un effort a été entrepris pour assainir le fonctionnement interne de la CAS et lui 
permettre  de subvenir aux besoins des personnes nécessiteuses, sa vraie clientèle.  
 
Pour pallier ces carences, la SEIPH définit un plan directeur appliquant sa politique 
ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ŀƎŜƴŘŀ Ŝǘ ŘΩǳƴ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊ ǊƛƎƻǳǊŜǳȄ Şǘŀōƭƛ Ł ŎŜǘ ŜŦŦŜǘΦ 
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A.3.- Plan directeur 
 
En relation avec les buts, le mandat et les objectifs émis plus haut, la SEIPH se dote dΩǳƴ 
Ǉƭŀƴ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩƻǴ ǎŜ ŘŞƎŀƎŜƴǘ ƭŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ŀȄŜǎ ŘŜ ƭΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜΦ 
 
/Ŝ ŎŀŘǊŜ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ŎƻƳǇƻǊǘŜǊŀ ǳƴŜ ǎǳƛǘŜ ƻǊŘƻƴƴŞŜ ŘΩƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎΣ ŘŜ ƳƻȅŜƴǎ ŘŜǎǘƛƴŞǎ 
à réaliser un programme répondant aux attentes des personnes handicapées aǾŜŎ ƭΩŀǇǇƻǊǘ 
ŀƎƛǎǎŀƴǘ Ŝǘ ŎƻƴŎǊŜǘ ŘŜ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ ŎƛǾƛƭŜΦ 5ŀƴǎ ŎŜǘ ƻǊŘǊŜ ŘΩƛŘŞŜǎΣ ƭΩŜǎǇǊit fondateur du plan 
directeur ǊŜǇƻǎŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŞǉǳƛǘŞΣ ŘŜ ƧǳǎǘƛŎŜ ǎƻŎƛŀƭŜ ŎƻƳǇǘŀƴǘ ŎƘŀǉǳŜ IŀƠǘƛŜƴ 
ƘŀƴŘƛŎŀǇŞ ƻǳ ƴƻƴ ǇƻǳǊ ǳƴ ŎƛǘƻȅŜƴ Ł ǇŀǊǘ ŜƴǘƛŝǊŜΦ /ΩŜǎǘ ŎŜ ǉǳƛ ŜȄǇƭƛǉǳŜ ƭΩŜŦŦƻǊǘ ŀŦŦƛŎƘé de 
ŎŜ Ǉƭŀƴ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩƻŦŦǊƛǊ ŀǳȄ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴΦ  
 
A.4.- tƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ  
 
Chaque déficience réclame et nécessite une pédagogie déterminée. Ainsi, la pédagogie 
adaptée pour les déficients visuels ne sera pas adéquate dans le cas des sourds-muets ou 
pour les handicapés moteurs et cela, vice versa. Avec les avancées technologiques, 
ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ǾƛǾŀƴǘ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ Ŝǎǘ ŘŜǾŜƴǳŜ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜΦ tŀǊ 
exemple, pour les handicapés visuels, c'est-à-dire les malvoyants et les non-voyants, 
ƭΩŞŎǊƛǘǳǊŜ .ǊŀƛƭƭŜΣ ƭŜǎ ƭƛǾǊŜǎ Ŝƴ ƎǊƻǎ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜǎΣ ƭŀ ǘŀōƭŜǘǘŜ Ŝǘ ƭŜ ǇƻƛƴœƻƴΣ ƭΩƻǊŘƛƴŀǘŜǳǊ Ł 
synthèse vocale et à imprimante braille, la canne blanche sont autant de matériels utilisés 
pour répondre aux besoins de cette catégorie vulnérable. A ce point de vue, ces outils 
ǎƻƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŀ ǊŞŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ Ře ces personnes dans la société. 
Les malentendants ou ŘŞŦƛŎƛŜƴǘǎ ŀǳŘƛǘƛŦǎΣ ǊŞŎƭŀƳŜƴǘ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭǎ ǾƛǎǳŜƭǎ et le 
langage des signes. 
 
Conscient de ces besoins essentiels,  la SEIPH doit Ŝƴ ǘŜƴƛǊ ŎƻƳǇǘŜ Řŀƴǎ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ 
son plan directeur. Il en sera de même pour tous les autres cas de déficience inventoriés. 
Bien entendu, des facteurs contraignants comme pŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ƭΩƛƴǎǘŀōƛƭƛǘŞ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƻǳ 
ƭΩƛƴŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ōǳŘƎŞǘŀƛǊŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǊŀƭŜƴǘƛǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘŜƭǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎΦ 
vǳƻƛ ǉǳΩƛƭ Ŝƴ ǎƻƛǘΣ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ personnes handicapées nécessite des actions concrètes 
et urgentes partout où le besoin le justifie. De façon concomitante, un travail de 
sensibilisation et de motivation doit être réalisé pour modifier notre comportement vis-à-
vis de ces personnes à travers les médias, auprès de la société civile, par une intégration 
intelligente notamment Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ, du sport et des loisirs. 
 
Pour les trois prochaines années, une planification rigoureuse est prévue, privilégiant des 
ǘƘŝƳŜǎ ǊŞǇƻƴŘŀƴǘΣ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭΣ ŀǳȄ ōǳǘǎ Ŝǘ ŀǳȄ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǾƛǎŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘƛǊŜŎǘŜǳǊ 
et tenant compte de la réalité du terrain, en rapport avec la typologie et les lieux de 
concentration des personnes handicapées.   
 
A.5.- Un agenda approprié  
 
[Ω!ƎŜƴŘŀ ŀŘƻǇǘŞ Ł ŎŜǘ ŜŦŦŜǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ н008-2010 accordera la priorité à : 
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ü lΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŦƛŀōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜ ŘΩIŀƠǘƛ ; 
ü lΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ŀǳȄ ǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ; 
ü lΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜ ; 
ü lΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ƳƻƴŘŜ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭ ; 
ü lΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ Ǿƛe des personnes handicapées ; 
ü la motivation communautaire sur les droits et les devoirs des personnes à besoins 

spéciaux; 
ü le cadre juridique visant la protection des personnes handicapées ;   
ü la déconcentration en vue des implantations régionales de la SEIPH à travers le 

pays.             
              Un calendrier y relatif sera mis en place à cet effet. 
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Chapitre IV : POLITIQUES PUBLIQUES DE LA SEIPH 
 
            A.-  Définition et Enoncé de politiques publiques 
 
Les politiǉǳŜǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ǎŜ ŘŞŦƛƴƛǎǎŜƴǘ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŎƻƻǊŘƻƴƴŞŜǎ ƳƛǎŜǎ 
Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŀǾŜŎ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŀōƻǳǘƛǊ Ł ǳƴŜ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ƻǳ ǳƴŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ 
jugée précaire. Autrement dit, les politiques publiques de la SEIPH sont des objectifs 
différents, concrets, ŦƻǊƳŀƴǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǎŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ 
 
Les principes directeurs des politiques publiques de la SEIPH reposent sur les points 
ǎǳƛǾŀƴǘǎΣ ŎŜΣ Řŀƴǎ ǳƴŜ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘΩǳƴƛǾŜǊǎŀƭƛǘŞ, c'est-à-ŘƛǊŜΣ ŀǾŜŎ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎƻǳǾǊƛǊ 
tout le champ politique, social et économique relatif à la vie de la société en général et à 
celle des personnes handicapées en particulier: 
 

¶ assurer la situation sanitaire des personnes handicapées (campagne de prévention, 
campagne de soins, campagne de vaccination) ; 

¶ permettre la circulation des personnes handicapées et mettre les services de base 
à leur disposition ;  

¶ mettre en place des réseaux de transport après signature de protocoles avec les 
entités concernées ; 

¶ cƻƴǘǊƛōǳŜǊ Ł ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎ et citoyennes en situation de handicap ; 

¶ promouvoir le plein emploi en évitant la pauvreté subie ; 

¶ garantir le bien-être et le revenu de tous ;  

¶ veiller à la sécurité et au maintien des droits de chacun dans un Etat de droit. 
   

En définitive, les politiques publiques doivent, dans une perspective de réparation au 
bénéfice des personnes handicapées, jouer un rôle de redistribution devant garantir 
ƭΩŞƎŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŎƘŀƴŎŜǎΦ 
 
Après un délai raisonnable allant de 3 à 5 ans, des évaluations qualitatives et quantitatives 
doivent être réalisées afin de vérifier, en termes de politiques publiques, si les objectifs 
visés ont été atteints de manière palpable et efficiente chez les personnes handicapées. 
5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜs politiques publiques peut être considérée comme un élément 
majeur qui permet de rationaliser les dépenses publiques en regard des objectifs et des 
actions réalisées.  
 
5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ Ł ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŘǊŜ Ŝǘ ǇŀǊƳƛ ƭŜǎ ŀȄŜǎ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ŀƎƛǊΣ 
mentionnons : 
 
     A.1- La Prévention  
 
La prévention est l'ensemble des mesures prises pour prévenir un danger, un risque, un 
mal, pour l'empêcher de survenir.  
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D'un point de vue historique, la prévention a souvent succédé à des périodes de 
prohibition et à des prises de position extrêmes comme "La Ligue Anti-alcoolique" en 
France ou la période prohibitionniste aux Etats-Unis qui ont révélé les désastres d'une 
politique de santé trop radicale.   

La nécessité d'une politique de prévention en matière de handicap apparaît comme une 
évidence.  Prévenir les hŀƴŘƛŎŀǇǎΣ ŎΩŜǎǘ « tantôt agir sur les faits, sur les circonstances qui 
les produisent, tantôt les déceler à temps pour empêcher qu'ils ne s'aggravent alors 
qu'ils peuvent demeurer bénins et même disparaître ». 

Assurer le bien-être physique, mental et social du citoyen, lui garantir les conditions d'une 
vie digne et le préserver de toute cause et forme de désintégration et marginalisation, 
c'est là un défi et une devise de la SEIPH et c'est dans cet esprit que la prévention du 
handicap bénéficie d'une attention particulière et occupe une place de choix dans les 
priorités de la Secrétairerie ŘΩ9ǘŀǘ. 

/ϥŜǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊŎŜ ǉǳŜ ƭϥƘƻƳƳŜ Ŝǎǘ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ƭϥƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ŦƛƴŀƭƛǘŞ ŘŜ ǘƻǳǘŜ ǆǳǾǊŜ 
de développement, que la SEIPH compte déployer le peu de moyens mis à sa disposition 
pour la mise en valeur du facteur humain à travers des programmes dont l'envergure n'a 
d'égale que la diversité. De tels programmes visent l'amélioration des conditions de vie et 
la promotion socio-économique du citoyen comme fondements d'une politique 
préventive de toute forme de déficience humaine. Dans ce contexte, la prévention est 
perçue comme étant une composante principale des politiques sectorielles notamment 
celles de la santé, de l'environnement, de l'emploi, de la promotion et de la sécurité 
sociale, ... 

[ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ŎŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ǎŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ǇŀǊ ƭϥƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ 
d'éducation, d'information et de sensibilisation de la population. 

Ainsi, l'éducation sanitaire comme activité de soutien aux différents programmes de 
santé ; l'éducation en matière de protection de l'environnement visant à introduire la 
dimension environnementale dans le comportement quotidien du citoyen ; la 
sensibilisation et l'information en matière de prévention des risques professionnels et des 
accidents de la route et autres accidents de la vie, figurent-elles parmi les axes prioritaires 
de ces politiques. 

Cette action s'appuie par ailleurs sur la participation effective du citoyen et le concours de 
plus en plus important des associations et institutions compétentes travaillant dans le 
domaine du handicap. 

Les domaines prioritaires de prévention reflètent, en fonction de leur importance, ces 
secteurs où toute carence est pourvoyeuse de risques pouvant être à l'origine d'un 
handicap. 
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Si les motifs restent encore difficiles à déterminer, la plupart des handicaps ou déficiences 
d'origine périnatale peuvent être dépistés dans les premières années de la vie. Il convient 
donc de mettre en place une détection précoce des lésions cérébrales chez les enfants à 
risques et de développer une politique de prévention systématique à destination des 
populations les plus fragiles. 

Cette démarche préventive doit également s'accompagner de la mise en place d'un projet 
thérapeutique adapté et d'un suivi effectif de l'enfant. 

La plupart des handicaps ou déficiences d'origine périnatale peuvent être détectés dans 
les trois premières années de l'enfant, notamment le handicap moteur, les déficiences 
neurosensorielles et les troubles envahissants du développement.  

Les interventions précoces peuvent se définir comme l'ensemble des stratégies de 
prévention et de traitement destinées, dans la première ou la deuxième année de vie, à 
favoriser un développement cérébral et une structuration optimaux. Elles reposent 
essentiellement sur deux grands axes :  

-        ŘŜǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ŘϥƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŞŘǳŎŀǘƛǾŜ ǇǊŞŎƻŎŜΣ ǉǳƛ ǎΩŀǇǇǳƛŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ŎƻƴŎŜǇǘ ŘŜ 
plasticité cérébrale et se traduisent par des interventions rééducatives sur un cerveau en 
plein développement. La connaissance des différents mécanismes du développement 
cérébral confirme en effet l'importance cruciale des premières années de vie pour 
l'acquisition de compétences cognitives ; 

-         des stratégies de neuroprotection, dont l'usage, initialement réservé aux molécules 
protégeant ou prévenant les phénomènes de mort cellulaire, peut maintenant être 
étendu à toutes les actions favorisant un développement cérébral harmonieux et 
empêchant la survenance de troubles spécifiques. 

         A.2.- La problématique de la petite enfance en situation de handicap 

a. [ŀ /ƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞ 

L'annonce d'un handicap touchant leur enfant, est toujours un drame pour les parents. 
Douleur, colère, culpabilité, révolte et sentiment d'injustice... l'épreuve est terrible. Car ils 
doivent accepter le fait que cet enfant n'est pas celui dont ils avaient rêvé, qu'il est 
différent, et qu'il va falloir affronter et accepter cette différence. L'amour met donc 
parfois du temps à s'installer chez les parents en particulier et chez la famille en général. 
Parvenir à accepter cet enfant comme il est, et non comme il devrait être, c'est recevoir 
toutes les richesses qu'il a, lui aussi, à offrir. Tout l'amour qu'il a, lui aussi, à donner. Et 
ŎϥŜǎǘ ǘǊŀƴǎƳŜǘǘǊŜ ŀǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ƭΩƛŘŞŜ ǉǳŜ ƭŀ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ƴŜ Řƻƛǘ Ǉŀǎ ŦŀƛǊŜ ǇŜur. 

b. Les aŎǘƛƻƴǎ Ł ƳŜƴŜǊ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ƭƛŞŜǎ ŀǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ Řŝǎ 
la petite enfance. 
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Á Le rôle de la famille Υ ŘƻǘŜǊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞ ŘΩǳƴ ŜƴǘƻǳǊŀƎŜ ǊŞŎƻƴŦƻǊǘŀƴǘ 

Les professionnels, qui prendront en charge les troubles psychoaffectifs des enfants, les 
dépressions maternelles et les désordres familiaux post-natals, recueilleront les 
témoignages de parents porteurs de séquelles traumatiques liées à la non-prise en 
compte de leurs émotions. 

Il est impératif que les parents ne soient pas tenus à l'écart et des réponses doivent être 
apportées à leurs besoins spécifiques face au handicap. Les premiers effets positifs de leur 
implication seront mesurés à la diminution des effets pathogènes liés au stress, à 
l'établissement d'une meilleure relation avec l'enfant et à la moindre atteinte à l'équilibre 
familial.  

Á [ΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ƭŀ {9LtI 

! ŎŜ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜΣ ƭŀ {9LtI ŜƴǘŜƴŘ ŘȅƴŀƳƛǎŜǊ Ŝǘ ƛƴǘŞƎǊŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴŦŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ 
ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ǇǊŞǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻnnes handicapées par : 

- La création des filières de soins dans chaque département 

Lƭ Ŝƴ Ŝǎǘ ŀƛƴǎƛ ŘŜ ƭŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ŘŜ prévention 
systématique ou de l'utilité de créer des filières de soins dans chacun des départements 
géographiques du pays. Ce, pour améliorer la prise en charge des malades, comme le 
ǊŀǇǇŜƭƭŜƴǘ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǇǊƻǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ Řǳ 
handicap. 

- [ΩŞtablissement de donnés fiables 

Il est également frappant de constater la pauvreté des informations disponibles sur les 
jeunes enfants handicapés en Haïti, suite à la honte éprouvée, en général, par leurs 
parents à les présenter en public. Ainsi, la disponibilité de données statistiques haïtiennes 
concernant les handicaps du tout-petit fait cruellement défaut. Ce qui rend difficile la 
collecte et le traitement des données en Haïti. 

Il devient donc indispensable d'établir des données fiables permettant l'évaluation de 
l'efficacité des politiques, et ǎǳǊǘƻǳǘ ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ƭŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ŀŘŞǉǳŀǘŜǎΦ  

- Le Support à ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǎŎƻƭŀƛǊŜ ŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ 

À la question souvent posée, « Faut-ƛƭ ŎƘŀƴƎŜǊ ƭŀ ƳŀƴƛŝǊŜ ŘΩŜƴǎŜƛƎƴŜǊ aux enfants 
handicapés? ηΣ ƭŀ ǊŞǇƻƴǎŜ Ŝǎǘ ƴƻƴΦ Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜǳȄ ǇŞŘŀƎƻƎƛŜǎΣ ƭΩǳƴŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ 
ƘŀƴŘƛŎŀǇŞΣ ƭΩŀǳǘǊŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴŦŀƴǘ ƴƻƴ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞ. Il faut seulement procéder à des 
adaptations ƭƻǊǎǉǳŜ ŎŜƭŀ ǎΩŀǾŝǊŜ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ. 
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La réponse à cette question a plutôt tendance à enrichir la pédagogie et à permettre, 
ŜƴǎǳƛǘŜΣ ǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜǎ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎ ǘǊŝǎ ŘƛǾŜǊǎŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ 

Quant aux élèves en difficulté, loin de les pénaliser, il faut reconnaitre que certaines 
ŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ŀƳōƛŀƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜΦ 

¦ƴŜ ƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǊŞǳǎǎƛŜ ǎŜ ƧƻǳŜ ŀǳǎǎƛ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŜƎŀǊŘ ǇƻǊǘŞ ǎǳǊ ƭΩŞƭŝǾŜΦ [Ŝ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ǇŜǳǘ 
légitimemŜƴǘ ŜŦŦǊŀȅŜǊΣ ŘŞǊŀƴƎŜǊΦ hƴ ǊƛǎǉǳŜ ŀƭƻǊǎ ŘŜ ǎŜ ŦƻŎŀƭƛǎŜǊ ǎǳǊ ƭǳƛΣ ŘŜ ŘŞŦƛƴƛǊ ƭΩŞƭŝǾŜ 
ǇŀǊ ǎŜǎ ǎŜǳƭǎ ƳŀƴǉǳŜǎΣ ŘŜ ƴŜ Ǉƭǳǎ ƭΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊ ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ Ł ǇŀǊǘ ŜƴǘƛŝǊŜΦ hǊ, 
ƭΩŜƴŦŀƴǘ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞ Ŝǎǘ ŘΩŀōƻǊŘ ǳƴ ŜƴŦŀƴǘ ǉǳƛ ƴΩŀƛƳŜ ǊƛŜƴ ǘŀƴǘ ǉǳŜ ŘΩşǘǊŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ Ŏƻmme 
les autres. Alors, cela peut commencer par une simple question de vocabulaire en évitant 
le recours au catalogage (« ƭΩŀǾŜǳƎƭŜ », « le sourd », « le trisomique »). 

Autre regard, celui qui banalise, qui veut gommer la différence, « faire comme si » et, par 
ƴŞƎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ Ŝǘ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎΣ ǉǳƛ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ ƭΩŞƭŝǾŜ Ŝƴ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘΩŞŎƘŜŎΦ 

[ΩŞǉǳƛƭƛōǊŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǾǊŀƛΣ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŦŀŎƛƭŜ Ł ǘǊƻǳǾŜǊ ŜƴǘǊŜ ƭŀ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ Ŝǘ 
ƭŜ ǊŜŦǳǎ ŘΩȅ ŀƭƛŞƴŜǊ ƭΩŜƴŦŀƴǘΦ 

5ǳ ŎƾǘŞ ŘŜǎ ŞƭŝǾŜǎΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ élève handicapé dans leur classe les amène à poser 
un autre regard sur la différence. Ils trouvent, là, ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ŘΩŜȄŜǊŎŜǊ ƭŜǳǊ ŜǎǇǊƛǘ ŘŜ 
ǘƻƭŞǊŀƴŎŜΣ ŘΩŀǇǇǊŜƴŘǊŜ ƭŀ ǎƻƭƛŘŀǊƛǘŞΣ ƭŜ ǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜΦ 

A.3.-  La Condition de la femme handicapée 

Parmi les personnes handicapées, les femmes représentent une population à part ; en 
général, elles  sont plus vulnérables. Souvent, ces deux facteurs, leur handicap et leur 
condition de femme, les obligent à faire face à l'exclusion, à la peur ou aux superstitions.   

Si le handicap des femmes n'entraîne que rarement de nouvelles formes de 
discrimination, il les amplifie. Celles-ci existent couramment au sein même des familles 
haïtiennes : moins de soins, de nourriture, mise à l'écart des relations familiales et des 
activités économiques. Elles ont plus de risques d'être victimes de violence que les 
hommes dans la même situation. 

Une double discrimination frappe certaines femmes. Sous-estimées, exclues et parfois 
violentées, elles suscitent rejet et superstitions du fait de leur handicap.  

En Haïti, où, traditionnellement, les femmes handicapées ont plus de mal à accéder aux 
soins et à l'éducation, une famille investira éventuellement plus de moyens et consentira 
plus de sacrifices pour envoyer un garçon à l'école plutôt ǉǳΩǳƴŜ ŦƛƭƭŜΦ  

Les femmes handicapées sont plus souvent victimes d'abus, de violences physiques et 
verbales que les hommes handicapés. Certains, ŦŀƛōƭŜǎ ŘΩŜǎǇǊƛǘ Ŝǘ ǎǳǇŜǊǎǘƛǘƛŜǳȄΣ ǇŜƴǎŜƴǘ 
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qu'avoir des relations sexuelles avec une femme handicapée apporte chance et fortune. 
De surcroît, dans certaines zones du pays, abuser sexuellement d'une femme handicapée 
aurait le pouvoir de guérir de certaines maladies. Des pratiques intolérables, souvent 
taboues, qui mettent en évidence la plus grande vulnérabilité des femmes handicapées. 
/Ŝǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŎǊŞŜƴǘ Ŝǘ ŀŎŎǊƻƛǎǎŜƴǘ ƭΩƛƴŞƎŀƭƛǘŞ ŜƴǘǊŜ ƘƻƳƳŜ Ŝǘ ŦŜƳƳŜΦ  

{ǳǊ ŎŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ ǎŜƴǎƛōƭŜǎΣ ƭΩŀǾƛǎ ŘŜ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎtes et praticiens en la matière tels le Dr. 
Legrand BIJOUX, madame Marguerite DERENONCOURT, madame Denise FOUCHARD 
(BABOU) et tous les autres qui ont bien voulu nous accorder des entretiens sur le sujet, 
confirment la discrimination. 

En définitive, la problématique des femmes handicapées est directement liée à leur place 
dans la communauté et à leur reconnaissance ; une place qui n'évoluera pas sans un 
changement des regards et des comportements dans la société. 

Á Les actions à mener par la SEIPH 

[ΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƧŜǳƴŜ ŦƛƭƭŜ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ŦŜƳƳŜΣ ōŀǎŜ ŘŜ ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ, est avant tout une 
responsabilité de la personne elle-même ; mais elle est également partagée par les 
ƛƴǎǘŀƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ ŀǳǉǳŜƭ ŎŜǘǘŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ Ŝǎǘ ŘŞǾƻƭǳŜ ŀǳǎǎƛΦ 

! ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜǎ ŦŜƳƳŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǎŜǎ ōŜǎƻƛƴǎΣ ƭŀ {9LtI ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ 
ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ des personnes handicapées selon les prédispositions et les talents de 
ƭΩƛƴǘŞǊŜǎǎŞŜΦ 

Sur tous les plans, la femme reçoit une assistance constante au niveau de la sécurité : 
ǎƻƛƴǎ ŘŜ ōŀǎŜ όǎŀƴǘŞΣ ŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ΧύΣ sécurité sociale, sécurité alimentaire, sécurité du 
travail et protection de sa personne. La SEIPH encourŀƎŜ ƭŀ ŦŜƳƳŜ Ł ǎΩƛƴǘŞƎǊŜǊ Řŀƴǎ ƭŀ ǾƛŜ 
sociale ; ce qui est une de ses attributions citoyennes.  

A.4.- La problématique des personnes âgées 

Tirant profit de la politique de décentralisation, la SEIPH se propose de mettre en branle 
des activités devant conduire non ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ des personnes âgées 
partiellement ou totalement diminuées pour causes de vieillissement et/ou de handicap, 
Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘΩǆǳǾǊŜǊ Ł ƭŜǳǊ ƛƴǎŜǊǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎƻŎƛŀƭΦ  

a. Les conditions des personnes âgées 

[ΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŀŎŎƻǊŘŞŜ Ł ƭΩŃƎŜ Ŝǎǘ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ǊŞŎŜƴǘŜΦ [ΩŃƎŜ ŎƻƳǇǘŀƛǘ ōƛŜƴ Ƴƻƛƴǎ ǉǳŜ 
certains signes visibles. A ce point de vue, la notion de personnes âgées est très relative. 
Quand nous interrogeons les critères qui permettent de définir cette catégorie à risques, 
les indicateurs fournis ne sont pas du tout fiables. Il y a des différences marquantes de 
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classification qui confirment la complexité de définition relative aux représentants 
multiples de cette population par rapport au facteur âge. 

Dans le cas des femmŜǎ Ǉƭǳǎ ǇǊŞŎƛǎŞƳŜƴǘΣ Řŀƴǎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎΣ ŀǾƻƛǊ Ŧƛƴƛ ŘΩŞƭŜǾŜǊ 
des enfants ou être veuve faisait entrer au sein du groupe ŘŜǎ ǾƛŜƛƭƭŜǎΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ, la 
ǊŜƭŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŃƎŜ Ŝǘ ŀǳ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀ ŞǾƻƭǳŞΦ hƴ Ŝǎǘ ǎƻŎƛŀƭŜƳŜƴǘ ǾƛŜǳȄ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ 
jeune, et biologiquement vieux de plus en plus tard. 

La mort frappe de plus en plus les personnes de plus de 70 ans et les maladies et 
handicaps sont statistiquement plus nƻƳōǊŜǳȄ ŀǳ ŦǳǊ Ŝǘ Ł ƳŜǎǳǊŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ŀǾŀƴŎŜ Ŝƴ ŃƎŜΦ 
La vieillesse devient aisément associée daƴǎ ƭΩŜǎǇǊƛǘ ŘŜ ƭΩƘƻƳƳŜ ŎƻƴǘŜƳǇƻǊŀƛƴ Ł ƭŀ 
maladie et à la mort et les personnes âgées sont souvent décrites comme forcément 
malades et/ou handicapées et dépendantes. 

En relation à la notion dite de personnes âgées, on peut de près ou de loin y associer la 
gŞǊƛŀǘǊƛŜΣ  ƭŀ ƎŞǊƻƴǘƻƭƻƎƛŜΣ ƭŜ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ƭŀ ŘŞƳŜƴŎŜ Ŝǘ ƭŀ ƳŀƭŀŘƛŜ ŘΩ!ƭȊƘŜƛƳŜǊΦ 5ŀƴǎ le 
cas qui nous préoccupe, il ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǎΩŀƎƛǊ ŘŜ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ǇƘȅǎƛǉǳŜΣ de vieillissement 
psychologique, de vieillissement comportemental accentué parfois par un contexte social 
ŘŞƭŞǘŝǊŜΦ aŀƛǎ ƭŜ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ƴƻǊƳŀƭ ƴΩŜǎǘ ǇŀǎΣ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ǇŜƴǎŜnt la plupart des 
observateurs, un phénomène pathologique. Il importe de dissiper cette confusion et de 
ŦŀƛǊŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘǊŜ ǉǳŜΣ Ŝƴ ŘŞǇƛǘ ŘŜǎ ŀǇǇŀǊŜƴŎŜǎΣ ƭŀ ǾƛŜƛƭƭŜǎǎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎȅnonyme de 
maladie ou de handicap. 

b. La politique publique de la SEIPH envers les personnes âgées 

La politique publique de la SEIPH envers les personnes âgées épouse les lignes de forces 
de la vision et deǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǎΩŜǎǘ ŘƻƴƴŞǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴs pour soulager les 
maux des personnes âgées et leur procurer plus de bien-être dans leurs vieux jours. Dans 
ŎŜǘ ƻǊŘǊŜ ŘΩƛŘŞŜǎΣ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ǇŀǊǘƛŜƭƭŜ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŃƎŞŜǎ ǇŜǳǘ 
renouveler les approches, les connaissances et les thérapies par rapport aux analyses 
antérieures. Cette politique inclura :  

¶ la prévision des soins en gérontologie et en gériatrie ; 

¶ lΩŜƴŎƻǳǊŀƎŜƳŜƴǘ Ł ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŀŘǊŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Ŝǘ 
professionnels au service des personnes âgées ; 

¶ des approches adaptées aux besoins particuliers de cette clientèle spécifique ; 

¶ ƭΩŀssistance sociale et psychologique ; 

¶ ƭΩƛncitation à se maintenir en forme et à être autonome ; 

¶ ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ƎŞƴŞǊŀƭ Řǳ ǎǳƧŜǘ ; 

¶ [ΩŀǇǇǊƻŎƘŜ communautaire des problèmes des personnes âgées ; 

¶ Le respect de ses désirs et préférences. 
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En outre, la SEIPH travaillera à sauvegarder, et le plus longtemps possible, leur autonomie, 
en les rendant plus aptes à se gouverner par leur propres moyens, à subvenir à leurs 
besoins propres.  

On note, dans les pays occidentaux depuis des décennies, ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩespérance 
de vie des habitants. Même en Haïti, la tendance dans ce sens est manifeste. Partant du 
ǇǊƛƴŎƛǇŜ ǉǳŜ ǾƛŜƛƭƭŜǎǎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƳŀƭŀŘƛŜΣ ǉǳΩƻƴ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǾƛŜǳȄ ǎŀƴǎ şǘǊe malade, la SEIPH, 
à travers sa politique de promotion de ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŀ ǎŀƴǘŞΣ ǎŜ ŘƻƴƴŜ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ 
ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴer cette catégorie de fragilisées que sont les personnes âgées et de multiplier 
ƭŜǳǊ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ Ǉar rapport à leur environnement (Voir en annexe V le tableau 
présentant les caractéristiques des personnes âgées vulnérables tirées du cahier de formation 
projet SIPA et préparées par Paul LEBEL, MD Spécialiste en Santé Communautaire).  

B.- [ΩAccessibilité aux services de base 
 

Que recouvre la notion de services de base ? 
5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ  ǇǳōƭƛǉǳŜΣ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ōŀǎŜ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎ 
que nulle société ne saurait négliger et dont ne peut se passer sans risque de déséquilibre 
ou de nuisances graves aucun membrŜ ŘΩǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ƻǊƎŀƴƛǎŞŜΣ ŀǳŎǳƴ ŎƛǘƻȅŜƴΣ 
ŀǳŎǳƴ ŎƻƴǘǊƛōǳŀōƭŜ ŘΩǳƴ 9ǘŀǘΦ ! ŎŜ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜΣ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ŎŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Řƻƛǘ şǘǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭ Ŝǘ 
ŦŀƛǊŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǇǊŞŀƭŀōƭŜ ǉǳƛ ǇǊŜƴŘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǇŀǊŀƳŝǘǊŜǎ Ŝǘ ǘƻǳǎ 
les enjeux pour une réelle couverture des besoins. 
 
Des services de base on retient : ceux relatifs à la Santé, aux services sécurisant le 
[ƻƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩ9nvironnement, au Transport, à ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ à la Formation 
Professionnelle, Ł ƭΩ9ƳǇƭƻƛΣ Ł ƭŀ WǳǎǘƛŎŜΣ Ŝǘ ŎŜǳȄ ŦŀŎƛƭƛǘŀƴǘ ƭΩŀŎŎŜǎsion aux Nouvelles 
¢ŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩLƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ όb¢L/ύ, à la Culture, aux Loisirs et 
aux Sports. 
 
   B.1.- La  Santé 
 
Les services de santé publique interviendront pour la solution des besoins primaires que 
suscitent les cas spécifiques suivants : la malnutrition, les maladies endémiques et 
ŞǇƛŘŞƳƛǉǳŜǎΣ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜƴǘǊŜǎ ŘŜ ǎŀƴǘŞ ǇƻƭȅǾŀƭŜƴǘǎ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŀǾŜŎ 
accès facile aux personnes handicapées. 
 
Compte tenu des carences sanitaires et des structures minimales pour aider efficacement 
ces dernières, la SEIPH, en coopération avec le Ministère de la Santé Publique (MSPP)  
entend : 
 

¶ généraliser les soins de santé (motivation des acteurs existants : centres 
hospitaliers, professionnels de la santé, etc); 
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¶ encourager les hôpitaux à développer des services de réadaptation pour permettre 
aux personnes handicapées de recevoir les soins et les thérapies que nécessite leur 
cas ; 

¶ iƴǎǘƛǘǳŜǊ ǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŜƴǘǊŀƛŘŜ ƳŞŘƛŎŀƭŜ ŀǳ ōŞƴŞŦƛŎŜ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ 
nécessiteuses sous forƳŜ ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜΣ ƳƻȅŜƴƴŀƴǘ ǳƴe contribution du 
bénéficiaire (propoǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ƭƻƛ Ŝƴ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜύ ; 

¶ sensibiliser, en langage des signes, le milieu des personnes handicapées (sourd- 
muet) sur le VIH/SIDA ; 

¶ signeǊ ŘŜǎ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜǎ ŘΩŀŎŎƻǊŘ ŀǾŜŎ Řes ONG oeuvrant dans le domaine du 
VIH/SIDA. 

 
   B.2.- Logement et environnement sécurisants 
 
¢ƻǳƧƻǳǊǎ Řŀƴǎ ǳƴ ŜŦŦƻǊǘ ǊŞǎƻƭǳ ŘΩƛƴǘŞƎǊŜǊ Řŀƴǎ ƭŀ ƳƻǳǾŀƴŎŜ ǎƻŎƛŀƭŜ les personnes 
handicapées, la SEIPH prônera une politique de logement et veillera au contrôle de la 
qualité de ƭΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ƭŀƛǎǎŞ ǇƻǳǊ ŎƻƳǇǘŜΦ /Ŝǎ ŎƛǘƻȅŜƴƴŜǎ Ŝǘ 
citoyens handicapés doivent vivre décemment dans le respect de leur intégrité morale et 
ƘǳƳŀƛƴŜΦ [Ŝ ƭƻƎŜƳŜƴǘ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ ¢ƻute 
tentation de ghettoïsation doit être écartée pour que la personne en situation de 
handicap ƴŜ ǾƛǾŜ Ǉŀǎ ŀǾŜŎ ǳƴ ǎŜƴǘƛƳŜƴǘ ŘΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴ ǎǳǎŎƛǘŀƴǘ ƭŀ ŎƻƳƳƛǎŞǊŀǘƛƻƴΦ 5ŀƴǎ ǎƻƴ 
appartement, la personne handicapée doit évoluer en toute autonomie, bénéficiant de 
ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ Řu confort et de la commodité dans le respect des normes sanitaires. Elle devra 
ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊΣ ǇƻǳǊ ƳŜƴŜǊ ǳƴŜ ŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ǉǳƛ ƭŀ ƳŜǘ Ł ƭΩŀōǊƛ ŘŜ ƭŀ ǇŀǳǾǊŜǘŞ et de la gêƴŜΣ ŘΩǳƴ 
système de sécurité sociale qui prévoit assistance, assurance et formation. 
 
La personne handicapée doit évoluer dans un environnement sécurisant, impliquant la 
protection voire même la bienveillance. Des trottoirs spécifiques bordant les rues doivent 
être aménagés pour sa sécurité. Des règlements et des lois seront élaborés à cet effet. 
Une politique publique de la SEIPH doit prévoir, préconiser, appliquer dans le respect des 
ǳƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎΣ ƭŀ ǇŀƛȄ ŘŜǎ ǊǳŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǇŀƛȄ ŘŜǎ ŎǆǳǊǎ ǇƻǳǊ ǘƻǳǎΦ ¦ƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 
sécurisant avec garde-fous et espaces adaptés pour les personnes handicapées facilitera 
leur plus grande autonomie. Hormis les grands centres urbains, de telles interventions se 
feront dans les régions, dans les communes et dans les sections communales dès que le 
besoin le justifie. A ce stade, il faut réfléchir aux nouvelles structures à édifier, au plan 
local et au plan régional avec la création des commissions communales et 
ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜǎ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞΦ 
    
   B.3.- Le Transport  
 
Le droit à la mobilité est un droit fondamental à toute personne. En ce sens, un transport 
public adaǇǘŞΣ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘΩşǘǊŜ ǳƴ ŘǊƻƛǘ ƛƳǇǊŜǎŎǊƛǇǘƛōƭŜ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎΣ Ŝǎǘ ǳƴ 
élément essentiel à leur intégration massive, à leur épanouissement psychologique, social 
Ŝǘ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭΦ 5ΩƻǴ ƭŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ Řŀƴǎ ŎŜ ŘƻƳŀƛƴŜΦ 5ŀƴǎ ŎŜǘ 
objectif, outre les routes et les espaces publics aménagés à cet effet, il est important de 
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ŘƻǘŜǊ ƭŜǎ ǾŞƘƛŎǳƭŜǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎ ŘΩǳƴ ƳŀȄƛƳǳƳ ŘŜ ǎŞŎǳǊƛǘŞ Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǘǊŀƛǘ Ł ƭŜǳǊ 
ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜǊƴŜ Ŝǘ ŜȄǘŜǊƴŜΣ Ł ƭŀ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǇƻǊǘŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎΣ ŘŜ ƭŜǳǊǎ issues 
de secours. Des autobus, par exemple, peuvent être aménagés pour recevoir des 
personnes en fauteuils roulants.  
 
[ŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tŜǊǎƻƴƴŜǎ IŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ 
sur un Avant-projet de loi incluant un système ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŀǳ 
bénéfice des personnes handicapées ou à mobilité réduite. Obligation y sera faite aux 
compagnies de transports publics utilisant « véhicules, bateaux à moteur, à vapeur ou à 
voile » de mettre en place des conditions de fonctionnement dans le respect strict des 
normes de sécurité. 
 
La concrétisation de cet objectif à multiples facettes prendra du temps certainement, mais 
la mise en service à court terme de quelques autoōǳǎ ŀŘŀǇǘŞǎ Ł ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ 
handicapées constituera un premier pas très important. 
 
 
   B.4.- [Ω9ŘǳŎŀǘƛƻƴκƭŀ CƻǊƳŀǘƛƻƴ tǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜ 
 
Selon les prescrits de la Constitution du 29 mars 1987, tous les citoyens ont des devoirs 
envers le pays notamment en ce qui a trait aux paiements des impôts et taxes prévus par 
la loi.  

 
Cependant, à ces devoirs se rattachent également des droits inaliénables non seulement 
consacrés par les lois haïtiennes mais encore par les différents accords, traités, 
ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴǎ ǎƛƎƴŞǎ Ŝǘ ǊŀǘƛŦƛŞǎ ǇŀǊ ƭΩ9ǘŀǘ ƘŀƠǘƛŜƴΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘ, les articles 32-1, 32-2, 32-3 et 32-
8 de la Constitution stipulent ǉǳŜ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴΣ ǘƻǳǘ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ǇǊƛƳŀƛǊŜΣ Ŝǎǘ 
ƎǊŀǘǳƛǘŜ Ŝǘ ƭΩ9ǘŀǘ Řƻƛǘ ǘƻǳǘ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ matérialiser ce principe qui concerne 
tous les Haïtiens sans distinction. Les personnes handicapées en tant que citoyens à part 
entière doivent pouvoir bénéficier de toutes les prérogatives constitutionnelles au même 
titre que les autres Haïtiens. Dans cette perspective, après le constat combien lamentable 
de la situation des personnes hŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎΣ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩIntégration des 
Personnes Handicapées, Ŝƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ ƭŜ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ bŀǘƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ de la 
Formation Professionnelle (MENFP), Řŀƴǎ ǳƴŜ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ ƳŀǎǎƛǾŜΣ ǎŜ 
propose comme objectif la scolarisation des 120.000 enfants handicapés non scolarisés.  
 
Pour y arriver, cette Secrétairerie se propose de : 
 

¶ intégrer autant que possible les enfants handicapés dans les écoles de proximité 
ŎΩŜǎǘ-à-dire situées non loin de leur environnement familial ; 

¶ établir des classes spéciales et/ou des classes ressources dans des écoles régulières 
en vue de faciliter ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴŦŀƴǘǎ handicapés dans le milieu éducatif 
ordinaire ; 
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¶ créer des écoles spéciales là où le besoin le justifie (concentration de non-voyants, 
malvoyants, sourds-muets, etc.) ;  

¶ assurer la formation continue des professeurs en éducation spéciale et en 
réadaptation par la signature de CƻƴǾŜƴǘƛƻƴǎ ŀǾŜŎ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩ9ǘŀǘ ŘΩIŀƠǘƛ Ŝǘ ƭŜǎ 
Universités privées; 

¶ utiliser la méthode braille et le langage des signes pour alphabétiser les personnes 
handicapées. La ǎƛƎƴŀǘǳǊŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜ ŘΩŀŎŎƻǊŘ ŀǾŜŎ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł 
ƭΩ!ƭǇƘŀōŞǘƛǎŀǘƛƻƴ facilitera une telle initiative ; 

¶ organiser la formation professionnelle de manière à ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ des personnes 
handicapées aux métiers. 
[Ŝ ōŜǎƻƛƴ ŘŜ ǎΩƻǳǾǊƛǊ ŀǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ǇŀǊ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ Şǘŀƴǘ ǳƴ Ŧŀƛǘ ŀǾŞǊŞΣ ƭŀ 
SEIPH encourage dans sa politique publique la formation sous toutes ses formes,  à 
tous les degrés et dans tous les domaines et disciplines dans une perspective 
ŘΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴ permanente : alphabétisation, alphanétisation, formation dans les 
ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Řǳ ƳƛŎǊƻ ŎǊŞŘƛǘΣ ŘŜ ƭΩadministration et de la gestion, formation 
manuelle, technique, technologique et professionnelle, formation sportive, 
formation littéraire et artistique όƭΩŀǊǘ ŘΩŞŎǊƛǊŜΣ ƭŀ ŘŀƴǎŜΣ ƭΩŀǊǘ ŘǊŀƳŀǘƛǉǳŜύΦ 
 

    B.5.-  [Ω9ƳǇƭƻƛ 
 
Comme tout citoyen, la personne handicapée a droit à un emploi rémunéré. Il est difficile 
dans un pays aux faibles moyens financiers ŘΩƻŦŦǊƛǊ Řǳ ǘǊŀǾail en grand nombre aux 
personnes handicapéeǎΣ ŘΩŜȄŜǊŎŜǊ ǳƴŜ ŘƛǎŎǊƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ǇƻǎƛǘƛǾŜ Ŝƴ leur faveur. Il ƴΩŜǎǘ 
nullement demandé aux responsables de révoquer des travailleurs honnêtes et 
compétents et de nommer des personnes handicapées à leur place. Il est simplement 
ŘŜƳŀƴŘŞ ŘΩşǘǊŜ ƧǳǎǘŜ ŜƴǾŜǊǎ celles-ci Ŝǘ ŘŜ ǇǊŞǾƻƛǊ Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ǳƴ 
ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŘŜ ǇƭŀŎŜǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ƘŀōƛƭƛǘŞ Ł ǎΩƛƴǎŞǊŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ monde du travail. En 
ŘŞǇƛǘ ŘΩǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŘǳŜ Ł ǳƴ ƘŀƴŘƛŎŀǇΣ ƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŜ ƭŀ personne handicapée 
exige des employeurs éventuels une certaine mise en place propre à la mettre en 
ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ŦƻǳǊƴƛǊ ǳƴ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘ ǊŜǎǇŜŎǘŀƴǘ ƭŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ Ŝƴ 
termes de production. 
 
5ŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛΣ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜriŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ tersonnes 
Handicapées se veut un catalyseur pour inciter la société civile, qui commence déjà à 
ŜƳōƻƛǘŜǊ ƭŜ Ǉŀǎ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ƎǊŀƴŘŜ ōŀǘŀƛƭƭŜ ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǇƭŜƛƴŜ Ŝǘ ŜƴǘƛŝǊŜ ŘŜǎ 
personnes en situation de handicap, à leur offrir de plus en plus des opportunités 
ŘΩemploi. Ainsi, pour concrétiser ses objectifs, la SEIPH entend et commence par : 
 

¶ sƛƎƴŜǊ ŘŜǎ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜǎ ŘΩŀŎŎƻǊŘ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƘŀǊǘŜǎ ŘΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ŀǾŜŎ ŘŜs secteurs de 
la société civile ; 

¶ proposer une loi accordant certains avantages fiscaux aux entreprises de 50 
emǇƭƻȅŞǎ Ŝǘ ǇƭǳǎΣ ŀȅŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŘŜ н҈ ŘΩŜƳǇƭƻȅŞǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞǎ ; 

¶ ŜƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩŀǘŜƭƛŜǊǎ ǇǊƻǘŞƎŞǎ Ŝǘκƻǳ ŀŘŀǇǘŞǎΦ 
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Entourée du support des uns et des autres, la personne handicapée peut gravir avec 
courage et détermination ƭŜǎ ŘŜƎǊŞǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŞǘŀǇŜǎ ŎƻƴŘǳƛǎŀƴǘ Ł ƭŀ ŘƛƎƴƛǘŞΦ !ǾŜŎ ƭΩŀǇǇǳƛ ŘŜ 
ǘƻǳǎ Ŝǘ ƭΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΣ ŜƭƭŜ ǇƻǳǊǊŀ ǎΩƛƴǘŞƎǊŜǊ ŀǾŜŎ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ 
frustration et de brimades dans le marché du travail. Si elle est déterminée et si elle est 
dotée de la force et du talent nécessaires, elle pourra monter sa propre entreprise qui, 
ƳşƳŜ ƳƻŘŜǎǘŜΣ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊŀ ŜƭƭŜ ŀǳǎǎƛΣ ǇŀǊ ƭΩŜȄŜƳǇƭŜΣ Ł ƻǳǾǊƛǊ ŀǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ƭŜ ƳƻƴŘŜ Řǳ 
travail. 
  
   B.6.- [Ω!ŎŎŝǎ Ł ƭŀ ƧǳǎǘƛŎŜ Ŝǘ ŀǳ ǎŜǊǾƛŎŜ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ 
 
vǳΩƛƭǎ ǎƻƛŜnt en situation de demandeurs ou de défenseurs, les personnes handicapées 
ŘƻƛǾŜƴǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩǳƴŜ ƧǳǎǘƛŎŜ ŞǉǳƛǘŀōƭŜΦ !ŘǾŜƴŀƴǘ ǳƴŜ ƛƴŎŀǇŀŎƛǘŞ Ł ǎΩŀŎǉǳƛǘǘŜǊ ŘŜǎ 
ŘŜǘǘŜǎ ƻǳ ŦǊŀƛǎ ŜƴŎƻǳǊǳǎ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ǇǊƻŎŝǎΣ ƭΩ9ǘŀǘ Ŝǘ ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞ ƻƴǘ ǇƻǳǊ ŘŜǾƻƛr de lui fournir 
une assistance juridique complète et adéquate allant des prestations du guide 
ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŀǘŜǳǊ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ƘƻƴƻǊŀƛǊŜǎ ŘΩŀǾƻŎŀǘǎΦ {ƛ ƭŀ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜ Ŝǎǘ ƛƴǾƛǘŞŜ Ł 
ǎŜ ŘŞǇƭŀŎŜǊΣ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ƭΩƛƴǾƛǘŀƴǘ Řƻƛǘ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳΩǳƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ de même que des 
dispositifs soient mis en place pour la recevoir. 
     
    B.7.-  [Ω!ŎŎŝǎ ŀǳȄ bƻǳǾŜƭƭŜǎ ¢ŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩLƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ  
            (NTIC) 
 
Le 15 mai 2008, au moment du lancement du sommet HT du Réseau de Développement 
5ǳǊŀōƭŜ ŘΩIŀƠǘƛ όRDDH), le Président de la République, M. René PREVAL, a pris une 
Ǉƻǎƛǘƛƻƴ ŎƭŀƛǊŜ ǇǊŞŎƻƴƛǎŀƴǘ ƭΩŀŎŎŝǎ ŘŜǎ personnes handicapées au NTIC. Le thème de la 
WƻǳǊƴŞŜ ŘŜ нллу ǎƻǳƭƛƎƴŜ ŎƻƳōƛŜƴ ƛƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŞƭŀǊƎƛǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ 
des services de coƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƘŀƴŘƛŎŀǇŞŜǎΣ ŀŦƛƴ ŘŜ 
répondre à leurs besoins. 
 
Le 17 mai 2008 - Journée mondiale des télécommunications et de la société de 
l'information - ƭΩ¦ƴƛƻƴ LƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜǎ ¢ŞƭŞŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴǎ ό¦L¢ύ avait choisi pour 
thème : « [ΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŀǳx TIC pour les personnes handicapées ». Pour emboiter le pas, 
ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ ŀΣ ŎŜ ƳşƳŜ ƧƻǳǊΣ ǎƛƎƴŞ ǳƴŜ ŎƘŀǊǘŜ ŘΩŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ŀǾŜŎ ƭŜǎ 
opérateurs de téléphonies mobiles en Haïti avec pour support un comité de suivi composé 
ŘΩǳƴ ƳŜƳōǊŜ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ŜƴǘƛǘŞΣ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ǊŜƴŘǊŜΣ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ŜŦŦŜŎǘƛǾŜΣ ƭŜǎ NTIC 
accessibles aux personnes handicapées.  
 
Pour que tout cela ǎƻƛǘ ǇƻǎǎƛōƭŜΣ ƛƭ Ŧŀǳǘ ŘΩŀōƻǊŘ Ŝǘ ŀǾŀƴǘ ǘƻǳǘΣ ǉǳŜ ƭŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎΣ ƭŜǎ ǇƭŀŎŜǎ 
soient accessibles. Pour ce faire, la SEIPH se propose, comme vient de le faire la Mairie de 
Delmas (par ƭŜ ōƛŀƛǎ ŘΩǳƴ arrêté communal faisant obligation aux constructeurs de 
nouveaux bâtiments de les rendre accessibles aux personnes handicapées) ŘΩŀƎƛǊ ŘŜ 
concert avec les municipalités des différentes communes de la République pour que tous 
les bâtiments, ouverts au public, soient accessibles aux personnes handicapées. Une telle 

action se fera en amont, ŎΩŜǎǘ-à-dire dès la conception et la planification de la 
construction. 
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B.8.-  La Culture, les Loisirs et le Sport 
 
Bien des gens, pourtant avertis, ǎΩŞǘƻƴƴŜƴǘ ǉǳŜ ƭes personnes handicapées ne soient pas 
dépourvues de talent. Ils ont sans doute oublié en Haïti des artistes comme Joe Jacques, Ti 
Pierre, Bekenn et ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘŀƭŜƴǘǳŜǳȄ ƳǳǎƛŎƛŜƴǎ ǆǳǾǊŀƴǘ Řŀƴǎ ƭΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ ǇƘƛƭƘŀǊƳƻƴƛǉǳŜ 
de Sainte Trinité par exemple. Dans le monde des personnes handicapées, les talents ne 
ŘŜƳŀƴŘŜƴǘ ǉǳΩŁ şǘǊŜ ŘŞǘŜŎǘŞǎΣ ŜƴŎƻǳǊŀƎŞǎ ǇƻǳǊ ŞŎƭŀǘŜǊ Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǳǊǎ ǊƛŎƘŜǎ ŦŀŎŜǘǘŜǎΦ 
La SEIPH entend encourager ces talents à travaiƭƭŜǊ ŘΩŀǊǊŀŎƘŜ-pied en vue de se 
perfectionner Ŝǘ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ŘΩŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜǎ ǇŜǊŦƻǊƳŀƴŎŜǎΦ 
 
Les personnes handicapées ont droit aux loisirs, aux rencontres sociales, tels les pique-
niques, les jeux de société, les visites guidées des sites historiques, des musées, des 
édifices publics, des trésors du patrimoine, sans oublier la pratique de la danse et celle du 
sport. De même, il faut un encadrement rigoureux pour amener ceux et celles qui le 
peuvent aux compétitions, aux paralympiques et pourquoi pas ? à toutes autres activités 
sportives comme la marche, par exemple, capables de les maintenir en santé et aptes à 
faciliter leur socialisation et leur épanouissement.  
 
Pour encourager cette pratique sportive et culturelle, la SEIPH se donne pour objectifs de : 
 

¶ Répertorier les personnes handicapées possédant un talent. Les encadrer en vue 
ŘŜ ƭŜǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘŜ ǇŜǊŦƻǊƳŜǊ ǎǳǊ ǳƴ ǇƛŜŘ ŘΩŞƎŀƭƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎΦ 

¶ Encourager les tenants de bibliothèques pour rendre celles-ci accessibles aux 
personnes handicapées, les équiper de matériels adaptés (livres en gros 
caractères, livres en caractères Braille, livres sonores), les inciter également à 
mettre à leur disposition des moniteurs spécialisés en vue de répondre à leur 
question. 

¶ Encourager le Ministère de la Jeunesse, des Sports Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!Ŏǘƻƴ /ƛǾƛǉǳŜ à donner 
Ǉƭǳǎ ŘΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ ŀǳ ŎƻƳƛǘŞ ǇŀǊŀƭȅƳǇƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŞvelopper avec ledit Ministère un 
partenariat pour la vulgarisation des compétitions sportives. 

¶ Mettre sur pied des activités récréatives inclusives pour pallier le manque de loisirs 
des personnes handicapées. 

¶ Organiser ǎŜǳƭŜ ƻǳ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎΣ des compétitions sportives. 
 

C.-  La Coopération au bénéfice du Handicap 
 
bƻǘǊŜ Ǉŀȅǎ Ŝǘ ƭΩƻǊƎŀƴŜ ŎƘŀǊƎŞ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜ Ł ƭΩŜƴŘǊƻƛǘ des 
personnes handicapéesΣ Ŝƴ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜ ƭŀ {9LtIΣ se proposent de développer une forte 
coopération dans tous les azimuts. Cette coopération sera fondée sur le respect des règles 
de la réciprocité, les principes de respectΣ ŘΩŞƎŀƭƛǘŞ Ŝǘ ǎǳǊǘƻǳǘ Řǳ ƭƛōǊŜ choix des priorités 
ŘΩIŀƠǘƛ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ {9LtIΦ 
 
Au sens large, la coopération est une action conjointe consistant à prendre part à une 
ǆǳǾǊŜ ƻǳ Ł ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŎƻƳƳǳƴΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜǊ Ł ŎŜǘǘŜ ŀŎǘƛƻƴ ŎƻƳƳǳƴŜ 
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ǘƻǳǘ Ŝƴ ǆǳǾǊŀƴǘ Ł ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƭƛŜƴǎ ǘƛǎǎŞs entre les partenaires coopérant ensemble 
vers ces trois objectifs : un renforcement des structures, une amélioration des services et 
enfin la réalisation effective des projets élaborés en vue du bien-être des personnes 
handicapées. La coopération est une ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŀƛŘŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜΣ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜΣ ŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜ Ŝǘ 
ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŀǳ ōŞƴŞŦƛŎŜ ŘŜ ǇŀǊǘŜƴŀƛǊŜǎ ƴŀǘƛƻƴŀǳȄ ƻǳκŜǘ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀǳȄΦ 9ƭƭŜ 
peut être multilatérale, impliquant plusieurs pays (parfois des organismes internationaux) 
ou bilatérale mettant en rapport deux pays. Cette coopération prendra donc trois 
directions : celle des rapports Nord/Sud, celle des rapports Sud/Sud et celle de partenariat 
avec des entités locales, nationales (entreprises privées socioprofessionnelles, 
confessionnelles ou syndicales), des organisations non gouvernementales (ONG) ou des 
organisations internationales (OI). Avec les pays riches, la coopération se fera dans un 
ŜǎǇǊƛǘ ŘΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ Ŝǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ŘΩŞƎŀƭ Ł ŞƎŀƭΦ !ǳǘŀƴǘ ŀǾŜŎ ŎŜǎ derniers ǉǳΩŀǾŜŎ ƭŜǎ 
pays en déveƭƻǇǇŜƳŜƴǘΣ ƭΩŞŎƘŀƴƎŜ ǾƛǎŜ ŘΩŀōƻǊŘ ƭŜ ōƛŜƴ-être de la personne handicapée. 
 

 
Conclusion 
La politique nationale du handicap assortie des grandes orientations constitue 
globalement la politique publique Řǳ ƘŀƴŘƛŎŀǇ ŘŜ ƭŀ {ŜŎǊŞǘŀƛǊŜǊƛŜ ŘΩ9ǘŀǘ Ł ƭΩLƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Řes 
Personnes Handicapées (SEIPH)Φ 9ƭƭŜ ǎΩŞǘŀƛŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ǳniversels reconnus par la 
Constitution. Elle répond aux impératifs de solidarité et de fraternité de la nation 
haïtienne tel que nos luttes historiques de peuple ƴƻǳǎ ƭΩƻƴǘ ƛƴŘƛǉǳŞΦ 9ƭƭŜ Ǿƛǎe à faire de 
nous des êtres plus tolérants, capables de voir dans la différence une opportunité plutôt 
positive. tŀǊ ŘŜǾŀƴǘ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ƴƻǳǎ ǇǊƻŎƭŀƳƻƴǎ ōƛŜƴ Ƙŀǳǘ ǉǳŜ ƴƻǳǎ ǎƻƳƳŜǎ ŎƻƴŘŀƳƴŞǎ 
à réussir. Pour y parvenir, il nous faut le support de tous et de toutes aussi bien des 
IŀƠǘƛŜƴǎ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ŘƛŀǎǇƻǊŀΦ bΩŀȅƻƴǎ Ǉŀǎ ǇŜǳǊ ŘŜ ŘƛǊŜ Υ ƭΩŀǇǇƻǊǘ ŘŜ ƭŀ 
communauté internationale dans ce domaine est incontournable.  
 
/ΩŜǎǘ Ł ŎŜ ǘǊŀǾŀƛƭ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ŘŜ ŘŞŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ Ŝƴ ŀȅŀƴǘ Ŝƴ ǘşǘŜ : « ŘŞŎƻƴǎǘǊǳƛǊŜ ƴΩŜǎǘ pas 
détruire » et de construction dans la solidarité, ǉǳŜ ŎƻƳǇǘŜ ǎΩŀǘǘŜƭŜǊ ƭŀ {9LtI Řŀƴǎ ƭŜ 
ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǎŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ǇǳōƭƛǉǳŜΣ ŘŜ ǎŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ 
handicapées dont elle a tracé ici les grandes orientations. 
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Nou pap janm bliye Madam Denise Fouchard (Babou Magloire) ki mouri 20 novanm 2008, 
Jounen entènasyonal Dwa Timoun e ki antere 25 novanm 2008, Jounen Entènasyonal kont 
Vyolans k ap fèt sou Fanm. De (2) dat sa yo se senbòl ki tradui 2 bagay ki te chè pou 
Babou : pwoblematik fanm nan ak edikasyon timoun, espesyalman timoun andikape yo. 
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Politik Nasyonal Andikap 
Gran oryantasyon yo 

 
Plan  dokiman an 

 
- Mo pa Minis Afè Sosyal ak Travay la 

 
- Sekretè d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo (SEIPH) ap prezante dokiman 

an 
 

- Kontèks la  
  

- Gwo lide ki travèse dokiman an 
 
 

Chapit I :  KAD GLOBAL AK PESPEKTIV 
 

A- Sitiyasyon jeyografik peyi d Ayiti  
 

B- Istwa ak evolisyon  sitiyasyon moun andikape yo ann Ayiti 
 
            B.1. -   Aksyon ki fèt anfavè moun andikape yon nan nivo entènasyonal 
 
            B.2. -   Aksyon ki fèt anfavè moun andikape yon nan nivo nasyonal 
 

C- Prezantasyon SEIPH: Yon zouti nan sèvis moun andikape yo. 
 

C.1. - Misyon SEIPH 
 

C.2. - Gwo objektif ak objektif espesyal SEIPH 
 

C.3. - Chapant SEIPH 
 
 
Chapit II : POLITIK NASYONAL POU ENTEGRASYON MOUN ANDIKAPE YO 
 
       A-  Politik entegrasyon  SEIPH 
 

B- Ki sa nou rele andikap 
 

C- Diferan kalite andikap 
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D- Eta sitiyasyon andikap la ann Ayiti  
 

E- Domèn entèvansyon yo 
 
 

Chapit III : POU YON POLITIK NASYONAL ANDIKAP 
    
    A-   Enonse  Politik Nasyonal la 

 
A.1.- Ranfòsman enstitisyonèl 
 
A.2. - Politik Nasyonal anfavè moun andikape 
 
A.3.- Plan d aksyon  
 
A.4.- Politik ensèsyon  

 
A.5.- Yon ajenda ki mache ak politik la 

 
  
Chapit IV : POLITIK PIBLIK SEIPH 
       
     A-   Definisyon ak Enonse  Politik piblik yo  
             
            A.1.- Prevansyon 
 
            A.2.- Timoun andikape : pwoblèm nan lè se timoun piti 

a. Kondisyon timoun andikape 
b. Aksyon ki dwe fèt pou amelyore difikilte ki makònen ak andikap depi 
timoun nan piti  

Á Wòl fanmi an 
Á Sa SEIPH pote 
Á Kreyasyon filyè swen nan chak depatman  
Á Tabli bon jan enfòmasyon  
Á Sipò entegrasyon nan lekòl san fòs kote 

 
             A.3.- Kondisyon fanm  andikape 

¶ Aksyon SEIPH dwe mennen 
 
             A.4.- Pwoblèm nan lè se moun aje. 
                    a. Kondisyon moun aje yo 

       b. Politik piblik SEIPH anfavè moun aje yo 
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B-   Pou mete sèvis de baz yo alapòte moun andikape yo 
                B.1.- Lasante  
                B.2.- Kay ak yon anviwònman ki ofri sekirite 
                B.3.- Transpò  
                B.4.- Edikasyon/Fòmasyon pwofesyonèl  
                B.5.- Djòb/Travay 
                B.6.- Mete lajistis ak sèvis  jiridik alapòte moun andikape yo  
                B.7.- Mete  Nouvo Teknoloji  Enfòmasyon Kominikasyon yo alapòte moun  
                         Andikape yo 
                B.8.- Kilti, divètisman ak espò 
 
 

C-   Pou yon Koperasyon anfavè moun andikape yo 
 

  
  
Pou fini 
 
Anèks 
Anèks I : Diskou Prezidan Rene Preval ki otorize ouvèti « Sommet HT 2008 » la  
 
Anèks II : Moso nan yon chita pale ki te fèt ak Doktè Legrand Bijoux sou Prevansyon ak 
Reyabilitasyon. 
 
Anèks III : De (2) entèvansyon ki te fèt nan Fowòm sou Pwoblèm Andikap la nan dat 4 ak 
5 oktòb 2007 :  
 

- Entèvansyon Mesye Henri Bazin sou tèm : « moun andikape ak patisipasyon nan 
devlopman ekonomik peyi a ».  

 
- Entèvansyon Mesye Gérald Oriol Jr. Sou tèm : « wòl Sosyete Sivil la nan demach 

pou entegrasyon moun ki gen bezwen espesyal yo ». 
 
Anèks IV: Istwa lavi Madam Denise Fouchard (BABOU) : jenès li ak tout etid li fè.  
 
Anèks V: Tablo ki bay tout siy ki pèmèt yo rekonèt moun aje yo. 
 
Anèks VI:  Kèk sig enpòtan 
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Politik Nasyonal Andikap 
Gran oryantasyon yo 

 
- Mo pa Minis Afè Sosyal ak Travay la  

Kòman pou n garanti moun andikape yo yon plas ak diyite anndan sosyete a, nan 
lite kont prejije negatif ak tout move lide k ap simaye sou pwoblèm andikap la ? Se sa ki 
anbisyon nouvo Politik Nasyonal Andikap la. 

Si gen yon kategori sosyal nan peyi nou an ki pote ak doulè mak blesi lavi a epi k ap 
viv yon pakèt difikilte ki prèske pa ba yo chans pou yo entegre nan sosyete a, se moun 
andikape yo. Kouman pou n ta fè bliye tout kwayans ak mit ki nan tèt Ayisyen an  
konsènan andikap la ? Kouman pou n fè bliye tou fòmasyon nou resevwa ki fè nou gen yon 
seri konpòtman dwòl vizavi moun andikape yo ? Nou gen yon gwo defi pou n leve, fò n 
kwape mit ak kwayans sa yo ki fè nou kwè moun andikape a se Bondye k ap pini l oubyen 
se djab k ap fè l sa. Pèsonn pa gen dout sou kondisyon frajil moun sa yo ap viv, ralanti 
patisipasyon yo nan lavi piblik peyi a epi sa fè entegrasyon yo vin pi konplike tou.  

Men sa ki fè sitiyasyon an pi grav la, se paske pa te gen yon politik nasyonal 
andikap serye kidonk se enstitisyon charitab yo sèlman ki te oblije ap okipe de sa. Zafè 
lacharite a, ki te menm sanble ak yon koze bon kè te anpeche yo konsidere moun 
andikape yo kòm moun ki gen dwa.  

 
Demach tou nèf sa a pa fèt sèlman pou pèmèt moun andikape yo jwenn sèvis.  Li 

vini sitou pou fè pwomosyon yon vizyon ak yon dinamik ki vle pou koze pran swen moun 
andikape yo tounen yon devwa solidarite nasyonal kidonk yon devwa sosyete a ak Leta. Fò 
n raple tou sa demach sa a pote kòm patisipasyon nan devlope yon santiman ki fè nou 
konprann youn depann de lòt ak yon lespri youn pou tout, tout pou youn. Nan 
oryantasyon dokiman sa a, li parèt tankou yon pwojè sosyete ki mete tout moun anndan 
epitou se zouti enpòtan pou fasilite kominote moun andikape yo jwi sitwayènte yo 
kòmsadwa.  

 
Konsa fò m felisite Sekretè d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo, Doktè 

Michel Péan, pou jefò li fè pou òganize fowòm sa a ki bay lide ki sèvi baz pou prepare 
dokiman Politik Nasyonal Andikap la. Dokiman sa a tonbe daplon yon bò, ak prensip 
Solidarite ak Mobilizasyon nasyonal epi yon lòt bò ak prensip Enklizyon ak Sitwayènte nou 
jwenn nan Dokiman Estrateji Nasyonal pou Kwasans ak pou Redui Povrete a (DSNCRP), e ki 
reparèt nan Deklarasyon Politik Jeneral Premye Minis lan, Madam Michèle D. Pierre-Louis.  

 
Li enpòtan pou n kontinye sou menm chimen sa a k ap pèmèt nou abouti, dapre 

vizyon Gouvènman an, nan bati yon sosyete pi jis, ki gen plis solidarite e ki fè plis pwogrè 
nan benefis tout moun alawonnbadè, san diskriminasyon.   
 

Gabrielle P. BEAUDIN 
Minis 
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- Sekretè d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo (SEIPH) ap prezante dokiman 
an 

 
Dokiman sa a itil e li menm nesesè. Li fèt pou bay moun andikape yo konfyans 

epitou pou sansibilize Leta a, sosyete a, fanmi yo epi li fèt tou pou ankouraje antrepriz yo 
fè plis jès solidarite ak moun andikape yo. 

  
Pandan 50 ane ki pase yo, nan yon kad pi fèmen, plizyè asosyasyon ak enstitisyon 

nan sosyete sivil la tankou Lekòl Sen Vensan pou timoun andikape, Enstiti Monfò, Sosyete 
Ayisyen k ap Ede Avèg yo (SHAA), Sant Edikasyon Espesyal (CES), Enstitisyon PAZAPA, 
Federasyon Ayisyen Asosyasyon ak Enstitisyon Moun Andikape d Ayiti (FHAIPH), Rezo 
Asosyatif Nasyonal pou Entegrasyon Moun Andikape yo (RANIPH) ki regwoupe anviwon 
trant asosyasyon k ap travay sou kesyon andikap la, te franchi kèk etap enpòtan sou 
chimen entegrasyon moun andikape yo. Sepandan, akoz yo manke mwayen lajan, se 
sèlman nan zafè edikasyon yo rive ofri kèk modèl entegrasyon.   

 
Avèk kreyasyon SEIPH la, fòk nou kite estrateji modèl entegrasyon an pou n antre 

nan yon estrateji entegrasyon tout mas moun andikape yo epi fòk estrateji sa a touche 
tout pati lavi sosyal la san bliye teknoloji enfòmasyon ak kominikasyon yo. 

 
Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo se yon kreyasyon nasyonal ki 

atache ak Ministè Afè Sosyal ak Travay (MAST). Kòm ògàn gouvènman an ki tabli nan 
premye plan òganigram leta a, responsab SEIPH la gen tit Sekretè d Eta e li okipe fonksyon 
an. Tit ak kalite sa yo ba li tout dwa pou l patisipe nan Konsèy Minis yo ak Konsèy 
Gouvènman an. 

 
Kòm premye patwon enstitisyon tou nèf sa a jiskounye a, sèvitè nou Doktè Michel 

A. PEAN,  gen yon wòl pou trase wout la (wòl pyonye a). Li dwe envante tout bagay. Se li 
menm ki gen lonè ak chay responsablite pou mete estrikti sa a kanpe sou de pye l epi fè l 
mache kòm yon enstitisyon leta. Pou l rive la, fò l devlope yon sipò ideyolojik, fò l mete an 
plas yon seri zouti teknik ak syantifik ki enpòtan anpil pou travay la fèt. Li oblije mete 
zòrèy li an twonpèt pou l koute sa k ap fèt ki bon nan domèn andikap la kit ann Ayiti kit 
nan  lemond antye pou gaye nouvèl la pi byen, pou sansibilize Ayisyen yo sou kesyon an 
epi pou amelyore kondisyon moun ki nan sitiyasyon andikap ann Ayiti. 

  
Se nan pèspektiv sa a ti liv sa a fèt. Konsa li bay tèt li objektif pou l rive nan finalite ak bi sa 
yo : 

- konble twou ki egziste ant moun andikape ak moun ki pa andikape yo nan tout 
nivo ;  
 

- travay san pran souf men nan men ak tout sektè ki konsène pou mete an plas yon 
sistèm pwoteksyon ak entegrasyon sosyal ki gen ladan l swen sante pou lespri ak 
sante pou kò a, asistans pou fanmiy yo ak posiblite pou jwenn djòb ; 
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- ranmase kouran imanis sa a ki, akote bon santiman yo, ap ankouraje itilizasyon 

tout kapasite yo. Yon fason pou tabli yon sosyete ki entegre tout moun, yon 
sosyete demokratik kote andikap pa vle di enpisans ak enkapasite ; 
 
SEIPH la kreye nan yon kontèks sosyal ak politik difisil kote se lamizè, inegalite ak 
anpil lòt pwoblèm sosyal ki domine. Vizyon SEIPH la tabli apati yon eritaj ki gen 
rasin li nan istwa nou kòm ansyen koloni : sistèm esklavaj la te fabrike andikap san 
gade dèyè. Gason, fanm, jèn ki te ak tout fòs kouraj yo te konn pèdi bra yo oubyen 
pye yo pou ti krik ti krak. Listwa d Ayiti pale sou ka yon esklav mawon selèb ki te 
gen yon non byen dwòl Colas Janmkoupe. Pou l reyaji kont zak kriminèl li te konn 
viktim, esklav mawon sa a te konn simen lanmò epi fè devastasyon nan tout 
nòdwès d Ayiti.  

 
Apre plizyè syèk pouvwa gwo ponyèt, kraze zo, plizyè syèk kote yo t ap domaje pèp 
ayisyen  nan kò l, nan lespri l ak nan moral li, SEIPH la vle pote patisipasyon pa l nan 
konstriksyon yon sosyete demokratik ann Ayiti ; nan kreye bon jan kondisyon pou anpeche 
pratik k ap pwodui andikap yo retounen ankò ; pou defann dwa moun andikape yo epi ede 
yo viv tankou moun nan tout rakwen peyi a, san patipri, san yo pa mete pesonn sou 
kote, gras ak edikasyon, lakilti, pou rive amelyore kondisyon lavi materyèl yo. Se objektif 
sa a ki nan fondman vizyon Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo, yon 
vizyon ki chita sou demach pou pwogrè. 
 
 

 
Doktè  Michel A. PEAN 

Sekretè d Eta 
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- Kontèks  
 

- Yon politik nasyonal ki pran pwoblèm andikap la an konsiderasyon 
        (Jistifikasyon politik nasyonal la) 
  

17 me 2007, Ekselans René Préval, Prezidan Repiblik d Ayiti ak Premye Minis Jacques 
Edouard Alexis pran yon arete pou kreye Biwo Sekretè d Eta pou Entegrasyon Moun 
Andikape yo.  
 
Se tout peyi a ki te byen akeyi kreyasyon nouvo biwo sa a. 
 
Nouvo Sekretè d Eta Prezidan Préval nonmen an, Doktè Michel A. Péan, se yon avèg, ki 
konn pwoblèm andikap la fen, li se kòdonatè nasyonal Sosyete Ayisyen k ap Ede Avèg yo 
(SHAA), ansyen sekretè nasyonal RANIPH  epitou li se manm komite egzekitif Konsèy 
Karayibeyen Avèg yo ki gen lokal li nan Antigua. 

 
Yon fwa Sekretè d Eta a  fin enstale, se premye enfòmasyon ki soti nan premye analiz ki te 
fèt san paspouki yo ki te oryante l. Gras ak sipò Minis Afè Sosyal ak Travay la, Gérald 
Germain, kolaboratè ki pi pre l yo, asosyasyon ak enstitisyon k ap travay nan domèn 
andikap la, patwon SEIPH la te wè nesesite pou prepare yon dokiman kote l ap prezante 
gran oryantasyon nouvo enstitisyon leta sa a. Anpil moun te panse se yon bagay  nòmal, si 
pou n jwenn yon kantite bon lide, rasanble divès kalite opinyon, remak ak konsiderasyon 
ki soti nan tout sektè, se yon fowòm pou n òganize. Fowòm sa a ki te fèt anba patwonaj 
Ministè Afè Sosyal ak Travay (MAST), 4 ak 5 oktòb 2007, te pèmèt nou ranmase tout kalite 
pwopozisyon ak rekòmandasyon. Dokiman ki soti nan fowòm nan pote bon jan limyè ak 
temwayaj sou enterè ki gen pou kategori moun sa yo yo te toujou neglije nan sosyete a. 
Dewoulman fowòm nan ak tout revelasyon ki soti ladan l vin anrichi vizyon nou te genyen 
nan kòmansman an ak lide ki soti bò kote moun andikape yo menm ansanm ak lòt sektè ki 
asepte kore batay yo a. Fason prèske tout moun wè bagay yo menm jan an montre lide 
nou te genyen nan kòmansman yo te byen chita e sa pèmèt nou fè chwa politik ki pap rete 
kòm senp pawòl anpil men ki pral tounen aksyon konkrè k ap fèt anfavè moun andikape 
yo ak tout nasyon an. 
 
  

- Yon sijè enterè piblik 
 
Pwoblèm andikap la depase limit peyi d Ayiti, se yon pwoblèm mondyal lè nou konsidere 
chif 650 milyon moun andikape ki gen sou tè a, dapre dènye chif Nasyonzini pibliye sou 
kesyon an. Lakay nou, konsekans andikap la pi grav toujou paske nou se yon peyi pòv kote 
lamizè ak soudevlopman an frape moun andikape yo pi di. Andikap la plis mizè a fè moun 
andikape yo viktim doub fwa e, sa k pi rèd, yo pa egziste pou yon Leta ki echwe nan tout 
domèn. Kidonk zafè politik sosyal pou moun andikape se dènye sousi yon Leta konsa. 
 

-  Andikap la ak fason moun wè l  
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Pandan lontan, twò lontan menm, sosyete ayisyen an te toujou meprize moun andikape, li 
pa te janm sansib pou yo, esepte kèk aksyon charite yon seri legliz ak enstitisyon imanitè 
nan sosyete sivil la konn fè pou ede yo. Konpòtman sa a konn fè anpil moun andikape 
santi yo pa itil e yo konn menm panse yo enferyè. Konpòtman malonèt sa a ki merite pou 
yo ta kondane soti nan kwayans popilè a ki di depi yon moun andikape se Bondye k ap pini 
l oubyen se dyab ki fè l sa. Kòm yo lage pou kont yo, moun andikape yo ki anba grangou ak 
mandyansite, tonbe nan parès epi nan dezespwa. Erezman, akote kèk ka readaptasyon 
nou jwenn nan popilasyon andikape a ann Ayiti, gen asosyasyon ak enstitisyon k ap travay 
nan sektè a ki rive sansibilize yon bon kantite Ayisyen ak Ayisyèn sou sitiyasyon moun sa 
yo epi fè wè nesesite pou defann dwa yo. 
  
Gaye pawòl la, mete pwoblèm nan devan je tout moun, aji kòmsadwa pou amelyore 
kondisyon lavi moun andikape yo epi chanje mantalite sosyete a sou pwoblèm andikap la, 
se yon travay prese prese si nou vle bati yon Repiblik kote moun egalego.  
 
 

-   Gwo lide ki travèse dokiman an 
 

Liv sa a se yon zouti k ap pèmèt echanj ak lyezon ant moun andikape yo, Leta a, ONG yo ak 
popilasyon an. Pami lòt pwoblèm yo, li poze pwoblèm andikap la jodi a ak tout kalite 
difikilte moun sa yo ap rankontre. Apati konsta ki fèt la, liv la ap bay gwo lide yon politik 
piblik nasyonal pou amelyore e menm rezoud nèt pwoblèm moun k ap viv ak enkapasite 
yo. 
 
Gwo lide sa yo se: 
 

- ranmase pwoblèm andikap la ann Ayiti epi fè l tounen yon priyorite jan Nasyonzini 
swete l la ; 

- mete pwoblèm nan nan mitan pi gwo sousi Leta ayisyen ; 
- sèvi ak entegrasyon sosyal pou chanje vizyon tradisyonèl sou andikap la ann Ayiti ; 
- fè moun andikape yo tounen yon kategori moun responsab, ki gen dwa pou yo 

respekte yo, pou yo jwenn travay e pou yo pwodui san okenn diskriminasyon. 
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Chapit I : KAD GLOBAL AK PESPEKTIV 
 
         A.- Sitiyasyon jeyografik peyi d Ayiti  

 
Ayiti mezire 27.700 kms2. AK kantite tè sa a, Ayiti se twazyèm pi gwo peyi nan gran Antiy 
yo, (Kiba 114.524 kms2, Repiblik Dominikèn 48.442 kms2). Ayiti, yon tè ki chaje ak tèt mòn, 
pi aksidante pase Lasuis. Pou jeyograf yo kab esplike konplikasyon ak boulvèsman relyèf li 
a, yo konpare l ak yon fèy papye chifonnen. 
  
Pami Ayiti, Kiskeya, Boyo, se Ayiti yo te kenbe kòm non ofisyèl. Ayiti se yon Repiblik, men 
anvan sa li te pase lòt fòm gouvènman ak lòt rejim. 
 
 
Non ofisyèl : Repiblik d Ayiti  

Drapo : Ble ak wouj nan sans orizontal (tout lajè). Ble a anwo 

 
Kapital    Pòtoprens 
 
Sipèfisi                27.750 kms2 
 
Popilasyon    8.706 497  (estimasyon 2007) 
 
To  kwasans   : 2,45 %     (estimasyon 2007) 

 
Kantite tan moun viv  : 57 ane     (estimasyon 2007) 
 
To mòtalite kay timoun : 64 sou 1000 
  
Lang ofisyèl                            : Franse ak kreyòl ayisyen 
 
Relijyon ki pi pratike                 : Katolik, Pwotestan, Vodou 
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Men endikatè yo sèvi pou prezante sitiyasyon Ayiti a:  
 

¶ presyon demografik : 250 abitan pou chak kilomèt kare  

¶ konstriksyon sovaj, egzòd ak povrete : chak kawo tè killtivab nouri oubyen fè pou 
pi piti 12 moun viv ; 

¶ dapre chif ki te soti an 1995 sou laj popilasyon an, yo te estime gen 43% Ayisyen ki 
pa te ko gen 15 lane epi yon Ayisyen sou chak 5 te gen ant 15 al pou 24 lane ; 

¶ pwodiksyon, plas travay ak revni : PIB pou chak tèt abitan se 3000 goud pou yon 
lane e gen 50% Ayisyen se nan di yo rive satisfè bezwen esansyèl yo ; 

¶ kantite timoun ki al lekòl la toujou trè fèb ; kantite moun ki pa konn li ak ekri a se 
65%. ; sitiyasyon jeneral sa a vin agrave ak yon gwo kantite moun andikape. Laplipa 
moun sa yo se nan klas defavorize a yo ye ; sa lakoz povrete a vin pi grav nan peyi a 
epi yo kontinye mete moun andikape yo sou kote. 

  
Yon Leta ki responsab dwe korije sitiyasyon inaseptab sa a. Se nan sans sa a nouvo ekip 
gouvènman an, atravè SEIPH, mete tout pwa l nan travay sa a depi apeprè 2 lane.  
 
 

B. - Istwa ak evolisyon sitiyasyon moun andikape yo ann Ayiti   
 
Youn nan mak fabrik sosyete kote moun ap viv se yon tandans pou ap chirepit 
toutan. Depi lontan, toupatou, nan ajisman l ak nan pratik li yo, jan pwovèb la 
di : « lòm toujou nan chen manje chen ». 

 
Gras ak evolisyon ki fèt nan relasyon moun ak moun pandan syèk ki pase yo, vin gen 
yon bon amelyorasyon nan relasyon sa yo, sa  te posib paske moun yo te pran 
konsyans yo se moun ak inyorans lan ki te fè bak, anpil vwayaj alevini ki t ap fèt, youn 
te vin konn lòt pi byen. Sepandan moun te kontinye pratike move tretman ak krazezo 
sou moun parèy yo.  

 
Si andikap la se tou dabò rezilta fason sosyete a wè kesyon enkapasite a ak baryè 

sosyete a mete devan enkapasite sa yo, fò n di laplipa konpòtman sa yo gen rasin yo nan 
listwa tou. Akote defòmasyon l kite nan sèvo Ayisyen an, kolonizasyon an gen 
responsablite tou nan pratik vyolans ki te konn fèt depi lontan, k ap fèt jis jounen jodi a e 
ki te lakoz yon pakèt moun vin enfim, sa ki paralize yon bon pati nan popilasyon ayisyen 
an. 

Sèten atik nan Kòd Nwa 1685 lan ki te fèt anba lòd Colbert, Kontwolè Jeneral tou 
pisan ki te Minis  Wa Lafrans lan Louis XIV, te dakò ak pratik esklavajis la nan Sen Domeng, 
atik sa yo te jistifye epi legalize krim ak move tretman esklav yo te konn sibi. Nou gen 
egzanp atik 38 la :  
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Atik 38 

Yon esklav ki sove e ki te mawon pandan yon mwa, apati jou mèt li denonse l devan lajistis 
la, y ap koupe de zòrèy li epi y ap make l ak yon flè lis sou yon zepòl ; si l rekòmanse pou 
yon mwa ankò apati jou denonsyasyon an, y ap koupe yon jarèt li epi y ap make l ak yon flè 
lis sou lòt zepòl la ; e sou twazyèm fwa a, y ap touye l. 
  

Se pa san rezon nou te fè ti retou sa a nan listwa. Sa pèmèt nou konstate depi 
anvan nou te pran endepandans nou 1e janvye 1804 te deja gen moun andikape nan 
koloni an. Sèten ladan yo te natirèl men anpil fwa se sistèm nan ki pa t konsidere esklav yo 
kòm moun ki te lakoz. 

 
Epoutan pa gen youn nan lwa yo adopte apre endepandans lan ak pandan tout 

rejim ki pase yo ki te pran ka moun andikape yo an konsiderasyon. 
 
B.1.- Aksyon ki fèt anfavè moun andikape yo nan nivo entènasyonal 

 
             Toupatou sou latè, moun ki andikape nan kò yo, nan lespri yo ak nan sans yo 
toujou viktim diskriminasyon ni nan fanmi yo ni nan sosyete a. Sepandan, avèk 
pwomosyon dwa Moun yo, nan dezyèm mwatye ventyèm syèk la, sou plan entènasyonal, 
gen pa enpòtan ki fèt sitou lè yo adopte plizyè Akò, Deklarasyon, Konvansyon, Trete (ki pa 
egzijib) ki vize pwotejman moun andikape yo. Sou pwen sa a, men kèk dokiman nou ka 
konsidere:  

 
- Deklarasyon sou Dwa Moun Retade mantal  
- Deklarasyon sou Dwa Moun Andikape yo 
- Pwogram Aksyon Mondyal konsènan Moun Andikape yo  
- Direktiv Tallin Aksyon pou Devlopman Resous Moun nan domèn enkapasite 
- Prensip pou Pwoteksyon Moun k ap viv ak yon Maladi Mantal ak pou 

Amelyorasyon Lasante Mantal  
- Regleman jeneral pou Egalizasyon Moun k ap viv ak Enkapasite  
- Rekòmandasyon Oganizasyon Entènasyonal Travay (OIT) konsènan  

readaptasyon pwofesyonèl moun andikape yo 
- Deklarasyon Sundberg sou Aksyon ak Estrateji pou Edikasyon ak Entegrasyon. 

 
Pami dokiman sa yo, sa moun pi konnen se Konvansyon Entèameriken pou 
Elimine tout Kalte Diskriminasyon kont Moun Andikape Oganizasyon Leta 
Ameriken yo (OEA) te adopte nan lane 1999 ak Konvansyon Nasyonzini sou Dwa 
Moun Andikape Asanble Jeneral Nasyonzini an te adopte nan lane 2006. 
  
Pandan ane ap pase epi yon fason pi sistematik nan kòmansman ane 80 yo, gen 

anpil jefò ki te fèt. Se konsa yo te vin declare ane 1981 an « ANE MONDYAL MOUN 
ANDIKAPE YO ». Nan menm sans lan apre, Asanble Jeneral Nasyonzini an te pwoklame 
period 1983-1992 la « DESENI NASYONZINI POU MOUN ANDIKAPE YO » epi yo te kenbe 
dat 3 desanm nan kòm « Jounen Entènasyonal moun andikape yo ».  
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B.2.- Aksyon ki fèt anfavè moun andikape yo nan nivo nasyonal  

 
Nan nivo nasyonal, lè nou fè yon koutje nan tout Konstitisyon peyi d Ayiti yo, soti 

1801 rive 1983, si nou dakò ak prensip jeneral ki di « tout moun fèt egalego, yo gen menm 
dwa ak diyite », se sèten, depi premye konstitisyon nou an te pibliye, konstitisyon 
Toussaint Louverture a, dwa fondamantal moun andikape yo te garanti teyorikman. 
Toufwa, lè nou konnen moun k ap viv ak enkapasite yo se moun ki gen de bezwen 
espesyal ki dwe benefisye pwoteksyon lalwa yon fason espesyal, li klè sektè sa a pa janm 
jwenn tretman yo merite paske pa gen okenn kote yo pale sou pwoteksyon espesyal pou 
moun andikape yo. Menm Konstitisyon 1889 la ki te dire pi lontan te bliye rezève yon 
espas pou plede kòz moun andikape yo. 

 
Fòk nou te tann piblikasyon Konstitisyon 1987 la pou n te jwenn koreksyon gwo 

enjistis sa a ki te mete yon pakèt moun sou kote pandan plizyè lane. Nan atik 32-8 la, 
Konstitisyon 1987 la rekonèt moun andikape yo gen dwa pou yo otonòm, pou yo jwenn 
edikasyon epi pou yo reskonsab tèt yo. 

 
Apa rekonesans sa a ki sou papye, ti sa gouvènman ayisyen yo fè pou entegrasyon 

moun andikape yo mèg anpil: 
  

- nan lwa òganik Ministè Afè Sosyal ak Travay yo prevwa kèk mezi pwoteksyon 
anfavè moun ki vin andikape akoz yon aksidan travay;  
 

- nan lane 1983, Leta ayisyen kreye Konsèy Nasyonal pou Reyabilitasyon Andikape 
yo (CONARHAN) ;  

 
- an 1994 Palman ayisyen an ratifye Konvansyon sou Dwa Timoun kote yo rekonèt 

timoun andikape yo gen menm dwa ak tout lòt timoun yo di ki nòmal yo; 
 

- an 1998, Leta ayisyen ansanm ak lòt Leta nan Karayib la ak Amerik Latin nan siyen 
Deklarasyon San Juan Pòtoriko a ki rekonèt nesesite pou moun andikape yo 
patisipe nan demach pou tabli demokrasi nan zòn nan ; 

  
- an 1999, Ayiti siyen Konvansyon Entèameriken pou Eliminasyon tout Fòm 

Diskriminasyon kont Moun Andikape Oganizasyon Leta Ameriken yo (OEA) te 
adopte. 
  
 
Fò n di tou, sou demand Gouvènman an, nan dat 12 mas 2009 la, Palman ayisyen 

an te ratifye Konvansyon Entèameriken ak Konvansyon Nasyonzini sou Dwa Moun 
Andikape yo.  
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C.- Prezantasyon  SEIPH: Yon zouti nan sèvis moun andikape yo. 
 

Desizyon Egzekitif ayisyen an pran pou kreye Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun 
Andikape yo nan mwa me 2007 te parèt nan je popilasyon ayisyen an kòm yon bagay tou 
nèf nan administrasyon Leta ayisyen. Depi yo te fin adopte Konstitisyon 1987 la, se 
premye fwa yon arete Prezidansyèl te pale de atik 32-8 la nan okazyon nominasyon 
Sekretè d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo. 
 
Atik sa a fè Leta ayisyen obligasyon pou l bay moun andikape yo ak sidwe yo (moun 
entèlijans yo depase nòmal) mwayen nesesè pou yo fonksyone. 
 
Lè gouvènman an pran desizyon sa a, li montre li wè lwen epi li gen sans responsablite. 
Pandan tout listwa peyi a, moun andikape yo te toujou apa, bandonnen, yo toujou viktim 
mepriz ak move tretman anba men otorite leta, paran ak anba men sosyete a 
alawonnbadè. 
 
Lè l kreye enstitisyon piblik sa a, gouvènman Repiblik la kapab frape lestomak li pou l di li 
eseye leve defi moun andikape yo t ap fè faskare chak jou tankou posiblite pou yo jwenn 
swen lasante, edikasyon, travay. Toupatou sou latè moun sa yo ap viv nan yon 
anviwònman sosyal, kiltirèl, ekonomik ki difisil. Yo konsidere yo kòm yon kategori moun 
apa.  
 
Si sitiyasyon malouk sa a toujou rete yon pwoblèm yo poko rezoud nan peyi rich yo, nou 
pa menm bezwen mande kouman sa ye nan ti peyi pòv yo. An reyalite, nan peyi sa yo, 
koze povrete a ranfòse zafè mete sou kote a, sa dekouraje distribisyon sèvis sosyal yo epi li 
anpeche yo adopte mezi legal pou entegrasyon ak devlopman total kapital moun andikape 
yo. 
 
Sa pi rèd toujou ann Ayiti, anplis pwoblèm espesyal ki gen pou wè ak sitiyasyon ekonomik 
grav peyi a ap viv an jeneral, moun andikape yo rankontre divès lòt kalite difikilte (wout yo 
plen twou, twotwa yo chaje machann, biwo piblik ak biwo prive pa fèt ak fasilite pou 
moun andikape yo) ki gen pou wè ak limitasyon pa yo pou yo fonksyone nan yon 
anviwònman ki degrade nan tout sans. 
  
Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo vle pote solisyon pou pwoblèm moun 
sa yo ap viv. Se misyon sa a li bay tèt li.  
 

C.1.-  Misyon SEIPH 
 
Men misyon Leta ayisyen konfye Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo : 
 

- konsevwa, prepare yon politik nasyonal anfavè moun andikape yo; 
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- fè aksyon konkrè nan diferan domèn pou non sèlman soulaje mizè moun andikape 
yo men tou pou pote kole nan avansman ak entegrasyon popilasyon andikape a 
ann Ayiti.  
 
Misyon sa a klè, pa gen wout pa bwa. Li vize pou amelyore kondisyon lavi moun 
andikape yo, yon bò nan chanje fason popilasyon an wè yo epi yon lot bò nan 
chanje kondisyon lavi yo. Aksyon anfavè moun k ap viv ak andikap yo dwe fèt nan 
nivo nasyonal ann akò ak lespri desantralizasyon konstitisyon an ap pale a epi sa 
dwe fet san okenn diskriminasyon. Aksyon an dwe prezan nan tout entèvansyon 
Leta a epi fò l fèt nan respè nan diyite moun sa yo sa vle di sa pa dwe sanble 
aksyon charitab papa oubyen manman bon kè k ap pran pitye pou yo.  
 
 
C.2. - Gwo objektif ak objektif espesyal SEIPH 

 
Pou SEIPH reyisi misyon sa a li bay tèt li gran oryantasyon sa yo ki se yon seri 

objektif li dwe atenn: 
 

¶ devlope yon politik piblik anfavè moun andikape yo avèk twa eleman 
idantifikasyon ak reperaj sa yo : mak fabrik yo, resansman, lokalizasyon; 
 

¶ presize diferan aksyon ki nesesè ki pou fèt pou politik sa a reyisi ; 
 

¶ rekonèt moun andikape yo se moun se sitwayen toutbon epi rekonèt yo kòm 
patnè; 
 

¶ ankouraje moun andikape yo òganize yo pou defann dwa yo; 
 

¶ idantifye pwoblèm moun andikape dapre sa ki pi enpòtan yo epi chache solisyon 
yo; 
 

¶ amelyore sèvis piblik yo pou moun andikape yo kab jwenn yo pi fasil; 
 

¶ sansibilize tout moun alawonnbadè sou pwoblèm moun ki nan sitiyasyon andikap 
yo; 

 

¶ Pwovoke yon chenn solidarite ak jenewozite kòm patisipasyon SEIPH nan 
chanjman k ap fèt nan nasyon an; 
 

¶ Patisipe nan prevansyon ak demach pou redui kantite moun andikape nan peyi a ; 
 

¶ Patisipe nan tabli yon sosyete ki chita sou solidarite. 
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C.3.-  Chapant SEIPH 
 

Kòm zafè andikap la travèse plizyè sektè, sa oblije responsab yo chita pale ak òganis piblik 
tankou prive pou chache solisyon dirab pou entegrasyon moun andikape yo. Pou l fè 
travay sa a, SEIPH mete yon estrikti operasyonèl sou pye ki fonksyone sou 2 nivo santral ak 
rejyonal. 
 

- Estrikti santral la  
 
a. Biwo Sekretè d Eta a kwafe estrikti sa a ki se ògàn egzekitif SEIPH la. Li pran 

desizyon politik yo epi li bay otorizasyon pou desizyon ki konsène 
administrasyon an. Sekretè d Eta a patisipe nan konsèy gouvènman ak nan 
konsèy minis yo epi li la pou aplike politik gouvènman an nan domèn andikap. 

 
b. Kabinè teknik lan ki gen ladan l yon seri kad (pwofesyonèl, teknisyen ak 

espesyalis) ki la pou konseye epi asiste Sekretè d Eta a nan tout domèn ki 
diferan e ki espesyal tou tankou reyadaptasyon, politik aksesibilite, ekonomi, 
kad jiridik, edikasyon espesyal, pwodiksyon entelektyèl, eks. 

 

c.  CONARHAN, ki se ti non Konsè Nasyonal pou Reyabilitasyon Moun Andikape 
yo, se yon enstans konsiltatif pou SEIPH, li jwe wòl lyezon ant gouvènman an ak 
Sosyete Sivil la, li fasilite dyalòg ant de enstans yo epi li ankouraje yo pran 
desizyon anfavè moun andikape yo. CONARHAN gen nèf (9) manm, se Prezidan 
an ki nonmen yo ak yon arete prezidansyèl. 

 
d. Inite yo ak sèvis yo 
 
d.1.- Inite Administrativ: Inite sa a gen nan tèt li yon kòdonatè administratif ki okipe tout 

kesyon ki gen pou wè ak administrasyon SEIPH la.  

 

d.2.- Inite Etid, Planifikasyon ak Envestisman: Se yon ògàn teknik Sekreteri d Eta pou 

Entegrasyon Moun Andikape yo ki gen kòm misyon : 

  

c. patisipe nan elaborasyon politik nasyonal pou entegrasyon sosyal ak 

ekonomik moun andikape yo ; 

d. reflechi sou pwojè, elabore, evalye dosye pwojè, veye pou yo aplike epi pou  

suivi yo fèt. 

 
d.3.- Sèvis Sansibilizasyon ak Fòmasyon : Li gen kòm wòl sansibilize tout kominote 

ayisyen an sou pwoblèm andikap la yon bò, epi yon lòt pa, fè fòmasyon san rete pou kad 

SEIPH yo. Se sèvis sa a tou ki okipe zafè relasyon piblik enstitisyon an. 
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- Estrikti rejyonal la :  

a. Biwo depatmantal yo: diferan depatman yo pral gen biwo k ap responsab 
lyezon ak biwo santral la pou aplike politik SEIPH la sou pwoblèm andikap la. 

  
b. Komisyon Kominal pou Aksesibilite  k ap gen ladan yo manm sektè piblik ak 

sektè prive ki pral la pou fasilite moun andikape yo jwenn sèvis piblik tankou 
swen sante, lekòl, espas ki ouvè pou piblik la tankou pak, twotwa, pakin, eks..  
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Chapit II :  POLITIK NASYONAL POU ENTEGRASYON MOUN ANDIKAPE YO 
 

A.- Politik Entegrasyon SEIPH la 
 

Nan kokenn dispozisyon k ap pran sou politik piblik yo, politik entegrasyon an se yon 
demach teyorik ki vini apre obsèvasyon ak analiz, se yon entèvansyon dinamik kote 
aktivite ak enfliyans yo se dabò sou moun andikape yo fèt, apre se sou sosyete sivil la ak 
sou enstans leta ak enstans gouvènman yo, yo chak nan sa ki konsènen yo.  
 
Si nou dakò ak prensip moun andikape a se yon sitwayen total kapital e ki konsyan se sa l 
ye, li gen devwa nan fanmi l e kòm sitwayen, sosyete a dwe fè tout sa l kapab pou tout 
moun andikape jwi dwa sivil ak politik yo epi pou yo benefisye avantaj kondisyon yo a 
egzije san okenn lespri charitab. 
  
Nan sans sa a, politik nasyonal k ap aplike a dwe chita alafwa sou esperyans ki te fèt déjà, 
sou aksyon k ap fèt kounye a, pou prepare epi amenaje lavni an. Politik nasyonal la dwe 
menm nan tout rakwen peyi a, dapre posiblite lajan, li dwe vize yon lavi miyò pou tout 
moun epi fò l mache ak aktivite kominikasyon, fòmasyon, ensesyon ak lòt anko. Kidonk sa 
mande pou n fè yon evalyasyon k ap pèmèt nou fouye rasin pwoblèm nan, idantifye 
bezwen yo epi aji pou amelyore sitiyasyon jeneral moun andikape yo nan tout nivo.   

 
Moun andikape yo prezan nan tout kouch sosyal peyi a nan mòn tankou lavil. Pou rezoud 
pwoblèm sa a nan tout peyi a, sa mande tou dabò pou nou byen sène l epi gade kijan l 
manifeste ann Ayiti yon fason pou n kab defini domèn entèvansyon yo pou n pote solisyon 
ki nesesè. 

  
B.- Ki sa andikap la ye ? 
 

Mo «andikap »  sèvi pou pale de moun ki gen domaj nan kò yo, nan lespri oubyen nan sans 
yo, domaj sa a gen dwa pa kab geri oubyen li kab geri, men li limite kapasite moun nan 
pou l mennen yonn oubyen plizyè aktivite nan lavi chak jou, pafwa se anviwònman 
ekonomik ak sosyal la ki konn lakoz domaj la oubyen ki agrave l. 
  
Gen plizyè kalite andikap nou kapab klase konsa :  
 

C.- Divès kalite andikap 
  
1. - Andikap motè 
 
Andikap motè a kab touche yon manm oubyen tout kò a. Moun ki gen fòm andikap sa a 
deplase swa ak yon pè beki oubyen sou chèz woulan. Pou n pi klè, andikap motè a jennen 
oubyen anpeche moun nan deplase, jennen l pou l pran bagay ak men e pafwa pou l pale. 
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Gen divès kalite andikap motè pami yo nou kab site: 
 
Blese medilè: chòk nan mwèl epinyè a. 
 
Parapleji: lè kò a paralize akoz yon chòk nan mwèl epinyè dòsolonbè a ki atake manm 
enferyè yo (janm yo) ki anpeche moun nan fè mouvman ak senti l e ki fè l pa santi anyen 
nan pati ki afekte nan kò a. 
 
Kadrapleji: lè kat manm yo ak kò a paralize akoz yon chòk nan mwèl epinyè nan zòn kou a.  
 
Mouvman envolontè: Mouvman envolontè e san kontwòl manm ki paralize yo fè sitou kay 
moun ki blese nan mwèl yo. 
 
Trakeyotomi: Twou yo fè nan kou a ki pèmèt yo mete yon tiyo nan youn nan kanal gòj la 
pou pèmèt yon moun respire lè l gen pwoblèm respirasyon.  
 
Emipleji: Lè yon bò nan kò moun nan pa ka fé mouvman oubyen li pa santi anyen nan bò a 
(soti anwo rive anba) akoz yon chòk nan sèvo a.  
 
Aksidan Vaskilè Serebral (AVC): Sa kab rive akoz yon ti venn ki bouche (twonboz) oswa ki 
chire (emoraji).  
 
Enfimite motè serebral/(IMC): moun ki pèdi kontwòl mouvman yo akoz yon chòk nan 
sèvo, men ki pa afekte kapasite pou moun nan konprann.  
 
Chòk nan tèt: Chòk nan sèvo akoz yon aksidan. Moun ki viktim chòk nan tèt la kapab 
genyen difikilte pou l fè mouvman tankou emipleji, men li kapab gen twoub nan 
konpòtman l tou tankou: fè tout bagay dousman, pa mal pou eksite, pèdi kontwòl 
fizyolojik, pèdi kontwòl tan ak espas.  
 
 
2.- Pwoblèm nan je 
 
Andikap nan je a kouvri plizyè reyalite ki soti nan etap wè twoub pou rive nan avèg total 
kapital.  
 
Nan kategori andikap nan je yo nou ka site : 
 
Anbliyopi : kapasite pou moun nan wè ap bese san je a pa t pran okenn chòk. 
 
Mal vwayans : Lè moun nan we twoub 
 
Sesite: Moun ki avèg 
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3. - Andikap mantal 
 
Otis: andikap nan devlopman moun nan ki fè l gen difikilte pou l kominike ak pou l 
konprann relasyon sosyal yo.  
 
Ansefalopati: pwoblèm mantal ki asosye ak enkapasite pou fè mouvman ak pou gen 
sansasyon. 
 
Trizomi 21: se lè pè 21 kwomozòm nan pa fonksyone nòmalman, sa bay gwo pwoblèm 
entelektyèl.  
  
4. - Andikap sichik     
   
Isteri: dezòd mantal ki parèt avèk yon konpòtman egzajere nan lespri ak santiman moun 
nan  
 
Nevwoz: maladi ki frape moun nan nan pèsonalite l ki lakoz dezòd nan santiman ak 
emosyon l, men moun nan toujou rete konsyan nan tout zak li. 
 
Sikoz: pwoblèm ki afekte pèsonalite ak fonksyon entelektyèl yon moun nètalkole, men 
moun nan pa konn sa l ap fè.  
 
Eskizofreni: sikoz ki manifeste ak yon move fonksyònman lespri, moun nan pèdi kontak ak 
lòt moun epi li fèmen sou limenm.  
 
Twoub obsesyonèl konpilsif (TOC): Moun nan soufri obsesyon ak konpilsyon. Obsesyon an 
se yon seri imaj oswa panse ki ap pase nan tèt moun nan toutan epi ki kreye enkyetid, 
laperèz ak tansyon lakay li. Konpilsyon yo se konpòtman yon moun ap repete kòm 
reyaksyon a obsesyon yo.  
 
5.- Andikap oditif 
 
Kit se depi moun nan fèt, kit se konsekans yon maladi oswa yon aksidan, andikap oditif la 
kapab nui kominikasyon ak posiblite pou moun nan jwenn enfòmasyon si anviwònman l 
pa veyatif. Moun ki soud oubyen ki tande di a devlope pwòp ladrès li pou l kab kominike. 
Devan andikap sa a ki pa twò vizib e yo pa bay twòp enpòtans, sèten moun soud oubyen 
moun ki tande di reyaji nan evite kontak ak lòt moun e pafwa yo izole tèt yo piti piti. 
Sepandan, mòd kominikasyon adapte yo, nouvo metòd pou moun aprann ak aparèy 
espesyal kab pèmèt yo entegre epi viv prèske « nòmalman ».  
 
Andikap oditif yo se:  
 
Soud transmisyon: Li atake pati zòrèy la ki deyò, lè sa a moun nan pa ka tande son grav yo. 
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Soud pèsepsyon: Li atake pati zorèy la ki anndan. Jeneralman pwoblèm sa a konn korije 
trè byen ak aparèy oditif. Sa kapab rive lè moun nan te twò pre son ki fò anpil.  
 
Devan diferan kalite andikap sa yo, nou pa menm bezwen di Leta dwe aji san pèdi tan, 
tabli politik piblik ki konsidere tout difikilte chak kalite andikap kab bay. Leta dwe pran yon 
seri mezi koreksyon tankou adapte kay yo, miltipliye aparèy òtopedik, mete medikaman 
disponib pou moun ki soufri ak trizomi, fòk mezi sa yo pran non sèlman nan Pòtoprens ak 
nan lòt vil yo men tou nan tout rakwen ki pi lwen yo nan peyi a.  

 
D.- Eta sitiyasyon  Andikap la ann Ayiti  

 
Pa gen yon repons imedyat pou kesyon sa a. Pou n jwenn repons lan, gen nesesite pou yo 
anvizaje yon resansman serye ak kèk ankèt ki konsidere sitiyasyon an dapre reyalite lokal 
ak disparite rejyonal yo. Nan menm demach sa a,  diferan kalite (tipoloji) andikap yo se 
yon enfòmasyon enpòtan ki merite konsiderasyon. Fò n di tou pou kounye a, etid ki te fèt 
deja yo bay yon bon bourad pou n byen fè travay la ki ap sèvi ak yon seri chif, menm si yo 
gen plis pase 20 lane, kapab sèvi kòm endikatè, paske yo konfòm ak kalkil Nasyonzini yo. 
Annatandan nouvo rechèch fèt pou founi nou chif ki pi nèf ki nesesè pou pote plis limyè 
sou pwoblèm nan jounen jodi a. 
  
Chif sa yo Andikap Entènasyonal ak RANIPH te bay te  estime popilasyon andikape a a 800 
mil moun, swa anviwon 10% popilasyon total peyi d Ayiti.  
 
Lè n konsidere diferan kalite andikap yo, men kijan yo klase popilasyon andikape a : 
 

Kalite andikap  % Kantite moun  

Andikap motè 25 200.000 

Andikap nan je 9 72.000 

Andikap oditif 9 72.000 

Moun ki gen difikilte pou y aprann 43 344.000 

Maladi lèp ki pa jwenn swen  1 8.000 

Epilesi/malkadi ki pa jwenn swen  6 48.000 

Moun ki gen konpòtman dwòl 6 48.000 

Divès lòt andikap 1 8.000 

Total 100 800000 

Sous : Andikap Entènasyonal ak RANIPH (2003) 
 

Moun andikape yo viktim dèske yo pa ka jwenn sèvis de baz yo. Nou pa menm kab di, 
jounen jodi a, gen 3% moun andikape nan tout peyi a  ki jwenn sèvis sante, edikasyon ak 
reyadaptasyon. Bezwen Ayisyen k ap viv ak andikap yo genyen pou devwale kantite 
difikilte grav y ap rankontre chak jou. Tout politik piblik responsab dwe pran sa an 
konsiderasyon dabò nan idantifye difikilte sa yo epi ansuit fè aksyon  enèjik pou elimine 
yo. 
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E.- Domèn entèvansyon yo 
 
E.1.- Posiblite pou jwenn swen sante yo limite  
  
Yon etid Healing Hands for Haïti Foundation reyalize an janvye 2002 montre se sèlman  1 a 
3%  popilasyon ayisyen an ki benefisye yon fòm pwoteksyon sosyal nan men Leta lè yo 
malad, pou akouchman, aksidan ak lè yo granmoun retrete.  
 
Anpil fwa yo konsidere moun andikape yo kòm pi pòv pami pòv yo paske, anplis sitiyasyon 
difisil y ap viv, yo pi frajil paske yo pap travay e yo pa gen resous lajan pou fè faskare ak 
tout kalite pwoblèm lavi a. Akoz kondisyon lavi a k ap deteryore ann Ayiti, posiblite pou 
moun jwenn swen sante pou tretman ak prevansyon prèske pa egziste, nan ka moun 
andikape yo, yo pa ko eseye tabli okenn sistèm espesyal.  

 
Posiblite pou moun andikape yo jwenn swen sante prèske pa egziste menm jan manke pòs 
sante pou sèvi tout popilasyon ayisyen an.  
 
E.2.- Pwoblèm pou jwenn sèvis yo ak pwoblèm entegrasyon an 

 
Makfabrik sosyete ayisyen an ki chita sou eksklizyon (mete yon kategori moun sou kote), 
moun pa ak klan, frape moun andikape yo di. An reyalite se moun andikape yo menm ki 
dwe degaje yo jan yo konnen pou eseye entegre epi viv nòmalman nan sosyete sa a kote 
menm moun ki gen tout kapasite yo mal pou evolye. Sitiyasyon moun andikape nan gwo 
peyi rich yo amelyore anpil. Gen dispozisyon yo pran nan peyi sa yo pou fasilite 
entegrasyon yo e fè lavi a pi miyò, pou yo viv pi alèz. Poutèt yo menm, yo konstwi espas ki 
pèmèt yo deplase pi fasil (konstriksyon ranp, yo fè estasyon/pakin ak zòn sikilasyon 
espesyal pou yo) nan sousi pou respekte privilèj ak obligasyon yo kòm sitwayen total 
kapital, ki gen dwa, ki gen devwa, ki menm oblije peye taks ak enpo lalwa prevwa, mete 
sou frè yo gen pou peye tou pou sèvis yo resevwa nan diferan enstitisyon piblik, demi-
piblik ak prive. 
 
Epoutan, ann Ayiti, Direksyon Jeneral Enpo (DGI) ak Ladwann, pou n pran de pi gwo 
enstitisyon sa yo ki responsab ranmase resèt pou Leta, pa menm konn si kategori 
kontribiyab sa yo egziste. Menm jan tou yo pa pran okenn dispozisyon pou fasilite 
sikilasyon moun sa yo nan kay ak nan espas piblik tankou prive. Anplis nuizans nou deja 
siyale yo (ranp ki pa genyen, pakin espesyal ki pa genyen pou yo), gen anpil lòt ankò ki 
redui alevini moun andikape yo:  
 

¶ difikilte pou yo sikile sou chèz woulant akoz pa gen espas ki fèt pou sa ;  

¶ twotwa yo ki anvayi ak machann, ti komèsan oubyen garaj ;  

¶ gwo twou ki gaye pasipala nan tout ri kapital la ak prensipal vil peyi a ;  

¶ règ priyorite anfavè moun andikape yo ki pa obsève nan transpò piblik yo.  
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Sa se kèk egzanp difikilte moun andikape yo ap rankontre epi y ap eseye kòlte ak yo chak 
jou pou yo ka viv yon fason otonòm epi nan pi bon kondisyon ann Ayiti.  
 
Politik entegrasyon an dwe ranmase sitiyasyon malouk sa a epi fè jefò pou pote 
koreksyon, reparasyon ak restorasyon pou retabli moun andikape yo nan dwa yo.  
 
E.3.- Pwoblèm ki gen pou wè ak  Edikasyon timoun ak jèn andikape 

 
Rezilta yon ankèt komisyon adaptasyon eskolè ak api sosyal Ministè Edikasyon Nasyonal te 
fè an 1998 te di gen 23 lekol espesyal ak sant reyadaptasyon eskolè pou moun andikape. 
Sou yon popilasyon 120 mil jèn ak timoun andikape ki gen laj pou al lekòl, 2019 sèlman 
jwenn pen lenstriksyon, sa vle di 1.7%. Pandan dis lane ki pase yo, (1988-2008), kantite 
moun andikape ki ale lekòl soti nan 1.7% pou l rive nan 3.5%. Men sityasyon an toujou 
kritik lè n konnen gen 3.5% timoun andikape ki ale lekòl pou 70% timoun ki pa andikape ki 
ale lekòl.  

 
Ankèt Ministè Edikasyon Nasyonal la montre sou yon total 46.919 pwofesè (1e ak 2e sik 
fondamantal), se sèlman 298 ki resevwa yon fòmasyon nan edikasyon espesyal. 
  
Mank preparasyon pwofesè ayisyen yo nan nivo lekòl regilye yo parèt klè. Se sa k fè yo pa 
gen kapasite pou yo detekte timoun ki gen difikilte pou aprann epi pou fasilite 
entegrasyon jèn andikape yo. Pa gen okenn ansèyman ak fòmasyon espesyal nan 
pwogram inivèsite yo espesyalman nan sant kote yo fòme pwofesè yo. Youn nan bagay ki 
manke nan Plan Nasyonal Edikasyon ak Fòmasyon an se yon seksyon apa ki pale sou  yon 
sèvis edikasyon espesyal.  
 
An jeneral, sistèm edikasyon ayisyen an pa pran ka andikape yo an konsiderasyon. Men 
nou kab site kèk ka moun ki avèg ak moun soud-bèbè ki reyisi nan sistèm nan. Nan menm 
sans lan, anpil fwa, yo inyore timoun ki gen difikilte pou yo aprann. Nan kategori sa a gen 
ǎŀ ƪƛ ƪŀǇŀō ŀƭŜ ƭŜƪƼƭ όŀƴŘƛƪŀǇ ƭŜƧŝΧΦύ ŀƪ ǎŀ ƪƛ Ǉŀ ƪŀǇŀō ŀƭŜ ƭŜƪƼƭ όŀƴŘƛƪŀǇ ƎǊŀǾ ŀƪ ŘƛǾŝǎ ƭƼǘ 
kalite andikap).  
 
Esperyans edikatè espesyalize yo bay prèv timoun ki nan premye gwoup la kapab boukle 
etid primè a. Men sistèm nan kondane timoun sa yo paske pa gen yon pwogram espesyal 
pou yo. Yo fè yo pase menm kalite egzamen ak timoun lekòl regilye yo.  

 
Edikatè espesyalize yo montre enpòtans ankadreman an nan demach reyabilitasyon yon 
timoun andikape. Anpil fwa, timoun sa yo konn viktim koutim ak mès paran yo ki se gwo 
baryè ki anpeche timoun nan reprann li. Pa egzanp gen paran ki pa asepte dyagnostik 
espesyalis fè epi ki di se kreten timoun nan ye oubyen se malediksyon.  
 
E.4.- Retisans pou entegre moun andikape yo nan sistèm travay ak sistèm pwodiksyon 
an. 
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Nan mwa jiyè 2004 la, yo te estime kantite anplwaye leta yo 50 mil. Sou chak 10 mil 
anplwaye Leta ou te jwenn 2 moun andikape, swa yon total 10 fonksyonè. Sa gen 10 ane, 
pa te gen yon sèl moun andikape ki t ap travay nan Leta. Jounen jodi a gen trant moun 
andikape ki anplwaye Leta.  

 
Nan sektè prive a, nan sikui fòmèl la gen yon ti amelyorasyon tou piti. Pou kounye a, sou 
1.050 anplwaye nan yon antrepriz, 31 se moun andikape. Swa 2,95%. Fò n siyale tou kèk 
ka moun andikape k ap travay nan antrepriz fanmiy. Men nou konstate lè de kandida pou 
yon travay gen menm kalifikasyon, se moun ki pa gen andikap la y ap pran sou sa ki pa gen 
tout kapasite l la, se sa ki lakoz tout chomè sa yo nan popilasyon andikape a. 

 
Malgre anpil enstitisyon finansyè (bank, kès epay, mikwokredi) renka pou yo prete moun 
andikape yo lajan, gen anpil nan yo ki fè komès kanmenm nan sikui enfòmèl la pou yo kab 
okipe tèt yo ak fanmi yo.  
 

E.5. - Yon sipò jiridik solid pou kore batay moun andikape yo. 

 
Kèk lwa ta dwe egziste pou korije anpil feblès ki genyen nan domèn sa a. Anvan Palman 
ayisyen an te vote, 12 mas 2009 la, Konvansyon Oganizasyon Leta Ameriken yo ak Nasyon 
Zini sou Dwa moun andikape yo, sèl atik 32-8 Konstitisyon an te pale sou moun andikape 
yo. Men sa atik la di: « Leta ayisyen gen obligasyon pou l bay moun andikape yo ak sidwe 
yo mwayen nesesè pou yo asire otonomi yo, edikasyon yo ak endepandans yo».  
 
Sa ki te parèt yon deklarasyon prensip sou pant pou vin yon reyalite depi vòt de 
konvansyon sa yo, paske, dapre atik 276-2 Konstitisyon an,  tout Konvansyon, Trete ak Akò 
entènasyonal adopte vin lwa an Ayiti depi Palman ayisyen an ratifye yo. Toutfwa, yon 
komite swivi ak aplikasyon konvansyon sa yo rete pou fòme pou garanti respè tout bon 
vre dwa moun andikape yo. 
 
Nominasyon yon Sekretè d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo nan mwa me 2007, 
jwe yon wòl enpòtan nan travay pou rekonèt dwa moun andikape yo. Toutfwa, fò n 
rekonèt anvan SEIPH la te kreye, gen bonjan jefò ki te fèt nan kèk òganizasyon sosyete sivil 
la, pi fò nan yo regwoupe nan Rezo Asosyatif Nasyonal pou Entegrasyon Moun Andikape 
yo (RANIPH).  
 
E.6. - Demach pou eseye korije sitiyasyon an 
 
Menm si mezi yo pran pou korije sitiyasyon malouk moun andikape yo pa sifi, li enpòtan 
pou n site kèk nan yo: 
 
1.- Nan nivo politik: 
 Kreyasyon Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo (SEIPH) apre nominasyon 
Sekrete d Eta a ak yon arete prezidansyel 17 me 2007. 
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 2.- Nan nivo  sanitè: yon mezi prevansyon 
 Kreyasyon Komite Nasyonal Prevansyon Sesite (CNPC) ki regwoupe enstitisyon sektè 
piblik tankou prive, nan lane 1998. 

  
3.-  Nan nivo sosyal : 

- Kès Asistans Sosyal (C.A.S), pandan plizyè lane, se sèl enstitisyon leta ki t ap 
travay sou pwoblèm moun pòv ak andikape yo nan ba yo yon ti chèk 250 
goud, sou gouvènman pwovizwa 2004-2006 la, montan sa a te rive 500 
goud, men yo pa bay li yon fason regilye. Pou kounye a, apre kèk mezi 
otorite yo fenk pran, sitiyasyon an kòmanse ap amelyore.  

 
- Yon sektè nan sosyete sivil la ki enterese nan domèn nan kreye yon Rezo ki 

regwoupe divès asosyasyon k ap travay sou pwoblèm andikap la (RANIPH). 
 

- Arete meri delma nan dat 28 novanm 2007 ki mandé pou nouvo kay kap 
konstwi pou sèvis piblik yo prevwa espas pou sikilasyon ak fonksyonman 
moun andikape yo. 
 

4.- Nan nivo edikasyon : 
- Kreyasyon depi 1994 anndan Ministè Edikasyon Nasyonal yon Komisyon ki 

rele Komisyon Adaptasyon nan Lekòl ak Api Sosyal (CASAS) ki anchaje 
entegrasyon timoun andikape yo nan sistèm edikatif regilye a.  

 
- Arete meri Dèlma nan dat 28 novanm 2007 ki fè etablisman lekòl yo 

obligasyon pou yo akeyi moun andikape. 
 

5.-  Konsènan Espò ak Divètisman : 
Nan lane 2006 Federasyon Ayisyen Asosyasyon ak Enstitisyon Moun Andikape d Ayiti 
kreye Komite Paralenpik Ayisyen. 
  

 (N ap siyale pou memwa, nan mwa novanm 2007, 2 atlèt andikape David Rosenthal ak 
Marinique Dubuisson. te patisipe nan jwèt paralenpik ki te fèt Shangai. David te ranpòte 2 
meday, yon meday ajan ak yon meday bwonz nan konpetisyon mach 400 mèt ak 800 mèt). 

 

6.- Aksyon enpòtan ki realize deja 
Gen kèk reyalizasyon ki merite pou n pale de yo akoz efè yo fè sou sosyete a :  
 

¶ kreyasyon Sant Dyagnostik Entegre (CDTI) nan Avni Charles Sumner ;  
 

¶ amenajman ranp ak gichè espesyal nan kèk bank anfavè moun andikape yo kote sa 
nesesè.  
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Yon lòt egzanp ki ka ankouraje entegrasyon moun andikape yo se kreyasyon nan lane 
1983, Konsèy Nasyonal pou Reyabilitasyon Andikape yo (CONARHAN), konsèy sa a te 
remanbre nan lane 2008 apre yon arete prezidansyèl. Sepandan fò n siyale, anvan 
remanbreman sa a, malgre jefò Doktè Gérard Léon (premye Sekretè Egzekitif enstitisyon 
sa a), ak konkou PNUD, CONARHAN an pa te rive ranpli misyon l.  

 
Konsta sa a fè parèt aklè kijan pwoblèm andikap la travèse tout sektè e fòk yo konsidere sa 
lè y ap chèche solisyon yo. Nan sans sa a li enpòtan pou n note jefò chak moun ak diferan 
enstitisyon yo dwe fè pou chanje lavi moun andikape yo toutbon.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
76 

Chapit III : POU YON POLITIK NASYONAL GLOBAL ANDIKAP 
 
A.- Enonse  Politik Nasyonal la  

 
Nan kad misyon sa a, SEIPH la ki bay tèt li yon bi, kèk objektif jeneral ak objektif espesyal, 
ap pwopoze e yon vizyon laj ki ranmase kesyon andicap la nan nivo jeyografik, politik, 
sosyal, ekonomik ak nan nivo moun pou tabli politik nasyonal la. Nan sans sa a, politik 
SEIPH la ap gen kòm bousòl ajisman san paspouki, nan chèche satisfè bezwen tout moun 
andikape yo kèlkeswa kote yo ye nan peyi a nan jefò k ap fèt chak jou pou amelyore 
sitiyasyon yo.  

 
Lè n konsidere sitiyasyon andikap la ann Ayiti, pwoblèm ki makònen avè l, diferan fòm li 
pran, solisyon gaye epi ki pa sifi epitou koreksyon y ap pote yo prèske pa vo anyen nan 
ŘƻƳŝƴ ƪƛ ǘǊŀǾŝǎŜ ƭ ȅƻ ό{ŀƴǘŜΣ 9ŘƛƪŀǎȅƻƴΣ ¢ǊŀǾŀȅΣ {ƛǎǘŝƳ ƧƛǎǘƛǎΧΦύΣ {9LtI ƭŀ ŘŜǎƛŘŜ atake 
pwoblèm sa yo pou l jwenn solisyon nesesè yo. Sa dwe pase nan ranfòsman enstitisyonèl 
ki pou fasilite politik nasyonal sa a tabli kòmsadwa anfavè moun ki gen bezwen espesyal 
yo.  
 
A.1.- Ranfòsman enstitisyonèl 
 
Nan domèn ranfòsman enstitisyonèl la, SEIPH la ap ankouraje lide dekonsantrasyon, 
modènizasyon ak planifikasyon pou chèche epi jwenn rezilta. Pou rive la, Biwo Sekretè d 
Eta a dwe respekte yon seri kritè ki konsène estrikti l, kapasite l, konpetans li pou planifye 
aksyon l gen pou reyalize anndan pwogram ki tabli yo.  
 
Nan zafè dekonsantrasyon an, SEIPH ap  reprezante nan tout peyi a ak estrikti oubyen 
antèn k ap bay bonjan sèvis ki kab satisfè bezwen moun andikape k ap viv andeyò kapital 
la ak nan depatman lwès la e menm sou zile yo.  
  
Pou sa ki konsène modènizasyon an, SEIPH la ap pran angajman, yon bò, pou l rele 
pwofesyonèl li pral chwazi apre l fin analize dosye yo sou konkou, epi yon lòt bò, pou l 
mete nan Biwo a resous materyèl modèn e ki adapte.  
 
Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo refize tout lide enpwovizasyon, se pou 
sa kesyon planifikasyon pwogram yo dapre bezwen ak demann benefisyè yo gen premye 
plas nan travay li. Pou rive la, SEIPH la, deside kreye yon inite estatistik ki anchaje pou 
ranmase enfòmasyon sou moun andikape yo nan kolaborasyon ak Enstiti Ayisyen Estatistik 
ak Enfòmatik (IHSI).  
 
Tout rezilta yo pral pase yon evalyasyon sou kalite ak kantite apati yon mas kritik k ap soti 
sou teren an dapre yon seri kritè k ap tabli. 
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Sou kesyon ankadreman an, SEIPH la ap ankouraje siyati akò ak lòt enstitisyon nan Leta 
oubyen sa ki pre Leta a e menm enstitisyon prive. Pou elaji koperasyon ak etranje, l ap 
anvizaje fè antant avèk ONG yo ak òganis entènasyonal prive oubyen ki pre Leta yo. 
  
Vizyon SEIPH la vle ale pi lwen pase entegrasyon mas moun andikape yo nan pran chimen 
reyalizasyon kèk objektif li dwe atenn wè pa wè :  
 

¶ sansibilize moun andikape yo yo menm sou dwa yo ak devwa yo ; 

¶ sansibilize tout sosyete a san bliye fanmi yo sou sitiyasyon moun andikape yo epi 
fè pwomosyon respe dwa ak diyite moun sa yo. 

¶ fè tout aksyon pou montre pwoblèm andikap la makònen ak tout lòt sektè ak 
enstitisyon  

¶ mŜǘŜ ƛƴƛǾŝǎƛǘŜ ŀ ƴŀƴ ŘŜƳŀŎƘ ŜƴǘŜƎǊŀǎȅƻƴ ŀƴ όŦƼƳŀǎȅƻƴ ŀƪ ǎŝǾƛǎ ƪƻƳƛƴƻǘŝΧύ 

¶ kreye fason pou moun andikape yo antre nan sistèm edikatif regilye a pi fasil 
(entegrasyon nan lekòl ak nan pwofesyon).  

 
A.2.- Politik Nasyonal anfavè moun andikape yo  
 
Nan nivo nasyonal, pa gen okenn politik leta ki vize entegrasyon moun andikape yo nan 
sosyete a. Menm kreyasyon Ministè Afè Sosyal ak Travay pa t pèmèt kondisyon lavi moun 
sa yo amelyore. 
  
Bò kote Ministè Afè Sosyal ak Travay, entèvansyon ki te konn fèt yo te sitou pase pa Kès 
Asistans Sosyal (CAS), yon enstitisyon ki ap travay anba kontwòl Ministè sa a. Sa pa gen 
lontan, CAS se sèl estrikti leta ki te gen misyon pou travay sou pwoblèm moun andikape 
yo. Men depi l fèt, li pa janm kab ranpli misyon yo te kreye l pou li a. Pouvwa politik yo 
toujou sèvi ak li pou regle zafè pa yo. Toutfwa, fòk nou rekonèt, gen kèk jefò ki fèt pou 
netwaye CAS pou l ka pote konkou kòmsadwa bay moun ki nan nesesite yo, pòv yo ki se 
vrè kliyantèl li a.  
 
Pou bay jefò sa yo plis jarèt epi mennen aksyon yo pi lwen, SEIPH tabli yon plan d aksyon k 
ap pèmèt li aplike politik pou antre moun andikape yo nan sosyete a ak yon pwogram epi 
yon kalandriye ki fèt pou sa menm.  
 
A.3. - Plan k ap gide aksyon yo 
 
Pou rete kole ak bi, manda ak objektif nou te pale pi wo a, SEIPH bay tèt li yon plan d 
aksyon kote gran pwen oryantasyon politik piblik li a parèt.  
 
Oryantasyon sa a gen anndan l yon seri operasyon byen òdone, li gen ladan l tou mwayen 
ki la pou pèmèt reyalize yon pwogram ki kab satisfè moun ki gen bezwen espesyal yo ak 
konkou reyèl sosyete sivil la. Nan sans sa a, lespri ki nan fondman plan d aksyon an chita 
sou yon politik egalite, jistis sosyal ki konte sou chak Ayisyen kit li andikape kit li pa 



 
78 

andikape pou l yon sitwayen total kapital. Se sa ki esplike jefò ki parèt nan plan d aksyon 
an pou ofri moun andikape yo tout kondisyon pou yo antre nan sosyete a.   
 
A.4.- Politik entegrasyon an  
 
Chak andikap mande epi nesesite yon pedagoji espesyal. Konsa, pedagoji ki adapte pou 
andikape nan je se pa menm nan ki valab pou moun soud-bèbè yo oubyen pou andikape 
motè yo e sa valab nan tout sans. Ak pwogrè teknoloji yo, entegrasyon yon moun k ap viv 
ak yon andikap vin pi fasil. Pa egzanp, pou andikape nan je yo, sa vle di moun ki wè twoub 
oubyen sa ki pa wè ditou yo, ekriti Bray la, liv ki ekri an gwo lèt yo, tablèt ak pwenson, 
odinatè ak sentèz vokal epi enprimant bray yo, kàn blanch lan, se tout materyèl yo itilize 
pou reponn bezwen kategori moun frajil sa a. Sou pwen sa a nou kab di zouti sa yo nesesè 
pou adaptasyon oubyen reyadaptasyon moun sa yo nan sosyete a. Moun ki pa tande byen 
yo ap reklame materyèl vizyèl ak langaj siy yo pou yo itilize. 
  
Kòm li  konsyan bezwen esansyèl sa yo egziste, SEIPH la dwe pran yo an konsiderasyon lè l 
ap elabore plan d aksyon li a. Se menm jan an pou tout lòt ka andikap yo resanse yo. 
Natirèlman, gen sèten difikilte tankou enstabilite politik oubyen mank resous lajan ki kab 
ralanti demach pou rive nan objektif sa yo. Men kèlkeswa jan sa ye, sitiyasyon moun 
andikape yo egzije aksyon konkrè epi rapid tout kote sa nesesè. Li enpòtan pou yon travay 
sansibilizasyon ak motivasyon fèt pou chanje konpòtman nou vizavi moun andikape yo, sa 
dwe fèt atravè medya yo, bò kote sosyete sivil la ak yon entegrasyon entelijan 
espesyalman nan domen edikasyon, espò ak divètisman.  
 
Pou twa lane k ap vini yo, yo prevwa yon planifikasyon djanm ki bay yon seri tèm premye 
plas, esansyèlman tèm ki gen pou wè ak bi epi objektif plan d aksyon an vize yo epi ki 
konsidere reyalite teren an nan rapò ak diferan kalite andikap yo epitou kote nou jwenn 
moun andikape yo plis konsantre.     
 
A.5.- Yon ajennda ki makònen ak reyalite a 
 
Men ki sa ajennda ki adopte pou travay sa a pou peryòd 2008-2010 la ap bay priyorite: 
 
ü tabli done korèk sou popilasyon andikape a ann Ayiti;  
ü posiblite pou moun andikape yo jwenn swen lasante ; 
ü edikasyon ak fòmasyon pwofesyonèl; 
ü entegrasyon moun andikape yo sou mache travay la; 
ü amelyorasyon kondisyon lavi moun andikape yo; 
ü motivasyon kominote a sou dwa ak devwa moun ki gen bezwen espesyal yo; 
ü mete lwa ki pou pwoteje moun andikape yo;   
ü dekonsantrasyon pou mete biwo SEIPH la nan tout rejyon nan peyi a. 

 
            Y ap mete yon kalandriye an plas pou travay sa a kapab reyalize        
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Chapit IV : POLITIK PIBLIK  SEIPH  
 
            A.-  Definisyon ak Enonse politik piblik yo 
 
Politik piblik yo se yon ansanm aksyon byen planifye ki ap reyalize nan objektif pou rive 
chanje yon sitiyasyon frajil oubyen fè l avanse pi devan. Nou kapab di tou, politik piblik 
SEIPH yo se yon seri objektif konkrè ki fòme politik nasyonal global li a.  
 
Prensip k ap gide politik piblik SEIPH yo chita sou pwen nou pral wè la yo, nan yon 
pèspektiv inivèsel, sa vle di nan objektif pou kouvri tout nivo politik, sosyal ak ekonomik ki 
gen pou wè ak lavi sosyete a an jeneral epi espesyalman lavi moun andikape yo : 
  

¶ veye sou sitiyasyon sante moun andikape yo (kanpay prevansyon, kanpay 
laswenyay, kanpay vaksinasyon) ; 

¶ pèmèt sikilasyon moun andikape yo epi mete sèvis de baz yo alapòte yo ;  

¶ tabli rezo transpò aprè siyati akò ak enstitisyon ki konsène yo ;  

¶ patisipe nan edikasyon sitwayen ki nan sitiyasyon andikap ;  

¶ fè pwomosyon pou travay pandan n ap evite yo tonbe nan malsite ; 

¶ garanti alemye ak revni pou tout moun ;  

¶ Vveye pou sekirite ak dwa chak moun asire epi respekte nan yon Leta ki chita sou 
lalwa. 
   

Nan demach pou jwenn reparasyon anfavè moun andikape yo, politik piblik yo dwe jwe 
yon wòl redistribisyon pou garanti chans egalego pou tout moun.  
 
Aprè yon delè rezonab soti 3 pou rive 5 lane, yo dwe fè evalyasyon an kalite ak an kantite 
pou verifye si objektif yo vize nan politik piblik yo atenn yon fason klè epi kòrèk pou moun 
andikape yo. Mete sou sa, nou kapab konsidere evalyasyon politik piblik yo kòm yon 
eleman enpòtan ki pèmèt yo mete lòd nan depans piblik yo nan sa ki gen pou wè ak 
objektif epi aksyon ki fèt yo.  
 
Nan kad aksyon ki gen pou fèt la epi pami pwen ki merite pou n aji sou yo an priyorite  n 
ap site : 
 
     A.1-  Prevansyon  
 
Prevansyon an se yon seri mezi yo pran pou evite yon danje, yon risk, yon mal, pou 
anpeche l rive.  

Lè nou fè yon kout je nan listwa, nou jwenn prevansyon an toujou vini apre yon peryòd 
entèdiksyon ak pozisyon twò rèd tankou « Lig kont alkòl » nan peyi Lafrans oubyen peryòd 
entèdiksyon nan peyi Etazini ki te montre aklè dezas yon politik sante twò radikal kab 
lakoz.   
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Nesesite pou yon politik prevansyon nan zafè andikap la parèt aklè. Prevni andikap vle di 
« anmenmtan n ap aji sou sitiyasyon yo, sou sikonstans k ap pwodui andikap yo, 
anmenmtan tou rive dekouvri yo bonè pou anpeche yo vin pi grav alòske yo te kab 
menm disparèt ».  

Asire byennèt fizik, mantal ak byennèt sosyal sitwayen an, mete l nan kondisyon pou l viv 
ak diyite epi  pwoteje l kont tout koz ak tout fòm dezentegrasyon ak majinalizasyon, sa a 
se yon defi men tou se yon deviz pou SEIPH e se poutèt sa prevansyon andikap la 
benefisye yon atansyon espesyal epi l okipe yon plas enpòtan nan priyorite Sekreteri d Eta 
a. 

Epitou se paske moun se alafwa zouti epi benefisyè tout aktivite devlopman ki fè SEIPH la 
deside sèvi ak ti mwayen l genyen yo pou l mete moun an valè atravè yon seri pwogram ki 
tabli sou divèsite. Pwogram sa yo dwe pote lavi miyò ak pwomosyon sosyo-ekonomik 
sitwayen an kòm fondman yon politik prevansyon kont tout fòm andikap kay moun. Nan 
sans sa a, prevansyon parèt kòm yon moso enpòtan nan politik diferan sektè yo 
espesyalman sektè lasante, anviwònman, travay, pwomosyon ak sekirite sosyŀƭΣΧΦ 

Pou mete politik sa yo an plas sa mande bon jan travay edikasyon, enfòmasyon ak 
sansibilizasyon popilasyon an. 

Konsa, gwo priyorite politik sa yo dwe chita sou edikasyon sanitè ki fèt pou kore diferan 
pwogram sante yo, fòk gen edikasyon sou anviwònman pou antre dimansyon sa a nan 
konpòtman chak jou sitwayen an ; sansibilizasyon ak enfòmasyon nan zafè prevansyon risk 
pwofesyonèl, aksidan sou wout ak lòt aksidan nan lavi a.  

Aksyon sa a dwe apiye tou sou bon jan patisipasyon sitwayen an ak konkou asosyasyon ak 
enstitisyon konpetan k ap travay nan domèn andikap la.  

Domèn priyorite prevansyon an ap defini daprè enpòtans sektè kote tout fay kapab 
tounen risk ki lakòz yon andikap.  

Si kòz yo toujou rete difisil pou dekouvri, yo kapab depiste anpil andikap ki soti nan peryòd 
ant fen gwosès la ak akouchman an depi nan premye ane lavi moun nan. Pou sa fòk yo 
mete sèvis ki kab detekte byen bonè blese sèvo kay timoun frajil yo epi devlope yon politik 
prevansyon sistematik pou popilasyon ki pi frajil yo. 

Demach prevansyon sa a dwe mache ak pwojè tretman byen adapte epi yon bonjan suivi 
pou timoun nan. 

Gen anpil nan andikap ki soti peryòd ant fen gwosès ak akouchman, yo kapab detekte yo 
nan twa premye lane timoun nan, espesyalman pou andikap motè, andikap 
newosansoryèl ak gwo twoub ki anpeche devlopman.  



 
81 

Entèvansyon ki fèt byen bonè yo nou kapab wè yo tankou yon seri estrateji prevansyon ak 
tretman k ap fèt pou favorize devlopman sèvo a ak bon jan estriktirasyon depi sou premye 
lane oubyen dezyèm lane lavi moun nan. Estrateji sa yo chita sou 2 gwo potomitan :  

 -       Estrateji entèvansyon edikatif byen bonè yo, ki chita sou sa yo rele plastisite sèvo a 
e ki fèt ak yon seri entèvansyon reedikasyon sou yon sèvo k ap devlope. Konesans sou 
diferan mekanis devlopman sèvo a montre tout enpòtans premye lane yo nan vi yon 
moun pou l jwenn konpetans koyitiv yo. 

-     Nan kòmansman, estrateji newopwoteksyon an te rezève pou molekil ki pwoteje 
oubyen ki prevni lanmò selil yo, kounye a yo kapab sèvi tou pou tout aksyon ki anfavè 
devlopman nòmal sèvo a e ki kab anpeche lòt twoub rive.  

         A.2. - Pwoblèm timoun ki nan sitiyasyon andikap 

a. Kondisyon timoun andikape 

Se toujou yon gwo dram lè yo anonse yon paran pitit li gen yon andikap. Doulè, kòlè, 
santiman koupab, revòlt ak yon ǎŀƴǘƛƳŀƴ ŜƴƧƛǎǘƛǎΧ ǎŜ ȅƻƴ ŜǇǊŝǾ ǘŜǊƛōΦ tŀǎƪŜ ƭƛ ƻōƭƛƧŜ 
asepte timoun nan konsa alòske se pa sa li te reve, timoun nan diferan, li oblije fè faskare 
ak diferans sa a, asepte l jan l ye a. Sa konn pran ti tan anvan pou paran yo ak rès fanmi an 
vin renmen timoun nan. Rive asepte timoun sa a jan l ye a men pa jan li te dwe ye, se 
resevwa tout richès li genyen li menm tou pou l ofri, tout renmen li menm tou li gen nan 
kè l pou l pataje ak lòt moun. Asepte timoun sa a tou se di lòt yo yo pa dwe pè diferans 
lan.  

b. Aksyon ki dwe fèt pou amelyore difikilte ki makònen ak andikap depi timoun nan 
piti  

Á Wòl fanmi an: bay timoun andikape a afeksyon pou rekonfòte l.  

Pwofesyonèl ki anchaje pou okipe pwoblèm twoub afeksyon kay timoun yo, depresyon 
kay manman yo ak dezòd nan fanmi yo lè timoun sa yo fin fèt, ranmase temwayaj paran ki 
pote mak chòk ki gen pou wè ak konsiderasyon yo pa jwenn e ki ta kapab esplike emosyon 
yo.  

Li enpòtan pou yo pa kouri dèyè paran yo epi fòk yo jwenn repons pou bezwen espesyal ki 
makònen ak andikap pa yo. Nou pral wè premye rezilta pozitif patisipasyon yo a, lè yo gen 
mwens posiblite pou yo malad akòz estrès, lè yo komanse tabli pi bon relasyon ak timoun 
nan, epi lè fanmi an rete ak ekilib li.  

Á Sa SEIPH pote  

Sou pwen sa a, SEIPH la vle travay kòmsadwa sou pwoblèm timoun nan epi entegre l nan 
politik jeneral prevansyon pou moun andikape yo :  
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- Kreyasyon filyè swen nan chak depatman  

Gen nesesite pou tabli politik prevansyon sistematik epi li itil pou kreye filyè swen 
nan chak depatman jeyografik peyi a. Sa ap fèt pou amelyore fason yo pran malad 
yo anchaj, jan yo fè sonje sa nan diferan pwopozisyon enstitisyon k ap travay nan 
domèn andikap la fè.  

- Tabli bon jan enfòmasyon  

Se yon bagay ki frapan tou lè nou konstate jan manke enfòmasyon sou jèn timoun 
andikape nan peyi d Ayiti paske anpil fwa paran yo toujou wont prezante yo nan 
piblik. Konsa, chif konsènan andikap yo kay timoun ann Ayiti prèske pa disponib 
ditou. Sa lakoz kesyon ranmase ak trete enfòmasyon yo difisil anpil ann Ayiti. 

Konsa li vin endispansab pou tabli bon jan done k ap pèmet yo evalye si politik yo 
aplike kòmsadwa epitou pou yo anvizaje dispozisyon kòrèk ki dwe pran. 

-  Sipò pou entegrasyon nan lekòl san fòs kote            

Gen yon kesyon moun toujou ap poze, « èske yo dwe chanje fason y ap anseye timoun 
andikape yo ? », repons lan se non. Pa gen 2 kalite pedagoji, youn pou timoun andikape, 
yon lòt pou timoun ki pa andikape. Men sèlman fòk yo fè adaptasyon lè sa nesesè.  
 
Repons kesyon sa a fè wè pito nesesite pou anrichi pedagoji a epitou pèmèt yo pi byen 
apwoche divès sitiyasyon ki parèt nan ansèyman an jounen jodi a.  

Kanta pou elèv ki an difikilte yo, olye nou pini yo, nou dwe rekonèt gen kèk adaptasyon ki 
kapab mete yo nan yon pi bon anbyans pou yo aprann.  

Pou yon entegrasyon reyisi tou, sa gen pou wè ak kalite atansyon yo bay elèv la. Se nòmal 
pou andikap la fè moun pè, deranje moun. Lè sa a, yo riske konsantre nèt sou li, defini 
timoun nan apati mank yo sèlman,  pa konsidere l ankò tankou yon moun total kapital. 
Poutan, timoun andikape a se yon timoun ki renmen lè yo ba l menm konsiderasyon ak lòt 
yo. Sa kapab kòmanse nan mo n ap sèvi pou pale de li, epi li toujou bon pou n evite di mo 
tankou : « avèg la »,  « soudè a », « trizomik la ».  

Lòt pwoblèm nan se lè nou vle banalize oubyen efase diferans, « fè kòmsi » epi konsa nou 
nye bezwen ak difikilte yo, sa a tou riske mete elèv la nan sitiyasyon pou l echwe.  

Se vre tou, li pa fasil pou jwenn yon ekilib ant rekonèt diferans lan epi anmenmtan fè jefò 
pou sa pa aji sou timoun nan.  

Bò kote lòt elèv yo, prezans yon elèv andikape nan klas yo konn fè yo wè kesyon diferans 
lan yon lòt jan. Yo jwenn yon okazyon pou yo montre yo gen lespri tolerans, pou yo 
aprann fè solidarite ak lòt moun, pou yo aprann respekte lòt moun.  



 
83 

A.3.- Kondisyon fanm  andikape 
 
             Pami moun andikape yo, fanm yo reprezante yon popilasyon apa ; an jeneral, se yo 
ki pi frajil. Anpil fwa, 2 sitiyasyon sa yo, andikap yo ak kondisyon yo kòm fanm, konn oblije 
yo fè faskare ak zafè mete sou kote, laperèz oubyen sipèstisyon.  

Si andikap fanm yo pa tèlman lakòz lòt fòm diskriminasyon, li gwosi yo. Men sou ki fòm 
diskriminasyon yo parèt nan fanmi ayisyen yo : mwens swen, mwens manje, yo mete yo 
sou kote nan relasyon fanmi an ak nan aktivite ekonomik li.  

Yo viktim vyolans pi fasil pase gason ki nan menm sitiyasyon ak yo.  

Gen yon doub diskriminasyon ki frape kèk fanm. Yo pa ba yo valè, yo mete yo sou kote 
epi pafwa yo viktim vyòl, yo sibi imilyasyon ak sipèstisyon akoz andikap la.  

Ann Ayiti, kote, dapre tradisyon an, fanm yo gen plis difikilte pou jwenn swen ak 
edikasyon, yon fanmi ap toujou gen tandans envesti plis mwayen, fè plis sakrifis pou voye 
yon gason lekòl olye l voye yon fi.  

Fanm andikape yo viktim pi souvan anba abi, kou ak move pawòl pase gason andikape yo. 
Sèten moun ti lespri epi ki sipèstisye, panse si yon moun al nan kontak seksyèl ak yon 
fanm andikape sa ap bay chans ak richès. Sa vin fè, nan sèten zòn nan peyi a, yo kwè 
kadejak sou yon fanm andikape ta kapab geri sèten maladi. Pratik sa yo ki entolerab, anpil 
fwa moun pè pale de yo, montre pi plis toujou kijan fanm andikape yo frajil. Se yon seri 
pratik ki kreye epi ogmante inegalite ant fanm ak gason.  

Deklarasyon plizyè espesyalis ak moun k ap feraye nan domèn nan ki te chita pale avèk 
nou sou pwoblèm nan, tankou Doktè Legrand BIJOUX, Madam Marguerite 
DERENONCOURT, madame Denise FOUCHARD (BABOU), montre diskriminasyon an egziste 
tout bon vre. 

Kidonk, pwoblèm fanm andikape yo makònen ak plas yo okipe nan kominote a epi ak 
rekonesans yo jwenn, yo pap soti nan plas sa a si pa gen yon chanjman nan fason yo wè yo 
ak nan konpòtman sosyete a.  

Á Aksyon SEIPH dwe mennen 
 

Edikasyon jèn fi a oubyen fanm nan, kesyon entegrasyon an, se responsablite moun nan 
limenm an premye, men enstitisyon Leta yo gen responsablite pa yo tou ladan l.  

Pou ede fanm yo satisfè bezwen yo, SEIPH  devlope yon politik akonpayman moun 
andikape yo dapre dispozisyon moun nan epi talan li genyen.  
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Nan tout nivo, fanm nan ap resevwa yon èd tout tan pou sekirite l (sekirite sosyal, sekirite 
lamanjay, sekirite nan travay ak pwoteksyon l kòm moun) e nan tout lòt sektè ki enpòtan 
ǘŀƴƪƻǳ ƭŀǎŀƴǘŜΣ ŜŘƛƪŀǎȅƻƴΧ {9LtI ŀǇ ŀƴƪƻǳǊŀƧŜ ŦŀƴƳ ƴŀƴ Ǉƻǳ ƭ ŜƴǘŜƎǊŜ ƭŀǾƛ ǎƻǎȅŀƭ ƭŀ ; sa 
se youn nan wòl li kòm sitwayèn.  

A.4.- Pwoblèm nan lè se moun aje 
 

SEIPH la vle pwofite politik desantralizasyon an pou l mete sou pye yon seri aktivite k ap 
pèmèt non sèlman yo ankadre moun ki kòmanse granmoun ak sa ki fin vye, kidonk ki 
diminye nèt akoz vyeyès oubyen andikap, men tou travay pou entegre yo nan sosyete a.  

a. Kondisyon moun aje yo ap viv 
 

Pa gen twò lontan depi yo bay kesyon laj la enpòtans. Anvan, yo te plis bay aparans yon 
moun enpòtans pase laj li. Nan nivo sa a, li pa fin fasil nèt pou distenge moun ki fin 
granmoun nèt ak moun ki poko granmoun. Lè nou poze kesyon sou kritè ki pèmèt yo 
defini kategori moun frajil sa a (granmoun yo), endikatè yo bay yo pa fin merite konfyans. 
Gen kèk gwo diferans nan fason yo fè klasman an ki vin montre reyèlman li pa fasil pou 
defini diferan kalite reprezantan popilasyon sa a sou baz laj yo.  

Nan ka pa fanm yo espesyalman, nan anpil rejyon, lè yo fin elve timoun oubyen lè yo vèv, 
yo mete yo nan gwoup moun aje. Jounen jodi a relasyon laj ak vyeyisman an evolye. Chak 
jou pi plis jèn ap vin vye sosyalman alòske biyolojikman moun pran plis tan pou yo vyeyi.  

Lanmò plis frape moun ki gen plis pase 70 ane epi chif yo montre maladi ak andikap frape 
moun plis lè y ap rantre nan laj. Kounye nan lespri moun, vyeyès mache kòtakòt ak maladi 
ak lanmò epi anpil fwa yo wè moun aje yo tankou moun ki malad oubyen ki andikape e ki 
pa ka itil tèt yo anyen.  

Nou kapab asosye pawòl moun aje a ak jeryatri, jewontoloji, vyeyisman, twoub mantal ak 
maladi Alzaymè. Pou ka ki konsène an, sa kapab vle di vyeyisman kò a, vyeyisman sikolojik, 
vyeyisman nan konpòtman ki konn vin pi grav akoz yon sitiyasyon sosyal malouk. Men, 
vyeyisman nòmal la pa yon maladi, jan anpil moun vle fè kwè. Li enpòtan pou kesyon sa a 
eklèsi yon fason pou tout moun konprann, malgre tout aparans, vyeyès pa egal ni maladi 
ni andikap.  

c. Politik piblik SEIPH anfavè moun aje yo  

Politik piblik SEIPH anfavè moun aje yo makònen ak gran liy ki se fòs vizyon ak objektif 
li bay tèt li kòm aksyon pou soulaje doulè moun aje yo epi pèmèt yo gen yon ti 
byennèt nan vye jou yo. Nan sans sa a, yon politik pou ede moun aje yo an pati, kapab 
renouvle fason y ap abòde kesyon an, renouvle konesans yo ak tretman yo parapò ak 
analiz ki fèt anvan yo.  
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Politik sa a gen ladan l:  

¶ previzyon swen nan jewontoloji ak nan jeryatri; 

¶ ankourajman fòmasyon ak espesyalizasyon kad teknik ak pwofesyonèl osèvis moun 
aje yo ;  

¶ apwòch ki adapte ak bezwen espesyal kategori moun espesyal sa a ;  

¶ asistans sosyal ak asistans sikolojik  

¶ ankourajman pou yo rete anfòm epi kapab okipe tèt yo pou kont yo ;  

¶ obsèvasyon regilye sou eta jeneral moun nan; 

¶ apwòch kominotè sou pwoblèm moun aje yo ;  

¶ respè dezi yo ak preferans yo. 

Yon lòt kote, SEIPH ap travay pou pwoteje, pou pi lontan posib, otonomi yo, pou yo vin 
gen plis kapasite pou yo okipe tèt yo ak pwòp mwayen pa yo, pou yo kab satisfè bezwen 
yo.  

Nan peyi devlope yo, depi kèk tan yo remake yon ogmantasyon kantite tan moun yo viv. 
Menm ann Ayiti tandans lan klè tou nan sans sa a. Si nou dakò ak prensip vyeyès pa vle di 
maladi, yon moun kab vyeyi san l pa malad, SEIPH, atravè politik pwomosyon edikasyon ak 
lasante li a, bay tèt li objektif pou akonpaye kategori moun frajil sa a ki se moun aje yo epi 
miltipliye kapasite adaptasyon yo nan anviwònman yo.  

B.- Pou mete sèvis debaz yo alapòte moun andikape yo 
        
Sa sa vle di sèvis debaz ? 
Nan kad yon politik piblik, sèvis debaz yo se sèvis esansyèl okenn sosyete pa ta dwe neglije 
e okenn manm yon kominote òganize, okenn sitwayen, okenn kontribiyab nan yon Leta pa 
ka viv san sèvis sa yo, si yo pa vle rive nan yon dezekilib oubyen nuizans grav.  Se sa ki fè 
sèvis sa yo dwe disponib toupatou e yo dwe fè pati yon planifikasyon ki konsidere tout sa 
ki nesesè pou yo rive jwenn tout moun.  
 
Pami sèvis debaz yo genyen : sa ki gen pou wè ak lasante ; sèvis ki garanti sekirite nan 
Lojman ak Anviwònman, Transpò, Edikasyon ak Fòmasyon Pwofesyonèl, Travay, Lajistis, ak 
lòt sèvis ki fasilite moun jwenn Nouvo Teknoloji Enfòmasyon ak Kominikasyon (NTIC) yo, 
Lakilti, Divètisman ak Espò.   
 
 B.1.- Lasante  
 
Sèvis sante piblik yo ap okipe rezoud premye bezwen ki soti nan ka espesyal sa yo : 
malnitrisyon, maladi andemik ak epidemik, pou tabli sant sante polivalan ki pi pre moun 
yo epi ki fèt pou moun andikape kab antre ladan yo byen fasil.  
 
Lè n konnen gwo mank ki genyen nan zafè lasante ak mank estrikti piti kou l ye pou ede 
moun sa yo kòmsadwa, SEIPH la nan tèt kole ak Ministè Sante Piblik (MSPP) vle :  
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¶ gaye swen sante yo toupatou (motive aktè ki egziste yo : lpopital, pwofesyonèl 
lasante yo eksetera) ;  

¶ ankouraje lopital yo pou yo devlope sèvis reyadaptasyon pou pèmèt moun 
andikape yo resevwa swen ak tretman ka yo nesesite ;  

¶ tabli politik èd medikal anfavè moun andikape ki nan nesesite sou fòm asirans ak 
kondisyon fòk moun nan bay yon ti kotizasyon. (Pwopoze yon lwa sou kesyon sa 
a) ;  

¶ sèvi ak langaj siy yo pou sansibilize moun andikape yo (soud-bèbè) sou pwoblèm 
VIH/SIDA ;  

¶ siyen pwotokòl antant ak ONG k ap travay sou VIH/SIDA.  
 

  B.2.- Kay ak yon anviwònman ki ofri sekirite  
 
Toujou nan jefò k ap fèt pou entegre moun andikape yo nan mouvans sosyal la, SEIPH ap 
ankouraje yon politik lojman epi li rete veyatif pou kontwole nan ki kalite kay moun sa yo 
ki te toujou lage pou kont yo ap viv. Sitwayèn ak sitwayen andikape sa yo dwe viv nan bon 
kondisyon, nan respè entegrite moral yo kòm moun. Kay yo fèt pou bati dapre regleman 
ak prensip nan zafè ibanis (prensip ki gen pou wè ak vil yo). Fòk yo evite rasanble tout 
moun handikape yo apa yon fason pou moun andikape yo pa santi yo mete yo sou kote 
pou moun gen pitye yo. Nan apatman kote moun andikape a abite, li dwe kapab evolye 
pou kont li, fò l benefisye konfò ak komodite nan respè prensip lapwòpte yo. Pou moun 
andikape a kab mennen yon vi ki pwoteje l anba lamizè, li dwe benefisye yon sistèm 
sekirite sosyal ki prevwa asistans, asirans ak fòmasyon.  
 
Moun andikape a dwe evolye nan yon anviwònman ki gen sekirite, kote l jwenn 

pwoteksyon e menm byenveyans. Fòk lari yo bòde ak twotwa ki fèt pou sekirite l. 
Règleman yo ak lwa yo ap fèt pou sa menm. Yon politik piblik SEIPH dwe prevwa, 
ankouraje, aplike lapè nan lari a ak lapè nan kè tout moun, nan respè youn pou lòt. 
Yon anviwònman ki gen sekirite ak pwoteksyon epi espas ki adapte pou moun 
andikape k ap pèmèt yo gen plis otonomi. Apa gran vil yo, entèvansyon ap fèt nan 
rejyon yo, nan komin yo ak nan seksyon kominal yo depi gen nesesite pou sa. Nan 
nivo sa a, nou dwe reflechi sou nouvo estrikti ki pou konstwi, sou plan lokal ak sou 
plan rejyonal avèk kreyasyon komisyon kominal ak depatmantal pou aksesibilite. 

    
 
 B.3.- Transpò   
 
Dwa mobilite se yon dwa fondamantal tout moun. Nan sans sa a, yon transpò piblik 
adapte, anplis li se yon dwa nòmal moun andikape yo genyen e yo pa ka retire l nan men 
yo, se yon eleman esansyèl pou entegrasyon yo an mas, pou devlopman sikolojik, sosyal 
ak pwofesyonèl. Kidonk gen nesesite yon politik piblik nan domèn nan. Nan objektif sa a, 
apa wout ak espas piblik yo ki dwe amenaje pou sa, li enpòtan pou machin yo gen bon jan 
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sekirite ni anndan ni deyò, nan jan pòt pou moun antre ak soti ak jan sòti sekou yo fèt.  Pa 
egzanp otobis yo kapab fèt yon fason espesyal pou resevwa moun ki nan chèz woulan yo.  
 
Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo ap travay kounye a sou yon avan-
pwojè lwa ki prevwa yon sistèm òganizasyon transpò nasyonal la anfavè moun andikape 
oubyen moun ki gen difikilte pou deplase yo. Konpayi transpò piblik ki sèvi ak « machin, 
bato a motè, bato a vapè oubyen bato a vwal » gen obligasyon pou yo kreye kondisyon 
fonksyònman nan bon jan respè regleman ak prensip sekirite yo.  
 
Pou rive reyalize objektif sa a ki gen plizyè fasèt, sa ap pran tan, men mete sèvis tousuit 
nan kèk otobis ki adapte pou moun andikape yo, se yon pa enpòtan.  
 
 
B.4.- Edikasyon/Fòmasyon pwofesyonèl  
 
Dapre sa ki di nan Konstitisyon 29 mas 1987 la, tout sitwayen gen devwa anvè peyi yo 
sitou nan sa ki gen pou wè ak koze peye taks ak enpo lalwa prevwa.  

 
Toutfwa, devwa sa yo mache bradsoubradsa ak dwa fondamantal ki konsakre non sèlman 
nan lwa ayisyen yo, men tou nan diferan akò, trete ak konvansyon Leta ayisyen ratifye epi 
siyen. Pa egzanp, atik 32-1, 32-2, 32-3 ak 32-8 Konsitisyon an di edikasyon, omwens, 
edikasyon primè a gratis e Leta dwe fè tout mwayen posib pou fè aplike prensip sa a ki 
konsène tout Ayisyen alawonnbadè. Moun andikape yo kòm sitwayen total kapital dwe 
benefisye tout sa ki prevwa nan konstitisyon an menm jan ak tout lòt Ayisyen. Nan 
pèspektiv sa a, apre konsta tris ki fèt sou sitiyasyon Moun andikape yo, Sekreteri d Eta pou 
Entegrasyon Moun andikape yo, nan kolaborasyon ak Ministè Edikasyon Nasyonal ak 
Fòmasyon Pwofesyonèl (MENFP), pou rive nan yon edikasyon de mas, bay tèt yo objektif 
pou mete 120 mil timoun andikape lekòl.  
 
Pou rive la,  Sekreteri a deside :  
 

¶ entegre plis timoun andikape posib nan lekòl ki pi pre yo sa vle di lekòl ki pa twò 
lwen anviwònman fanmiy yo ;  

¶ mete klas espesyal oubyen klas resous nan lekòl regilye yo pou fasilite entegrasyon 
timoun andikape yo nan milye edikasyon odinè a ; 

¶ kreye lekòl espesyal kote ki gen bezwen (kote ki gen anpil moun avèg, moun ki wè 
twoub, moun soud-bèbè, eks.) ;  

¶ siyen akò ak Inivèsite Leta d Ayiti ak Inivèsite prive yo pou fè fòmasyon san rete 
pou pwofesè nan edikasyon espesyal ak nan reyadaptasyon ;  

¶ sèvi ak metòd bray la epi langaj siy yo pou alfabetize moun andikape yo. SEIPH 
kapab siyen yon pwotokòl akò ak Sekreteri d Eta pou Alfabetizasyon an pou fasilite 
demach la ;  

¶ oganize fòmasyon pwofesyonèl yon fason pou moun andikape yo kab aprann 
metye.  
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Li parèt klè, edikasyon ak lakilti kreye ouvèti sou lòt yo, se poutèt sa, nan politik 
piblik li a, SEIPH ap ankouraje fòmasyon sou tout fòm, nan tout nivo ak nan tout 
domèn tout disiplin nan yon pèspektiv edikasyon pèmanan : alfabetizasyon, 
alfanetizasyon, fòmasyon nan metye moun fè ak men, fòmasyon teknik, teknolojik 
ak pwofesyonèl, fòmasyon literè ak fòmasyon atis (teknik pou ekri, dans, teyat, 
eks.), fòmasyon nan espò, fomasyon nan teknik mikwokredi, nan administrasyon 
ak jesyon.  
 

   B.5.- Travay     
 
Menm jan ak tout sitwayen, moun andikape a gen dwa jwenn yon travay kote y ap peye l. 
Nan yon peyi ki pa gen gwo mwayen lajan, li difisil pou yo jwenn travay pou bay yon pakèt 
moun andikape, pou ta fè yon diskriminasyon pozitif anfavè yo. Yo pa mande pou 
responsab yo revoke anplwaye onèt ak konpetan pou mete moun andikape nan plas yo. 
Sa nou mande sèlman, fòk yo jis avèk yo epi nan tout politik kote y ap kreye plas travay 
pou yo prevwa yon pousantay plas pou moun andikape yo dapre kapasite yo pou entegre 
mache travay la. Malgre limit yon moun kab genyen akoz yon andikap, bonjan 
fonksyònman nan travay li mande pou responsab la kreye bon jan kondisyon k ap pèmèt 
moun sa a  bay bon randman nan respè tout regleman antrepriz la nan zafè pwodiksyon.  
 
Nan zafè travay, Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo vle sèvi kòm boustè 
pou ankouraje sosyete sivil la ki deja kòmanse antre nan batay pou entegrasyon total 
kapital moun andikape yo, pou ofri plis posiblite pou yo travay. Konsa pou reyalize objektif 
li yo, SEIPH la vle kòmanse : 
 

¶ siyen pwotokòl akò ak antant angajman avèk kèk sektè nan sosyete sivil la ;  

¶ pwopoze yon lwa ki bay antrepriz ki gen 50 oubyen plis moun andikape kèk avantaj 
nan zafè peye taks ak enpo depi yo gen plis pase 2% moun andikape pami 
anplwaye yo ;  

¶ ankouraje yo mete sou pye atelye pwoteje oubyen atelye adapte.  
 
Si moun andikape a byen antoure ak sipò divès moun, l ap gen kouraj ak detèminasyon 
pou l franchi diferan etap k ap mennen l nan diyite l. Ak sipò tout moun epi ak 
akonpayman estrikti Leta yo, l ap rive entegre mache travay la ak mwens kòlè, mwens 
brimad. Si moun nan byen deside epi si l gen talan pou sa, l ap kab kreye pwòp biznis pa l, 
menm si l piti, ki kab sèvi kòm egzanp pou ouvri mache travay la pou lòt yo.  
  
    B.6.- Mete lajistis ak sèvis  jiridik alapòte moun andikape yo  
     
Kit yo nan sitiyasyon moun ki pote plent kit yo se akize k ap defann tèt yo, moun andikape 
yo dwe benefisye yon jistis san paspouki. Sizoka yo pa ta kapab peye dèt oubyen frè avoka 
nan yon pwosè, Leta ak sosyete a gen pou devwa ba yo tout èd jiridik yo bezwen 
kòmsadwa soti depi nan frè pou gid ki akonpaye yo rive nan lajan pou peye avoka. Si yo 



 
89 

mande moun andikape a pou l deplase, enstitisyon ki envite l la dwe asire l gen yon sèvis 
akèy ansanm ak tout lòt dispozisyon pou resevwa l.  
     
    B.7.- Mete Nouvo Teknoloji Enfòmasyon Kominikasyon (NTIC) yo alapòte moun 
andikape yo  
           
Nan dat 15 me 2008, nan moman yo t ap lanse reyinyon HT pou Rezo Devlopman Dirab d 
Ayiti a (RDDH), Prezidan Repiblik la, Mesye René Préval te pran yon pozisyon klè pou 
mande pou mete NTIC yo alapòte moun andikape yo. Nan tèm Jounen 2008 la yo te 
souliye jan li enpòtan pou ekipman ak sèvis kominikasyon yo rive jwenn moun andikape yo 
pou ede yo satisfè bezwen yo.  
 
Nan dat 17 me 2008 - Jounen mondyal telekominikasyon ak sosyete enfòmasyon- Inyon 
Entènasyonal Telekominikasyon (UIT) te chwazi kòm tèm: « Mete Teknoloji Enfòmasyon 
ak Kominikasyon yo alapòte moun andikape yo ». Menm jou a, Sekreteri d Eta a te 
tanmen demach la ak siyati yon kontra angajman ak konpayi telefòn selilè yo ann Ayiti e 
kòm sipò yo fòme yon komite suivi ki gen yon manm chak enstitisyon yon fason pou travay 
vrèman vre pou NTIC yo kab rive jwenn moun andikape yo.  
 
Pou tout bagay sa yo kab posib, fòk dabò, bilding, plas yo konstwi yon jan pou moun 
andikape yo kab antre ladan yo, sikile ladan yo san pwoblèm. Poutèt sa, SEIPH  deside, 
menm jan meri Dèlma sot fè li (ak yon arete kominal ki oblije tout moun k ap bati kay 
pou yo fè yo ak espas pou moun andikape kapab sikile), aji ansanm ak responsab diferan 
komin nan peyi a pou tout kay kote y ap resevwa anpil moun konstwi ak fasilite pou moun 
andikape yo. Aksyon sa a dwe kòmanse depi lè y ap fè plan kay la.  
 
  B.8.- Kilti, divètisman ak espò  
 
Gen anpil moun, menm sa ki avèti, ki konn etone lè yo wè moun andikape yo gen talan. Yo 
gen tan bliye peyi d Ayiti te gen atis tankou Joe Jacques, Ti Pierre, Bekenn ak plizyè lòt 
mizisyen chaje ak talan k ap jwe nan òkès filamonik Sen Trinite pa egzanp.  Nan pami 
moun andikape yo se pa talan ki manke, se detekte pou yo detekte yo, ankouraje yo pou 
yo kab eklate ak tout sa yo kab fè. SEIPH vle ankouraje yo pou yo travay di pou yo vin pi 
maton chak jou pou yo kab bay lòt pèfomans toujou.  
 
Moun andikape yo gen dwa pou divèti yo, pou yo patisipe nan rankont sosyal tankou 
piknik, jwèt sosyete, vizit gide nan sit istorik yo, nan mize, nan biwo Leta yo, trezò 
patrimwàn, san bliye pratik dans ak espò. Konsa tou fòk gen yon ankadreman serye pou 
mennen sa ki kapab yo nan konpetisyon, nan jwèt paralenpik yo epi nan tout lòt aktivite 
espò tankou mach, pa egzanp, k ap pèmèt yo rete an sante epi k ap fasilite sosyalizasyon 
yo ak devlopman yo.  
 
Pou ankouraje pratik espò ak pratik kiltirèl, SEIPH bay tèt li objektif sa yo: 
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¶ chache jwenn tout moun andikape ki gen yon talan. Ankadre yo pou pèmèt yo bay 
menm randman ak lòt moun ki pa andikape yo.   

¶ ankouraje responsab bibliyotèk yo pou yo fasilite moun andikape yo, ba yo 
materyèl adapte (liv ki ekri ak gwo lèt, liv ki ekri ak ekriti Bray, liv an son), 
ankouraje yo tou pou yo sèvi kòm monitè espesyalize yon fason pou kesyon yo kab 
jwenn repons.  

¶ ankouraje Ministè Jenès, Espò ak Aksyon Sivik pou yo bay komite paralenpik la plis 
ankadreman epi devlope yon patenarya ak Ministè a pou vilgarize konpetisyon 
espò yo.  

¶ kreye aktivite rekreyatif avèk yo pou eseye rezoud pwoblèm mank divètisman kay 
moun andikape yo.  

¶ òganize konpetisyon/chanpyona espò swa pou kont li swa avèk lòt gwoup.  

 
C.-  Pou yon koperasyon anfavè Andikap la 
 
Peyi nou ak enstitisyon ki anchaje aplike politik piblik anfavè moun andikape yo, sètadi 
SEIPH, deside devlope yon koperasyon solid nan tout sans. Koperasyon sa a ap chita sou 
respè regleman pou tout pati yo, prensip respè, egalite e sitou libète pou Ayiti  ak SEIPH 
chwa priyorite yo.  
 
Nan yon sans pi laj, koperasyon an se yon aksyon tèt ansanm ki mande patisipe nan yon 
travay oubyen nan yon pwojè ansanm. Koperasyon an tou se kapasite pou patisipe nan 
aksyon tèt ansanm sa a pandan n ap travay pou ranfòse makònay ant patnè k ap travay 
ansanm pou rive nan twa objektif sa yo: ranfòsman chapant yo, amelyorasyon sèvis yo 
epi reyalizasyon kòmsadwa pwojè ki fèt pou byennèt moun andikape yo. Koperasyon an 
se yon politik èd ekonomik, finansye, kiltirèl ak teknik k ap reyalize anfavè patnè nasyonal 
ak entènasyonal. Koperasyon an kapab konsène plizyè peyi pafwa kèk òganis 
entènasyonal (miltilateral) oubyen li konsène de (2) peyi (bilateral). Koperasyon sa a prale 
nan twa sans : relasyon Nò/Sid, relasyon Sid/Sid epi nan sans relasyon patnè avèk 
enstitisyon lokal, nasyonal (biznis prive sosyopwofesyonèl, enstitisyon legliz yo oubyen 
sendika yo), òganizasyon ki pa sou kont gouvènman yo (ONG), òganizasyon entènasyonal 
yo (OI). Avèk peyi rich yo, koperasyon an ap fèt nan yon lespri ouvè epi nan relasyon 
egalego. Kit se ak peyi rich oubyen ak peyi ki sou wout devlopman, echanj yo vize tou 
dabò byennèt pou moun andikape yo.  
 

 
Pou fini 
Politik nasyonal andikap la ak gran oryantasyon l yo, se globalman, politik piblik andikap 
Sekreteri d Eta pou Entegrasyon Moun Andikape yo (SEIPH). Li chita sou prensip inivèsèl 
Konstitisyon an rekonèt. Li tonbe daplon ak egzijans solidarite ak fratènite ki nesesè pou 
nasyon ayisyen an jan istwa lit nou yo kòm pèp montre sa. Politik piblik sa a vle fè nou vin 
pi toleran, pou n kapab konsidere diferans nou gen ant nou kòm yon eleman ki kab fè n 
vanse pi devan. Devan listwa, nou deklare byen fò nou kondane pou n reyisi. Pou n rive 



 
91 

toutbon, nou bezwen sipò tout moun, Ayisyen anndan peyi a tankou sa ki nan dyaspora. 
Fò n pa pè di tou : sipò kominote entènasyonal la nan domèn sa a endispansab pou nou.  
 
Se travay sa a, ki se alafwa, yon travay dekonstriksyon, pandan n ap di : « dekonstwi pa 
vle di detwi » epi yon travay konstriksyon nan solidarite, SEIPH deside reyalize nan kad 
politik nasyonal entegrasyon moun andikape yo nou jwenn nan dokiman sa a ki prezante 
gran oryantasyon yo.  
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SOMMET HT 2008 
DISCOURS INAUGURAL DU PRESIDENT DE LA RÉPUBLIQUE 

RENÉ PRÉVAL 
 

Hôtel Montana, Port-au-Prince 
15 mai 2008 

 
Mesdames, Messieurs 
aƻƴǎƛŜǳǊ ƭŜ tǊŞǎƛŘŜƴǘ Řǳ /ƻƴǎŜƛƭ ŘΩ!ŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘion du RDDH 
 
Je vous remercie de votre invitation à participer à 
ƭΩƛƴŀǳƎǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ {ƻƳƳŜǘ I¢ нллуΦ ±ƻǳǎ Ŝƴ şǘŜǎ Ł ǾƻǘǊŜ 
sixième édition de telles assises sur les technologies de 
ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴΦ /ŜŎƛ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊŜǳǾŜ 
ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŎƻƴǎǘŀƴŎŜ Ŝǘ ŘΩǳƴ ƛƴŎƻƴǘŜǎǘŀōƭŜ ǎŜƴǎ ŘŜ ƭŀ 
continuité dans les engagements.  
 
WŜ Ǿƻǳǎ Ŝƴ ŦŞƭƛŎƛǘŜ Ŝǘ ƧΩŜȄǇǊƛƳŜ ƭŜ ǾƛŦ ǎƻǳƘŀƛǘ ǉǳŜ ǾƻǘǊŜ 
fondation approfondisse le dialogue et la coopération 
ŀƳƻǊŎŞǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘƻǊƛǘŞǎ Ŝǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎ ŘŜ la société 
afin de permettre à notre pays de profiter de tous les atouts associés à 
ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ ό¢L/ύΦ  
 
5Ŝ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ƳƻƴǘǊŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ǇŀǊǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ 
économique (près de 5л҈ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ǉŀȅǎύ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ 
ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 
communication. La Fondation RDDH a choisi comme thème du Sommet ht 2008 : 
Teknoloji Enfòmasyon ak Kominikasyon (TEK) se Zouti pou Kreye Dyòb ak Richès. 
/ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ǉǳŜ Ǿƻǳǎ şǘŜǎΣ ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ w55IΣ ǇƭŜƛƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎŎƛŜƴǘ ŘŜǎ 
ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ Řǳ ŘŞǇƭƻƛŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ¢9Y Ŝƴ IŀƠǘƛΦ  
 
/Ŝǎ ŜƴƧŜǳȄ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ ŘΩŀōƻǊŘΣ ŀǳ ǇǊŜƳƛŜǊ Ǉƭŀƴ Υ  

¶ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΣ  

¶ ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜs investissements privés,  

¶ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾƛǘŞ Řǳ Ǉŀȅǎ Ŝǘ ƭŀ ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΦ  
 
¦ƴ ƴƻƳōǊŜ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛŦ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŎǊŞŞǎ ŎŜǎ ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ années 
ǎƻǳǎ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ 
ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴΦ ±ƻǳǎ ŀǳǊŜȊ ƴƻǘŞ ŎƻƳƳŜ ƳƻƛΣ que selon les derniers comptes 
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économiques publiŞǎ ǇŀǊ ƭΩLI{LΣ ƭŜ ǎƻǳǎ-secteur Transports et Communications a 
connu la plus forte croissance au cours des cinq derniers exercices, près de14%, 
soit en moyenne un taux ŘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ нΣу҈ ǇŀǊ ŀƴΦ 9ǘ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ƭŁΣ vous serez 
ŘΩŀŎŎƻǊŘ ŀǾŜŎ ƳƻƛΣ ŘΩǳƴŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ƭŀ ƘŀǳǎǎŜΦ bǳƭ ƴŜ ŎƻƴǘŜǎǘŜǊŀ que les activités 
ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ Ł ƭŀ ǘŞƭŞǇƘƻƴƛŜΣ ŀǳ ŘŞǇƭƻƛŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊƴŜǘ ȅ contribuent pour une part 
principale, compte tenu des niǾŜŀǳȄ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘƛǊŜŎǘǎ ǇǊƛǾŞǎ ƴŀǘƛƻƴŀǳȄ Ŝǘ 
étrangers réalisés dans ces secteurs. ¢ƻǳƧƻǳǊǎ ŀǳ ŎƘŀǇƛǘǊŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ŘŜ 
ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ƭΩǳƴ ŘŜ ƳŜǎ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘŜǳǊǎ ƳŜ ǎƻǳƭƛƎƴŀƛǘ ǘŀƴǘƾǘ ǳƴ ŀǊǘƛŎƭŜ ǊŞŎŜƴǘ 
du Miami Herald relatant les ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴǎ ŘΩǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ŘŜ 
ƭΩƻǳǘǎƻǳǊŎƛƴƎ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ όŎŀǊŀƠōŜύΦ Il semblerait que le seul secteur des centres 
ŘΩŀǇǇŜƭǎ όŎŀƭƭ ŎŜƴǘŜǊǎύ aurait dégagé en 2007-2008 près de 60,000 emplois dont 
25,000 seraient captés par la République Dominicaine et 17,000 par la Jamaïque. 
Cette industrie connait unŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ рп҈ ǇŀǊ ŀƴΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŜƭƭŜ 
est ŜƴŎƻǊŜ Ł ǇŜƛƴŜ ŜƳōǊȅƻƴƴŀƛǊŜ ŎƘŜȊ ƴƻǳǎΦ {ƛ ƧŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘǎΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ƭŁ ŘΩǳƴ 
secteur dans lequel des emplois directs peuvent être créés assez rapidement, sans 
parler des nombreux emplois indirects qui les accompagnent généralement.  
 
bΩȅ ŀ-t-il pas là de nouvelles opportunités pour nos entreprises, si nous prenons en 
compte, toujours selon ce même article, le fait que la région fait face à une 
demande croissante de télé services au détriment des fournisseurs traditionnels 
ǉǳŜ ǎƻƴǘ ƭΩLƴŘŜΣ ƭŜ tŀƪƛǎǘŀƴ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ Ǉŀȅǎ asiatiques ? 
 
Améliorer la compétitivité du pays est certes une question plus complexe qui 
renvoie à de nombreux autres chantiers : celui des infrastructures, celui des 
institutions, celui de la gouvernance économique, celui de la stabilité politique, 
ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ Řŀƴǎ ƭŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΣ ǇƻǳǊ ƴŜ ƳŜƴǘƛƻƴƴŜǊ que 
ǉǳŜƭǉǳŜǎ ǳƴǎΦ vǳŀƴŘ ƴƻǳǎ ǇǊŜƴƻƴǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭΩŀƳǇƭŜǳǊ Ŝǘ ƭΩurgence des tâches 
qui nous interpellent dans chacun de ces domaines, nous devons ŀŘƳŜǘǘǊŜ ǉǳΩƛƭ 
ƴƻǳǎ Ŧŀǳǘ ǇŀǊƭŜǊ ƴƻƴ Ǉŀǎ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ compétitivité du pays mais plutôt de 
conditions à créer pour que notre pays devienne un pays compétitif. Un pays 
ŎƻƳǇŞǘƛǘƛŦ ŎƻƳƳŜ ǎƛǘŜ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘƛǊŜŎǘ ŞǘǊŀƴƎŜǊ mais aussi 
ŎƻƳƳŜ ǇǊŜƳƛŜǊ ŎƘƻƛȄ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ IŀƠǘƛŜƴǎ ǉǳƛ ǇŜǳǾŜƴǘ ƛƴǾŜǎǘƛǊΣ ƛƴŎƭǳŀƴǘ 
ŎŜǳȄ ǉǳƛ ǾƛǾŜƴǘ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΦ Un pays compétitif dans la production des biens et 
ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǉǳΩƛƭ place sur le marché national mais aussi dans celle des biens et 
ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǉǳΩƛƭ ŜȄǇƻǊǘŜ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΦ  
 
[ƻǊǎǉǳŜΣ Řŀƴǎ Ƴƻƴ ŘƛǎŎƻǳǊǎ ŘŜǾŀƴǘ ƭŜ tŀǊƭŜƳŜƴǘ ƭŜ мп ƧŀƴǾƛŜǊ нллуΣ ƧΩŀƛ annoncé la 
ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ Ŝǘ ƭŀ ŦŀŎƛƭƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ notamment dans la 
production nationale, comme les deux priorités des trois ǇǊƻŎƘŀƛƴŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ ƧΩŞǘŀƛǎ 
ǇƭŜƛƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎŎƛŜƴǘ ǉǳΩǳƴ ǘŜƭ ŀƎŜƴŘŀ ƳşƳŜ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭ ŎƻǳǾǊŜ ŘŜǎ ŀǎǇŜŎǘǎ 
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ordinaires de la vie de nos citoyens comme ŀŎŎƻƳǇƭƛǊ ƭŜǎ ŀŎǘŜǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŎƛǾƛƭΣ ŀǾƻƛǊ 
accŝǎ Ł ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴΣ ŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ǳƴŜ transaction commerciale, enregistrer un 
patrimoine, former une société, représente un casse-ǘşǘŜ ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘΦ  
 
tƻǳǊǘŀƴǘΣ ǇƻǳǊ ǊŜŘƻƴƴŜǊ ŎƻƴŦƛŀƴŎŜ ŀǳ ŎƛǘƻȅŜƴΣ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜǊ ŀǾŜŎ ƭŀ ŘƛƎƴƛǘŞ ǉǳΩƛƭ mérite 
et réduire les risques de corruption, il nous faut, au minimum, assurer la mise en 
ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŦƛŀōƭŜΣ ŀǊǘƛŎǳƭŞ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩǳƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ 
ƴǳƳŞǊƛǉǳŜǎ ǇƻǳǾŀƴǘ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜǊ Ł ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎΣ ŀǳȄ ŀŎǘŜǎ ordinaires 
ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŎƛǾƛƭΣ ŀǳ ǊŜƎƛǎǘǊŜ Ŧƻƴcier, au registre des sociétés commerciales, aux 
archives nationales, aux tarifs douaniers, etc.  
 
WŜ ǎǳƛǎ ŎƻƴǎŎƛŜƴǘ ǉǳΩǳƴ ǘŜƭ ŀƎŜƴŘŀ ŜȄƛƎŜǊŀ ǳƴ ƘƻǊƛȊƻƴ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŀƭƭŀƴǘ ōƛŜƴ Ǉƭǳǎ au-
ŘŜƭŁ ŘŜǎ ǘǊƻƛǎ ŀƴǎ ǉǳŜ ƧΩŀƛ ŎƻƳƳŜƴŎŞΦ 
Voilà pourquoi, pour moi, chaque minute compte.  
 
Voilà pourquoi nous devons tous, par delà nos différences le plus souvent plus 
apparentes que réelles, maintenir le cap sur les objectifs essentiels et nous atteler 
san pèdi tan, au labeur de la lente construction de nouvelles capacités productives 
susceptibles de répondre aux besoins des Haïtiens, particulièrement des plus 
pauvres.  
 
±ƻƛƭŁ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ƭΩƛƴǎǘŀōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ƭŜ ŘŞǎƻǊŘǊŜ, grands destructeurs du capital physique 
du pays, mais aussi grands destructeurs de notre image et des rêves de notre 
jeunesse, doivent être bannis de nos pratiques politiques.  
 
±ƻƛƭŁ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ƭŀ ŎƻǊǊǳǇǘƛƻƴ Řŀƴǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŎƻƳǇŀǊǘƛƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩŀǇǇŀǊŜƛƭ ŘΩ9ǘŀǘΣ ƭŀ 
contrebande et la fraude fiscale sont des pratiques inadmissibles, dont les auteurs 
ǎƻƴǘ Ł ƳŜǘǘǊŜ ŀǳ ǊŀƴƎ ŘΩŜƴƴŜmis publics.  
 
Créer des emplois, accroitre les investissements privés, améliorer la compétitivité 
Řǳ Ǉŀȅǎ Ŝǘ ƳƻŘŜǊƴƛǎŜǊ ƭΩ9ǘŀǘ ƴŜ ǎƻƴǘ ǇŀǎΣ Ł Ƴƻƴ ŀǾƛǎΣ ƭŜǎ seuls enjeux associés à la 
ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ la communication, Ayant moi-
même, personnellement, vécu dans un petit village semi rural (Marmelade) 
ƭΩŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǘŞƭŞ ŎŜƴǘǊŜΣ ƧŜ ǇŜǳȄ 
témoigner du rôle des TIC pour ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭΩŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎΣ ǊŜƭŀȅŜǊ ƭŀ 
diffusion de la culture et des loisirs.  
 
Nous avons devant nous une population jeune dont plus de la moitié a moins de 21 
ans. Vis-à vis de ces jeunes, nous avons non seulement une immense responsabilité 
Υ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ŎǊŞŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŀǇǇǊƻǇǊƛŞŜǎ ǇƻǳǊ ǉǳΩƛƭǎ ŘŜǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘŜǎ Ŏƛtoyens 
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éduqués, responsables et patriotes, mais aussi, il nous faut prendre conscience du 
ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴ que ces jeunes représentent dans le 
domaine du développement de contenus, de la production de logiciels.  
 
Le secteur des techƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƳŜ ǇŀǊŀƛǘ ōƛŜƴ ƛƴŘƛǉǳŞ ǇƻǳǊ mettre à 
ǇǊƻŦƛǘ ŎŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Ŝǘ ŘȅƴŀƳƛǎŜǊ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Řǳ ǇŀȅǎΦ WΩƛƴǾƛǘŜ donc les prestataires 
de services, les centres techniques, les universités, les professionnels du secteur à 
travailler ensemble afin de transformer les nombreux cybercafés distribués à 
travers le pays, les laboratoires des écoles en de véritables centres de production 
de biens et de services dans les nouvelles technologies.  
 
WΨƛƴǾƛǘŜ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜǎ ¢L/ Ł ƳƛŜǳȄ ƳŜǘǘǊŜ Ł ǇǊƻŦƛǘ ƭŀ bonne pénétration du 
téléphone cellulaire, pour assigner à cet outil de plus en plus présent dans nos 
villes et nos villages, des fonctions plus structurées comme celle de servir par 
ŜȄŜƳǇƭŜ ŘΩƛƴǎǘǊǳƳŜƴǘ ŘΩŀƭŜǊǘŜ ǇǊŞŎƻŎŜ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ǎŀƛǎƻƴǎ cycloniques, ou de canal de 
sensibilisation ou de prévention contre des pandémies, ou même celle de support à 
la production de services. Cela fait quelques mois que je rencontre assez 
régulièrement plusieurs ƎǊƻǳǇŜǎ ŘΩŀŎǘŜǳǊǎ ŞǾƻƭǳŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜǎ 
ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛnformation. Lƭǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ƻƳƛǎ ŘŜ ǎƻǳƭƛƎƴŜǊ Ł Ƴƻƴ ŀǘǘŜƴǘƛƻƴ ƭŜǎ 
nombreuses contraintes qui à leur avis constituent un frein au développement du 
secteur.  
 
vǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŜ ŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ dont les insuffisances se traduisent par des coûts 
de transaction élevés pour les opérateurs comme pour les bénéficiaires (il parait 
ǉǳΩŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊƴŜǘΣ ƭΩŀŎŎŝǎ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭ ŎƻǶǘŜ Ł ƴƻǘǊŜ Ǉŀȅǎ ŜƴǾƛǊƻƴ мΣ400 
dollars américains par mégabite par mois, alors que le même service reviendrait à 
300 ou 400 dollars américains dans des pays voisins) ; ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŜ ŘŜǎ ŘŞŦƛŎƛǘǎ ƻǳ 
ŘŜ ƭΩƻōǎƻlescence du cadre réglementaire qui ne rassure pas les opérateurs ; ǉǳΩƛƭ 
ǎΩŀƎƛǎǎŜ ŘŜǎ ŎŀǊŜƴŎŜǎ ŘŜǎ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴǎ ŘΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ et de régulation qui ne 
ŦŀŎƛƭƛǘŜƴǘ Ǉŀǎ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘΦ Ll y a là, il Ŧŀǳǘ ƭΩŀŘƳŜǘǘǊŜΣ ǳƴ ŞƴƻǊƳŜ ŎƘŀƴǘƛŜǊ Ł 
activer.  
 
Je suis conscient du rôle joué par le secteur privé pour introduire et entretenir les 
innovations dans le secteur deǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴΤ ƧΩŀƛ ƴƻǘŞ Ŝƴ 
particulier le rôle joué par des Haïtiens de la diaspora dans des partenariats avec 
des associés sur place pour alimenter la dynamique du secteur.  
 
Nous devons profiter de ces opportunités pour créer un nouvel espace économique 
et social où des partenariats multisectoriels faisant appel aux ƻǊƎŀƴŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΣ ŀǳ 
secteur privé des affaires, aux associations de la société civile, aux universités afin 




